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AVERTISSEMENT.
£ ub liant en 1776° mes Elémens fur

îa Compofition muficale , je n'ofai pas

ïn'écarter entièrement de la route ordi-

naire ; bravant les règles & les préceptes

avec lefquels on borne le génie des Ele-

vés
> j'ai refpeâé le mot accord. A la

fin de 177.9 j'ai été plus hardi ^ je crois

avoir prouvé dans mon Nouvel Ejfah

fur VHarmonie , que la vaine nomencla-

ture d'accords ne peut pas former une

bafe folide pour les principes de la Com-

pofition (a) ; comparant la conftruclion

muficale avec la conftruclion du dit

cours y j'ofai même faire abflraâion des

notes écrites. Aujourd'hui je vais plus

loin encore ; j'annonce ma nouvelle

(<z) Voyez îa page z6o de cet Ouvrage, note j. Le

Lecteur choqué de mon irrévérence pour les accords ,

pourra confuker le chapitre accompagnement de met

Méthode
3 iî verra cuie je ne me livre pas aux exprefîïons

de l'ignorance,

A ii)

m
500908



6 AVERTISSEMENT.
do&rine fous le titre de Syntaxe SC de

Rhétorique Muficale : mais pour être

entendu plus univerfellement ^ je reviens

aux notes écrites ; j'unis mon Addition

avec mon nouvel Ejfai , & dans les vingt

planches ajoutées , je trace au Muficien

les exemples di£lés au Le£teur dans le

courant de l'Ouvrage (b).

Pour rendre cet Ejffai indépendant,

j'ai répété quelques notions fur les tons

& fur les harmonies développées plus

amplement dans mon Traité de Mufique y

auquel le préfent Ouvrage peut fervir

de fuite (c).

Cent vingt-un Articles font la fubdi-

vifion de fes trois Parties. Dans les foi-

xante-treize premiers Articles je parle

(£) Je cpnfeille à l'amateur qui voudra profiter de cet

Ouvrage , de le lire ou plutôt de l'étudier devant le cla-

vecin ; de noter les exemples dictés ; de comparer fon.

travail avec mes exemples gravés & de les prononcer

toutefois fur l'inflrument.

(c) La Poéfie muficale fera une féconde fuite à mon

Traité de Mufique , & renfermera tout ce qui me refis

I dire fur \Art Muficaf*
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r

des principes ordinaires de la compofi-

tion concernant les tons & leurs chan-

gemens ^ concernant les confonnances

& leurs fucceffions : je familiarife le

Leâeur avec la principale confonnance

de tous les tons
3
& avec tous les chan-

gemens de tons poffibles. Je divife les

changemens de tons en changemens ordi-

naires & naturels , & en changemens ex-

traordinaires ; j'indique ceux qui font les

plus doux à l'oreille & ceux qui font les

plusufités dans la marche muficale : j'e-

xerce le Ledeur fur les chaînes naturelles

& générales des tons , fur les cercles de

tons d'ut à ut & de la à la par différentes

routes naturelles. J'indique les tons in-

termédiaires entre deux tons donnés &
quatre manières générales d'aller d'un

ton à un autre.

Dans l'article 74 je quitte la route or-

dinaire pour développer la conftru&ion

muficale. Ici mes obfervations font neu-

ves y fi je n'ai pas atteint la perfe£tion 9

|e crois du moins avoir pofé & déve^



s Avertissement.
ioppé les premiers principes de la Syn-

taxe & de la Rhétorique mujîcale. Je

confidere l'enfemble des fons relative-

ment à la gamme & je donne à cet en-

femble de fons le nom iïharmonie $ je

nombre toutes les harmonies de la gam-

me & je les divife en harmonies confon-

nantes & en harmonies dijjbnantes s je

cherche à prouver que les harmonies

font les mots du langage mufical ,
qu'el-

les doivent être ordonnées de manière à

former des phrafes ; que Yoppqfîtion &
le contra/le qui régnent entre les harmo-

nitsjdllicitantes & les harmonies repos 9

donnent le fens à la phrafe harmonique ;

qu'il y a quatre repos dans toutes les

gammes ; que chaque repos à les mêmes

nuances & les mêmes gradations que les

repos du difcours ; que la confonnance

n'eft pas toujours intonation dans la

conftruâion
, qu elle eft tantôt contrafle

& follicitation 9 & tantôt repos ; que

fouvent plufieurs confonnances appar-

tiennent à la même gamme
y
deviennent



Avertissement. 9
tour-à-tour repos & fe follicitent réci-

proquement ; que les diffonances mêmes

font parfois des repos & fervent d'inter-

rogation
y
d'admiration ^ d'étonnement &

de fufpenfion.

Je mets l'exemple à coté du précepte ;

avec les harmonies follicitantes & avec

les harmonies repos
, je forme la phrafe 9

la période & le difcours mufical ; dans

les planches on trouvera plufieurs mor-

ceaux choifis tant de la conftruâion

&Ariette que de la conftru£lion du Réci-

tatif, ils font notés de manière à faire

appercevoir promptement au Lecteur

les follicitations , les repos & leurs nuan-

ces. Du plus fimple je vais au plus com-

pliqué ; les premiers morceaux font fon-

dés fur les feules confonnances ; d'abord

toutes les phrafes du morceau font dans

îa même gamme , enfuite plufieurs gam-

mes font enchaînées dans le même mor-

ceau ; enfin les diffonances viennent au

fecours des confonnances follicitantes

& des confonnances repos.
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APPROBATION.
J'ai lu par l'ordre de Monfeigneur le

Garde des Sceaux ^ un Ouvrage intitulé:

Nouvel -Ejfai fur PHarmonie > SCc. par

M. Bemetzrieder , faifant partie de fes

(Euvres , & je n'y ai rien trouvé qui

put en empêcher l'impreflion. A Paris 3

ce fix Septembre 178 1,

Signé, Montucla 3
Cenfeur Royal*

Le Privilège eft imprimé à la fin de la Méthode &
Réflexions fur les Leçons de Mujique de l'Auteur.

^j^f*



NOUVEL ESSAI
SUR

L'HARMONIE.
DES TONS ET DE LEUR INTONATIONS

Nature du Mode majeur SC du Mode

mineur ; nombre des Notes naturelles $

des Notes dièzes SC des Notes bémoles

qui entrent dans la gamme de chaque

ton ; intonation des fons de la nature

ou harmonie confonnante desprincipa-

les Notes de la gamme ; mejures qui

peuvent régler SC embellir la pronon-

ciation de la confonnance.

i. 1 out morceau de Aîufique réduit

aux Notes principales > forme une chaîne

de confonnances , ou une chaîne de con-

fonnances mêlées de diflonances*



12 Des Tons,
2. Chaque confonnance eft la pronon-

ciation des principaux fons delà gamme,

du ton ou du mode ; c'eft fon intonation.

3. Les notes naturelles . .

.

Ut ré mi fa Jol la Jl ut

font le modèle de la gamme de tout ton

majeur.

4» Les notes naturelles . .

.

La Ji ut ré mi fa Jol la

font le modèle de la gamme de tout ton

mineur.

y. Les principales notes de la gamme

répondent toujours aux nombres impairs..

i> 3 , S-

Ut mifol font les principales notes de la

gamme majeure du ton ut , & la ut ml
font les principales notes de la gamme

mineure du ton la. Ce font ces principales

notes qui expriment les fons du corps

fonore
y

les fons de la nature ^ les fons

' repos qui marquent les virgules^les points,

& qui terminent les phrafes muficales.

6". L'enfemble ou l'harmonie ut mifol ,

& l'enfemble ou l'harmonie la ut mi^ font



DE LEUR IMTO NATION. î^

les modèles de toute confonnance ; la pre-

mière eft la confonnance majeure , la

féconde eft la confonnance mineure.

7. Les 8 notes de la gamme font nom-

mées tonique
, féconde ^ tierce y quarte >

quinte
, Jixte y Jeptieme & octave.

8. Les 8 notes de la gamme font fépa-

réespar fept efpaces , y font des interval-

les de ton , & les 2 autres font des inter-

valles de demi-ton.

En majeur y les deux intervalles de

demi-ton feparent la tierce de la quarte y

& la feptieme de l'oâave.

En mineur
y

les deux intervalles de

demi-ton feparent la féconde de la tierce 9

& la quinte de la fixte.

<?. Les trois notes de l'harmonie con-

fonnante font féparées par deux efpaces,

dont l'un eft l'intervalle de tierce majeure

compofée de 2 tons , & l'autre eft l'in-

tervalle de tierce mineure compofée d'un

ton & demi.

La grande tierce fépare les deux pre-

mières notes de la confonnance majeure,



14 Des Tons,
& les deux dernières , de la confonnance

mineure.

La petite tierce fépare les deux pre-

mières notes de la confonnance mineure,

& les deux dernières de la confonnance

majeure.

10. Dans Tofctve Sut on peut aufïî

ordonner la gamme fuivant le modèle du

ton mineur, &: dans Fo£lave de la$ on peut

l'ordonner fuivant le modèle du ton ma-

jeur ; on peut même prendre chaque note

de la gamme pour une tonique > & ordon-

ner enfuite , dans l'étendue de fon oûave,

une gamme fuivant le modèle du mode

majeur
_,
ou fuivant le modèle du mode

mineur. Pour ce faire , il faut dié^er une

ou plufieurs notes naturelles ,
pour les

hauffer d'un demi-ton, ou bien il faut en

bémolifer une ou plufieurs
,
pour les baif-

fer d'un demi-ton.

1 1. Les notes dièses concourent pour

la formation de la gamme dans l'ordre

fuivant . ,

.

Fa ut fol ré la mi fi



de leur Intonation, ij

ï 2. Les notes bèmolés concourentpour

ïa formation de la gamme dans l'ordre

fuivant . . .

Si mi la ré fol ut fa.

L'ordre des bémols eft donc inverfe de

celui qui règne parmi les dièses. Les dièses

vont par quinte , & les bémols vont par

quarte , comptant toujours du grave vers

l'aigu
y ou du bas vers le haut , ( fur le

clavecin
y de gauche à droite ).

1 3. La différence du majeur au mineur

dans la même oûave tombe fur la tierce ,

fixte & feptieme de la gamme: ces trois

notes font chacune d'un demi-ton plus

grave en mineur qu'en majeur. Ley?^ le

mi ôc le la font bémols dans la gamme
mineure d'ut : le fa , Yut ôc \tfol font

dièses dans la gamme majeure de la.

Donc 3 bémols de plus en mineur qu'en

majeur , & 3 dièses de plus en majeur

qu'en mineur de la même oâave.

14. Les fept notes de la gamme étant

naturelles dans To&ave d'ut , on peut con-

clure qu elles doivent toutes être dièses
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pour pouvoir former la gamme du même
mode en utdiè^e , & qu'elles doivent tou-

tes les fept être bémoles
,
pour pouvoir

former une pareille gamme en utbémol ;

car j hauffant ou baillant la tonique d'un

demi-ton , il faudra également haufTer ou

baiffer d'un demi-ton les autres notes de

la gamme
y
fans quoi il ne pourroit plus y

avoir entre elles les diftances ou les inter-

valles néceffaires pour la formation du

mode.

15. Donc 21 toniques qui font les 7
notes naturelles de la gamme en ut , les 7
notes dièses de la gamme en utdiè%e>&c les

7 notes bémoles'de la gamme en utbémol ;

par confequent, 42 tons ^ 21 majeurs &
21 mineurs.

1 6. Les 2 1 toniques peuvent & doivent

fe réduire à douze^ &les 42 modes à vingt-

quatre: douze tons majeurs & douze tons

mineurs font le champ réel de notre har-

monie & de notre mélodie.

Sur le clavecin> les douze toniques font

vifibles > & tout Compofiteurconfulte cet

infiniment
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infiniment qui ne rend que douze fons

différents dans la même oftave ^ avec

lefquels on peut exprimer toutes les

toniques poffibles (d).

17. Les toniques utdie^e & rébémol

rendent le même fon ,
qui doit être pris

au point de milieu , entre Yut & le ré.

Il n'y a pareillement qu'une tonique entre

(d) Si vous êtes arrêté ou contrarié ici par

l'érudition fur l'inégalité des demi-tons , ou par

le comma qui fépare Yutdie^e du rébemol > lifez

les Chapitres , Principes > Théorie ôc exécu-

tion de ma Méthode ôc de mes Réflexions fur

les Leçons de Mujique ; peut-être concluerez-

vous comme moi
,

qautdie^e Se rébemol doi-

vent être un même fon fur tous les inftru-

ments
, pour pouvoir être toniques ; que la voix

doit les confondre : car , fi ces deux notes n'é-

toient pas prifes au même point du milieu ,

entre Yut ôc le ré ., elles ne pourroient pas fub-

fifter feules Se indépendantes, comme doit l'être

une tonique. Mais l'une , commefenjible ., exige-

roit forcément le retour de la tonique ré , Ôc l'au-

tre comme Jixte mineure ^ exigeroit le retour de

ta quinte ut%

B



18 Dts Tons,
le ré & le mi

,
qui s'appelle rédie%e ou

mibémol ; une , entre le fa & lejol ,

qui s'appelle fadie^e ou folbémol ; une

entre le yo/ & le la
y
qui s'appelle /<?/-

die^e ou labémol ; une > entre le /# &
lejî) qui s'appelle ladie^e ou fibémoL

18. Les toniques mi & fabémol ren-

dent auffi le même fon : une pareille

identité confond les toniques fa & //zi-

ézÏ^ ^ y? & utbémol , &* {kjïdieze.

ip. Ainfi, les douze toniques de notre

oftave font à une égale diflance l'une

de l'autre ; l'intervalle de demi-ton fépare

chacune de fa voiline (e).

20. Si on exprime la tonique qui eft

entre l'#/ & le ré par la note rébémole,

(e) Si on découvrent jamais un microfeope

&oreille > on pourroit placer un quart de ton

entre les toniques , 8c en ranger 24 dans l'é-

tendue de notre octave : alors on auroit un

champ bien plus vafte j le Muficien pourroit

approcher Pexprefïïon de la parole
;

peut-être*

comme le Poe'te , il pourroit développer &
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il en faut «5 bémols pour former dans

fon o£tave une gamme fuivant le mo-

dèle du mode majeur. Nous avons vu

qu'il en falloir 7 dictes pour faire la

gamme en utdieçe. Donc le ton majeur

de 7 dièses & le ton majeur de «5 bé-

mols ne font qu'un même ton , la gamme
de l'un fe confond avec la gamme de

l'autre.

21. Tranfportant le modèle du mode

mineur dans Toftave qui eft entre le la

& le y?, il en faut fept dièses pour la

gamme , fi la tonique eft exprimée par

la note ladie^e ; & fi on la nomme fi~

bémolt , il en faut 5 bémols. Donc le

ton mineur de 7 dictes & le ton mineur

de 5 bémols ne font qu'un même ton
;

les notes des deux gammes expriment

les mêmes fons.

22. Dans l'oâave qui eft entre le fa

& le fol , il en faut fïx dictes pour la

diftinguer clairement les paflions , les affections

& tous les fentiroents de l'ame.

Bij



2o Des Tons,
gamme majeure , fi la tonique eft nommée

fadie^Cy & fi elle eft nommée folbémôle

,

il en faut 6 bémols.

23. Il en faut auffi fix dièses ou fix

bémols pour faire la gamme , fuivant le

modèle du mode mineur , dans Todave

qui eft entre le ré & le mi

24, En labémol il en faut 4 bémols

pour la gamme majeure , & il en faut

8 dictes (f) pour la faire en foldie^c.

2 «5. Comparant les gammes dont les

notes dictées ou bémolifées expriment

les mêmes fons , on voit que le nombre

des dièses de Tune &c le nombre des

bémols de l'autre font toujours enfemble

(jf) Le huitième die^e recombe fur le pre-

mier , car la quinte du feptieme die^e eft fa

deux fois die^e ou fa double die^e. Les doubles

dièses fuivent le même ordre que les (impies
;

pour le neuvième die^e, il fautlW double die^e
,

pour le dixième , il faut le fol double die^e j

&c. Sur le Clavecin , on rend le fa double

die^e par le fol , Yut double dic^e par le ré
y
&

le fol double dk\e par le la , 6cc.
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douze. Delà on peut conclure qu'on rend

les mêmes fons , fi on eft en majeur de

3 bémols ou en majeur de 9 dictes ; &
comme nous avons vu ei-deffus qu'il y
a 7 bémols en majeur à'utbémol, nous

pouvons conclure qu'il doit y en avoir

«5 dièses dans la gamme majeure as, fi.

26. Revenons un moment au modèle

du mode majeur -, mettons-nous dans le

ton naturel d'ut
;
quittons-le ; élevons la

tonique d'une quinte , pour être en fol ;

élevons également d'une quinte les autres

notes de la gamme , toutes les notes

refteront naturelles , excepté le fa qui

fera die^e , & le modèle de la gamme
majeure fera obfervé.

27, Quittons une féconde fois notre

modèle ut ; élevons la tonique d'une

quarte
, pour être en fa ; élevons éga-

lement d'une quarte les autres noces de

la gamme ; toutes les notes refteront natu-

relles, excepté le fi qui fera bémol , & le

modèle de la gamme majeure fera obfervé.

Biij
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28. Revenons aufïï un moment au mo-

dèle du mode mineur ; mettons-nous dans

le ton naturel de la
;
quittons-le de même

;

élevons la tonique d'une quinte & d'une

quarte , nous ferons en mi mineur , &
puis en ré mineur ; nous aurons d'abord

un dk^c dans la gamme , & enfuite un

hémoL

29. Concluons qu'en a chaque fois un

die^c de plus dans la gamme , fi on quitte

un ton pour aller dans le ton femblabîe

de fa quinte , & qu'on a chaque fois un

hémol de plus dans la gamme , fi on

quitte un ton pour aller dans le ton

femblab'e de fa quarte.

30. Rappelions -nous que l'ordre des

bémols eft inverfe de celui qui règne

parmi les die^cs > & nous verrons qu'un

die[e de plus dans la gamme eft la même
chofe qu'un bémol de moins ;

augmenter

d'un bémol , & diminuer d'un dic[c ,

font auffi des expreffions fynonimes.

31. Encore une obfervation. Les notes
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naturelles forment la gamme en ut majeus

& en la mineur; toutes les notes de la

gamme font dictes en utdie^e majeur &
en ladie^c mineur ; toutes les notes de

la gamme font hémoles en utbémol majeur

& en labémol mineur ; un feul die^e en

fol majeur & en mi mineur ; un feul

bémol en fa majeur & en ré mineur.

Donc
,
pour chaque nombre de dièses ou

de bémols > deux tons relatifs ; la fixte de

toute gamme majeure eft tonique du relatif

mineur , & la tierce de toute gamme
mineure eft tonique du relatif majeur.

32. A préfent nous pouvons négliger

le modèle; les rapports (g) que nous

venons de découvrir , fuffifent pour dé-

terminer le nombre des notes naturelles

des dièses & des bémols de toute gamme.

Voulons-nous favoir , par exemple , la

gamme majeure de 5 bémols > nous pen-

ferons au nombre douze , & nous dirons ,

(g) Dans les deux premières leçons de mon

Traité de Mujlquc
,

je développe davantage les

rapports qui régnent entre les 24 tons.

B iv
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la gamme de «5 bémols fe confond avec

celle de 7 dictes ; or , en ut , toutes

les notes font naturelles ; donc en utdie^c

(à un demi- ton plus haut, ) fept dictes
;

donc en rébémol «5 bémols ? Voulons-

nous favoir de plus la gamme en rébémol

mineur, nous penferons au nombre 3*

qui fait la différence du majeur au mineur

de la même o&ave , & nous ajouterons

3 bémols à la gamme , ce qui donnera

8 bémols (h) pour le mineur de rébémol.

33. Penfant à la fois aux nombres 3,7,

3 2 & a la diftance des tons relatifs , nous

pouvons faire une férié de conféquences

,

& dire par exemple : en la mineur toutes

les notes font naturelles, donc en la ma-

jeur 3 dièses, donc en laditet majeur 10

(h) Le huitième bémol retombe fur le pre-

mier , car la quarte du feptieme bémol eft fi

deux fois bémol ou fi double bémol. Les doubles

bémols fuivent, le même ordre que les (impies;

pour le neuvième bémol , il faut mi double bémol;

pour le dixième , il faut le la double bémol, &c.

Sur le clavecin > on rend le fi double bémol par

le la , le ml double bémol par le ri i & le la

doubk bémol par le fol, &c.
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dictes ou 2 bémols en majeur de fiblmol ^

donc en fol mineur auffi 2 bémols , donc

en fol majeur 2 bémols & 3 dieçes, c'eft-

à-dire , 1 <&{£ ; donc auffi 1 die^e en mï

mineur, donc 4 dictes en mr majeur, donc

auffi 4 <#££&* en utdie^e mineur, donc 7
J/e^5 en utdie^e majeur, donc en ut 7
du[esfky bémols, c'efià-dire, par combat

& deftrudion toutes les notes naturelles.

34. Penfant aux nombres 1 & 12 ,

chacun pourra faire les tableaux fuivans.

i°. Tons majeurs par quinte*

Toniques. Nombre des Djezes dans la
Gamme.

Ut o.

Sol T.

Ré, 2.

*<* 3.

Mi 4.

Si 5

.

Fadie^e 6.

Utdie^e ...... 7.

Soldie^e. t . . . .8. ou labémol. . 1 4 bémols*

Rédieye 9. ou mibémol. . 3 bémols*

Ladie^e 10. ou fibêmol.. . . 2 bémols,

Midic^e 11. ou fa 1 bémol,

Sidieye 12. ou ut o
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2°. Tons majeurs par quarte.

Toniques. Nombre des Bémols dans la

Gamme.

Ut o.

Fa i.

Sibémol 2

.

Mïbémol 3.

Labémol 4.

Rébémol 5.

Solbémol. 6 .

Vtbémol .7.

Fabémol S. ou mi. .7/ . . ~
t

SidoublebémoL . . 9. ou /# 3 dièses.

MidoMebémoL 19. ou r/. 2 dièses.

LadoublebémoL 1 1. ou fol. ..... I dïc\e.

Rédoubl&bémoi. 12. ou ar o.

3 . Tons mineurs par quinte.

Toniques. Nombre des Diezes dans la

Gamme.
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TdNrçuEs. Nombre des Diezes dans la

Gamme.

Utdie^e . » 4.

Soldie^e 5

.

Rédie^e 6.

Ladie^e 7.

Midie%e 8. ou fa 4 bémolù

Sidieqe 9. ou ur, } bémols.

Fadoubledie^e. , 10. ou fol. 2 bémols.

Utdoubledie^e . . 1 1. ou ré 1 bémoU

Soldoubledie^e. . 11. ou la o.

4 . Zb/z^ mineurs par quarte.

Toniques, Nombre des Bémols dans la

Gamme.

La o.

Ré 1.

Sol 2.

Ut 3.

Fa. . , 4.

Sibémol 5

,

MibémoL ... . . . 6.

Labémel 7.

Rébémol 3. ou utdie\e. .. 4 dièses.

SolbémoL ..... 9. ou fadieqc. • . 3 dièses*
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Toniques. Nombre vis Bémols dans la

Gamme.

Utbémol 10. ou Jï 2 dièses/

Fabémol. 11. ou nû 1 die^e,

Sidoublebémol.. .12. ou la o.

<j°. Tons relatifs par quinte.

Toniques. Nombre des Diezes dans la

Gamme.

Ut Se la. o.

Sol Se mi 1

.

Ré Se fi 2.

La Se fadie^e 5

.

Mi Se utdit^e 4.

Si Se foldie\eo ^.

Fadie^e Se rédie^e. . . . .6.

Vtdie^e Se ladie^e 7.

Soldieye Se midie^e 8, ou labèmol 8cfa. 4 Bémols.

Rédie^e Se Jîdicçe y t
oximibémol&Lut.$ bémols.

Ladie^eSefadoubledie^e. 10. onfibémol&fol. 1 bémols.

Midic^c Se utdoubledieçe. 1 1. ou fa Se ré... I bémoL

Sidie^e Sefoldoubledie\e. 12. ou ut Se la,„ o»
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6°. Tons relatifs par quarte.

Toniques. Nombre des Bémols dans la

Gamme.

Ut Scia. . . o.

Fa & rê i

.

Sibêmol Se fol 2.

Mibémol Se ut • • • £• „ jrt „î wi

Labémol 8c fa 4.

Rébémol Se fibimol f

.

Solbémol Se mibémol 6.

Uîbémol Se labémol ,7.

Fabémol Se rébémol Z.ovimL&utdk^e.^dieçes*

Sidoublebémol Se foibêmoL . . .9. ou ïa 8cfadie£e.$ dièses,

hiidoublebémol Se utbémol . . . . 10.011 ré Scji. . . z dieces.

Ladoublebémol Se fabémol. . . , 1 1. ou fol Se mi. . 1 dieçe*

Rédoublebémol Scfi doublebémoLiz, ou ut Se la. . .q.

7 . Succcffion du mineur au majeur

de la même o3ave.

Toniques. Majeur. Mineur.

|Ut o 3 bémols

.

Sol 1 die^e .

.

2 bémols.

Ré 2 dièses

.

1 bémol.

La 3 dièses

.

o.

Afi ...... 4 dièses . 1 ifc'içt.

Si 5 dièses, 2 dièses.

Fadie^e .... 6 dièses

.

3 dièses,

Ûîdieçe. ••• 7 dièses. 4 dièses.



30 Des Tons,
Toniques. Majeur. Mineur.

Soldieçe.* 8 dièses... ; dièses ou labemol. 4&7 bémols*

Rédie^e.. . 9 dictes... 6die^eso\imibémol.^Sc6bémols.

Ladieçe..* 10 dièses.» 7 dieçesoufibémol.i&tbémolsm

Midieçe.. . 11 <#££?*..» 8dïe£ej ou /a,. 1 & 4 bémols,

Sidieçe ... n dièses,.., 9 die^cs ou wr.. o & 3 bémols.

3«$. Etant un peu familiarifé avec le

nombre des dictes & des bémols de toutes

les gammes , nous pouvons nous arrêter

dans les tons naturels , & prononcer les

fons de la nature fur finfiniment, d'abord

en ut majeur , enfuite en la mineur.

Frappons des deux mains enfemble &
alternativement la confonnance ut mi fol.

Recommençons , pour doubler Yut
,

le mi & puis le fol , nous aurons pour

chaque main ut mi fol ut , mi fol ut mi
9

& fol ut mi fol : exerçons ces trois

pofitions de notre confonnance fur toute

Tétendue de l'inftrument , ne frappons

pas toujours à la fois tous les fons de

l'harmonie , ils fe fuccedent très-bien du

grave à l'aigu , & de l'aigu au grave.

Prononçons de même les principaux
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fons de la gamme naturelle du ton la
,

& exerçons-nous à pouvoir frapper faci-

lement la confonnance la ut mi, fuivant

les 3 pofitions la ut mi la, ut mi la ut,

& mi la ut mi.

36. Sachant prononcer les principaux

fons des gammes naturelles de toutes les

manières , cherchons à régler notre pro-

nonciation par la mefure & par le mou-

vement. Obfervons l'égalité des vibra-

tions (tic, tac.) dans la marche d'une

pendule , & mettons la même régularité,

la même mefure dans la fucceffion de

nos harmonies ; ne proportionnons pas

la vîteffe du mouvement à l'habileté de

nos doigts , le mouvement lent eft le

plus propre à la marche des harmonies.

Soutenons le même mouvement , fans

l'accélérer , ni le retarder , & difons «j

fois la confonnance d'ut avec la main

droite , frappons à la bafe Yut feulement

pour la première prononciation , le mi

pour la féconde , le fol pour la troi-

fieme , le mi pour la quatrième , & Vut
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pour la cinquième. Difons de fuite &
de la même manière la confonnance

mineure de la.

37. Pour chaque prononciation d'har-

monie , on peut auffi frapper la bafe 2

,

3 ou 4 fois , fi on veut approcher les

deux , les trois ou les quatre temps qui

régnent dans la mefure de la mélodie
;

pour avoir 5 mefures à deux temps , redi-

fons «5 fois la confonnance majeure à'ut
,

frappons ut ut à la bafe pour la première

prononciation , mi mi pour la féconde

,

fol fol pour la troifieme , mi mi pour

la quatrième , Se ut ut pour la cinquième.

Difons de fuite & de la même manière

la confonnance mineure de la.

38. Recommençons, & pour avoir
5

mefures a trois temps , difons 5 fois la

confonnance Sut ; frappons ut ut ut k

la bafe pour la première prononciation
,

mi mi mi pour la féconde, fol fol fol

pour la troifieme , mi mi mi pour la

quatrième, & ut ut ut pour la cinquième.

Difons
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Difons de fuite & de la même manier©

la confonnance mineure de la.

39. Recommençons une troifieme fois,

& pour avoir cinq mefures à 4 temps ,

difons 5 fois la confonnance à'ut ; frap-

pons à la baffe ut ut ut ut pour la pre-

mière prononciation , mi mi mi mi pour

la féconde
, fol fol fol fol pour la croi»

fieme, mi mi mi mi pour Sa quatrième,

& ut ut ut ut pour la cinquième. Difons

de fuite & de la même manière la con-

fonnance mineure de la.

40. Mettons de la régularité dans la

îucceffion des temps ; marchons plus vite

avec la main gauche; doublons, triplons

ou quadruplons le mouvement , mais

obfervons l'égalité des vibrations ( tic ,

tac ) de la pendule. Les temps font des

moitiés , des tiers ou des quarts de la

mefure ; donc ils doivent fe fuccéder

avec égalité de durée , comme les me-

fures , mais deux fois , trois fois ou quatre

fois plus vîte que les mefures.

41. Notre intonation peut encore

C
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approcher davantage la mefure de la

mélodie. Ne frappons pas toujours tous

les temps fur la même note de baffe
;

dans la mefure à 3 temps , ne frappons

par fois que le premier &c le troifieme

temps ; une autre fois frappons la me-

fure à la baffe, & exprimons les temps

avec les notes de l'harmonie ; marquons

toutefois la dernière prononciation , en ne

frappant des deux mains que la mefure.

42. Exprimant les temps par la fuc-

ceffion des notes de la confonnance ,

nous aurons naturellement la mefure à

3 temps ; nous aurons auffi les 4 temps

,

en répétant un uniffbn ; mais pour rendre

la mefure à deux temps, il faut doubler

la vîteffe , & dire deux fois les fons de

Tharmonie dans la même mefure , pour

avoir par temps trois ou quatre notes*

43. La mefure à 2 temps, ainfi em-

bellie, effc fufceptible de 4 changemens

très -naturels. Les fons de l'harmonie peu-

vent fe fuccéder du grave vers l'aigu ,

& de l'aigu vêts le grave ; on peut chan-
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ger la pofition , la defcendre ou la monter.

44. Embelliffons auffi les mefures de

3 & de 4 temps ; répétons les fons de

l'harmonie
,
pour donner deux notes à

chaque temps ; frappons à la baffe les

temps fimples , ou feulement la mefure,

tandis que la main droite dit les G ou

les 8 notes ; une autre fois ne marquons

ni les temps , ni la mefure ; comptons

feulement les G ou les 8 notes , difant la

première a la baffe
3 & les autres avec la

main droite.

45. A préfent nous pouvons avancer;

nous favons plaquer & harpégier l'har-

monie ; nous favons prononcer en mefure

la confonnance des tons naturels; difons

auffi l'intonation des autres tons. Com-
mençons par ceux qui ont un dieçe &
un bémol dans leur gamme , & allons

par gradation aux tons de 3 , 5 & 7

,

tant dictes que bémols , après lefquels

nous pourrons auffi placer les tons qui

ont les dictes & les bémols en nombres

pairs ; réglons toutefois notre prononcia-

Cij
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tion par la mefure ; foutenons l'égalité

du mouvement ; mettons 3 ou ^ mefures

par intonation; employons tour- à -tour

la mefure à 2 , à 3 & à 4 temps ; frap-

pons les temps fimples dans un ton ; dans

un autre difons les temps embellis
;

recommençons fouvent l'intonation de

tous les tons; attachons -nous fur- tout

aux tons qui ont dans la gamme les

dièses & les bémols par nombre impair(i).

» '
" " — '

—

( i ) 11 eft efTentiel d'être familiarisé avec le

nombre des dictes 8c des bémols de toutes les

gammes. Dans chaque ton , il faut être exercé

à pouvoir frapper fur Pinftrument toutes les

poiïtious de l'harmonie des fons de la nature.

Pour atteindre ce but plus vite, il faut fe rendre

maître de quelques tons qui fervent aux autres

&époques , Se à la mémoire de ralUcmens.



NOUVEL ESSAI
SUR L'HARMONIE.

ajfes^jjjpa^t

CHANGEMENS ET CHAINES DE TONS.

Changcmcns de tons naturels & extraor-

dinaires ; enchaînement de tons pro-

noncés par la confonnance des princi-

pales notes de la gamme * chaîne

générale, vague & indéterminée ; chaîne

conflruSive de l'ariette , & chaîne conf-

truBive du récitatif.

4^'1/N ous connoiffbns les tons, nous

favons prononcer toutes les confonnances;

ce font autant de mots ifolés ; lions-les

enfemble , & formons - en une chaîne.

Employons d'abord indifféremment tous

les tons '

7
ferrons enfuite le cercle ; or-

C iij
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donnons les intonations analogues & voi-

fines
; traçons la marche de l'ariette

;

puis, négligeant la fubordination , fuivons

3a trace du récitatif.

Changeant de ton , l'intonation n'eft

pas indifférente ; on peut élever & bailler

la tonique de plufieurs dégrés; le nouveau

corps foaore peut avoir un ou deux fons

communs avec celui du ton quitté ; il

peut même compcfer une harmonie toute

nouvelle. Enchaînant les tons , imitons

la nature ; tout eft lié dans fa marche

,

elle va par gradation : la lumière du jour

croît & décroît ; les ténèbres de la nuit

s'épaiffiflent & s'éclairciffent ; la crainte

& Tefpérance féparent le plaifir de la

peine; tout fentiment naît, croît , décroît

& meurt. Exprimons cette marche natu-

relle & fimple ; augmentons ou diminuons

les dictes & les hémois , un à un
;
par-

courons les gammes de proche en pro-

che ; allons par dégrés du naturel à tous

les dictes ; rétrogradons par dégrés , &
allons de même du naturel à tous les
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bémols : rompons par fois l'uniformité ,

omettons les tons intermédiaires , &
fautons du naturel à 2,3, 46c 5 dkçes,

ou du naturel a 2 , 3 , 4 & 5 bernois
,

car la nature elle-même eft quelquefois

extraordinaire , du moins paroît - elle

l'être. Nous ne voyons fouvent que les

extrêmes ; les dégrés intermédiaires nous

échappent ; elle produit des phénomènes,

& nous étonne : ne la confultons pas
,

quand elle fatigue, ni quand elle effraie;

bannifîbns pour jamais de la Mufique

les marches qui ennuient ôc qui bleffenc

l'oreille.

47. Examinons un peu tous les chan-

gemens qu'on peut faire , en quittant un

ton : delà nous déduirons aifément la

marche naturelle & les marches extraor-

dinaires.

La tonique élevée d'une quinte , eft à

Funiffon de la tonique baiffée d'une quarte.

La tonique baiffée d'une quinte , eft à

l'uniffon de la tonique élevée d'une quarte.

La tonique élevée de fix dégrés de

C iv
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demi-ton , eft à l'unifTon de la tonique

baillée de fix dégrés de demi-ton.

Donc , en quittant un ton , on peut

prendre onze toniques nouvelles ; cinq

à l'aigu élevées d'un, de deux, de trois,

de quatre ou de cinq dégrés de demi-

ton ; cinq au grave , baiffées d'un , de

deux , de trois , de quatre ou de cinq

dégrés de demi - ton ; l'onzième tonique

eft à l'aigu & au grave, elle eft élevée

& baillée de G dégrés.

48. Dans l'odave de chaque tonique

nouvelle , on peut faire le mode majeur

ou le mode mineur ; de plus , avant que

de quitter la tonique , on peut changer

de mode ; donc on peut faire 23 chan-

gemens , en quittant un ton quelconque.

49. Des onze toniques nouvelles, fix

font notes de la gamme du ton quitté
;

elles compofent la marche naturelle , la

marche la plus douce pour l'oreille ; car

on l'étonné fi on faute fur une tonique

nouvelle
, qui n'étoit pas note de la

gamme du ton quitté.
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50. Le mode de la tonique nouvelle

n'eft pas arbitraire ; le plus naturel & le

plus immédiate eft celui dont la gamme

a le plus de notes communes avec la

gamme du ton quitté.

51. Prenons pour exemple le ton

majeur d'ut , examinons les 1 1 toniques

nouvelles , qui peuvent lui fuccéder ; les

^ à l'aigu font utdie^c ou rébémol , ré,

rédièçe ou mibétnol , mi & fa ; les «$ au

grave font fi , Jibétnol ou ladie^c , la,

labémol ou jbldie^c & fol ; l'onzième à

l'aigu ou au grave , eft fadic^c ou fol-

bémol ; or , les G ré mi fa fol la & fi

font notes de la gamme du ton ut
,

l'oreille en eft déjà familiarifée ; devenant

toniques nouvelles , elles ne peuvent pas

l'étonner, quoique chacune puiffe pro-

duire un effet plus ou moins doux.

^2. Les fix toniques nouvelles les

plus naturelles étant déterminées, pro-

fitons encore du même exemple pour

fixer leur mode immédiate j comparons
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les deux modes de chacune avec la

gamme naturelle d'ut.

Dans la gamme de ré il y a 2 dictes

pour le mode majeur , & un bémol pour

le mode mineur ; donc le mode mineur

de ré fuccede plus immédiatement au ton

majeur Sut.

Dans la gamme de mi il y en a quatre

dictes pour le majeur , & un dic^e pour

le mineur ; donc, fi la tierce mi fuccede

au ton majeur d'ut comme tonique nou-

velle , fon mode doit encore être mineur.

Dans la gamme de fa il y a un bémol

pour le mode majeur , & il y en a 4
bémols pour le mineur ; dans la gamme
de fol il y a un die^e pour le majeur,

& deux bémols pour le mineur ; donc

le mode immédiate de la quarte fa &
de la quinte fol doit être majeur.

Dans la gamme de la il y a 3 dictes

pour le majeur , &c toutes les notes font

naturelles pour le mineur ; dans la gamme

de fi il y en a 5 d ie^esçouv le majeur,
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& deux dictes pour le mineur ; donc le

mode immédiate de la fixte la ôc de la

fepciemey? doit être mineur.

53. Prenons auffi pour exemple le

ton mineur de la , examinant
?
comme

dans l'article précédent , les 11 toniques

nouvelles qui peuvent lui fuccéder, nous

trouverons que les G les plus naturelles

font fi ut ri mi fa & fol ; pour fixer

leur mode immédiate , comparons les

deux modes de chacune avec la gamme

naturelle de la.

TLnfi mineur il y a plus de notes com-

munes avec la gamme naturelle de la ,

qu'en fi majeur ; donc le mode doit être

mineur, fi la tonique fi fuccede au ton

mineur de la ; fi la quarte r efuccede a

notre ton la , fon mode doit encore être

mineur par la même raifon.

Si la tierce ut, la fixte fa , ou Ja

feptieme fol fuccedent au ton mineur de

la, leur mode doit être majeur , car en

mineur d'ut il y auroit trois nouveaux

fons dans la gamme, tandis qu'en majeur
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d'îles mêmes fons compofent la gamme
du ton quitté & celle du nouveau ton ;

en majeur de fa & de fol il y a îe

moindre changement poflîble , un feul

bémol fait la différence dans le premier

changement , & dans le fécond un feul

die[c diftingue la nouvelle gamme de la

gamme du ton quitté.

Si la quinte mi devient tonique nou-

velle
9
fon mode mineur eft plus immé-

diate que fon mode majeur , mais l'un

& l'autre fuccedent très - naturellement
;

car le mode mineur n'exifte plus pur

dans notre Mufique , on y fait conti-

nuellement une exception fur la feptieme

note
,
pour la rendre fenfible & femblabîe

à la feptieme note des tons majeurs ;

cette exception fe fait fur-tout immédia-

tement avant l'oâave ou la tonique finale ;

dans notre ton la elle familiarife l'oreille

avec le troifieme dieçe foldkçe , au point

qu'après la ut mi , la prononciation mi

fbldieqe/i paroît auffi & même plus natu*

relie que la prononciation mi fol fi;
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^4. D'après ces nouons, j'établis deux

règles générales fur la marche naturelle

des tons ; ce font deux corollaires qui

coulent de fources , & non pas deux

préceptes defpotiques & aveugles.

Première règle.

En quittant un ton majeur, on peut

prendre chaque note de fa gamme pour

tonique nouvelle, avec la reftri£tion que

le mode de la quarte & de la quinte^ foie

majeur auffi , & que le mode des autres

notes de fa gamme foit mineur.

Deuxième règle.

En quittant un ton mineur, on peut

prendre chaque note de fa gamme pour

tonique nouvelle ; le mode de la quinte

peut être indifféremment majeur & mi-

neur , mais celui de la quarte & de la

féconde doit être femblable
, ( c'eft-à-

dire , mineur auffi
, ) & celui des autres

notes de fa gamme doit être majeur.

55. Ces chaogemens naturels ne font
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pas également doux à l'oreille , le plus

& le moins dépend un peu du change-

ment qu'il faut faire d'une intonation à

l'autre. Si le ton de la tierce ou celui

de la fîxte fuccede à un ton quelconque

,

il ne faut changer qu'une feule note de

la confonnance des fons de la nature

,

pouravoir l'intonation nouvelle : exemple.

Ut , ton majeur ut mi sol.

Mi tierce , tonique nouvelle. . mi fol fi.

La fixte , tonique nouvelle. . . la ut mi.

La , ton mineur la ut mi.

Vt tierce, tonique nouvelle.. . ut mi fol

Fa fîxte, tonique nouvelle., .fa la ut.

Si le ton de la quarte ou celui de la

quinte fuccede à un ton quelconque , il

en faut changer deux notes de la con-

fonnance des fons de la nature
,

pour

avoir l'intonation nouvelle : exemple.

Ut, ton majeur ut mi sol.

Fa quarte, tonique nouvelle. . fa la ut.

Sol quinte , tonique nouvelle. . fol fi ré.
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La , ton mineur la ut mi.

Ré quarte, tonique nouvelle . . ré fa la.

Mi quinte, tonique nouvelle. . mi fol fi.

Si le ton de la féconde ou celui de la

feptieme fuccede à un ton quelconque

,

il faut changer toutes les trois notes de la

confonnance des fons de la nature, pour

avoir l'intonation nouvelle : exemple.

Ut , ton majeur ut mi sol;

Ré féconde, tonique nouvelle, re fa la.

Si feptieme , tonique nouvelle./ ré faile^e.

La , ton mineur la ut mi.

Si féconde, tonique nouvelle.^? ré fadieie.

Solfeptieme, tonique nouvelle./o/ fi ré.

56. On peut faire encore un change-

ment très - naturel ; en quittant un ton

majeur, on peut lui faire fuccéder le

mineur de la même o£tave ; & en quit-

tant un ton mineur , on peut lui faire

fuccéder le majeur de la même o&ave*

Dans le premier cas , on ajoute fubi-

tement 3 bémols ; & dans le fécond

cas, on ajoute trois dièses ; cela dépaïfe
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l'oreille fans l'étonner ; la même tonique

fert aux deux modes ; un feul fon de

l'intonation baiffe ou haufle d'un demi-

ton, fans changer le rang dans la gamme:

exemple.

Vt , tonique. . . ut mi fol, . . . .majeur.

Ut
y
tonique. . . ut mibémoifol. .mineur.

La , tonique. . . la ut mi mineur.

La, tonique. . . la utdic^c mi., .majeur.

L'oreille s'en accommode à merveille

du changement de mode ; cela nous

donne un feptieme changement naturel,

en quittant un ton majeur ; & un hui-

tième changement naturel , en quittant

un ton mineur.

^7. Les 16 changemens qu'on peut

faire encore en quittant un ton majeur,

& les 15 qui reftent à faire après un ton

mineur , font des fauts qui compofent la

marche extraordinaire. Les uns étonnent

l'oreille , lui plaifent & excitent ordinai-

rement l'admiration ; les autres la bleffent,

la chagrinent & caufe#t fouvent le mé-

contentement.

1*
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«58. Divifons les fauts en deux efpèces
;

les uns ont la tonique dans la gamme

du ton quitté , mais le mode contraire

aux règles énoncées ( art. «5 4. ) ; les autres

plus brufques ont une tonique nouvelle,

étrangère a la gamme du ton quitté.

En quittant un ton quelconque , on

peut faire 10 fauts de la féconde efpèce
;

on n'en peut faire que G de la première

efpèce après un ton majeur , & <j feu-

lement après un ton mineur.

On fait un faut de la première efpèce

,

fi on dit la majeur immédiatement après

le ton majeur d'ut , e'eft le faut de la

fixte ; & on fait un faut de la féconde

efpèce, fi on dit rébémol majeur immé-

diatement après le ton mineur à*ut , c'eft

le faut majeur d'un demi-ton plus haut.

«59. Les changemens extraordinaires de

la première efpèce font les fauts de fé-

conde , de tierce , de quarte 3
de fixte ,

de feptieme ; le faut de quinte ne peut

fe dire qu'en majeur, puifque les deux

D
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modes de la quinte fuivent naturellement

tout ton mineur ( art.
«5 4).

Pour diftinguer facilement les chan-

gemens extraordinaires de la féconde

efpèce , comptons-les par la diftance qui

fépare les toniques nouvelles de la toni-

que du ton quitté , & difons pour avoir

les dix qui peuvent étonner après un ton

majeur....

i°. Saut majeur , faut mineur d'un

demi-ton plus haut.

2°. Saut majeur, faut mineur de trois

demi-tons plus haut.

3 . Saut majeur, faut mineur d'un ton

plus bas.

4 . Saut majeur , faut mineur de deux

tons plus bas.

«5°. Saut majeur , faut mineur de trois

tons plus bas.

Les dix changemens extraordinaires

de la féconde efpèce après un ton mineur

,

font...

. i°. Saut majeur , faut mineur d'un

demi-ton plus haut.
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2°. Saut majeur , faut mineur de deux

tons plus haut.

3 . Saut majeur, faut mineur d'un

demi-ton plus bas.

4 . Saut majeur , faut mineur de trois

demi-tons plus bas.

«5°. Saut majeur , faut mineur de trois

tons plus bas.

60. Arrêtons un moment ici ; fami-

liarifons nos yeux & nos doigcs avec tous

ces changemens
\

prononçons fept fois

fur notre inftrument l'intonation d'un ton

majeur ; à!ut par exemple (&) : quittons-

le chaque fois pour prononcer l'intona-

tion d'un des tons qui peuvent lui i-ic-

(k) On peur négliger la mefure , le chois

des pofitions de l'harmonie , Se mettre toujours

la tonique à la baffe : il s'agit ici de meubler

la tête. Poffedant les principes 9 nous formerons

la chaîne des tons ; alors nous chercherons à

plaire à l'oreille par la variété des mefures
;

nous emploierons à la baffe tous les 3 fons de

la confonnance ; nous dirons à propos ut mifol

\

mi fol ut & fol ut mu

Dij
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céder naturellement ; obfervons Tordre

qui fuit...

Ut
y
la mineur, fixte.

Ut , mi mineur , tierce.

Ut
, fol majeur

,
quinte.

Ut
, fa majeur, quarte.

Ut y fi mineur , feptieme.

Ut y ré mineur , féconde.

Ut , ut mineur, changement de mode.

Recommençons & prononçons notre

ton 6 fois
;

quittons-le chaque fois pour

prononcer un des fauts qui ont leur toni-

que dans la gamme du ton quitté ; obfer-

vons Tordre qui fuit...

Ut
y

la majeur , faut de fixte.

Ut , mi majeur , faut de tierce.

Ut
, fol mineur , faut de quinte.

Ut y fa mineur , faut de quarte.

Ut y fi majeur, faut de feptieme.

Ut y ri majeur, faut de féconde.

Recommençons une féconde fois &
prononçons notre ton majeur encore 10

fois
;
quittons-le encore chaque fois pour
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prononcer un des faurs qui ont leur to-

nique hors de la gamme du ton quitté;

obfervons Tordre qui fuit...

Ut y rébémol majeur , faut majeur d'un

demi-ton plus haut.

Ut y mibémol majeur, faut majeur de

trois demi-tons plus haut.

Ut
, Jibémol majeur, faut majeur d'un

ton plus bas.

Ut, labémol majeur, faut majeur de

deux tons plus bas.

Ut
y folbémol majeur, faut majeur de

trois tons plus bas.

Ut y utdie^e mineur, faut mineur d'un

demi-ton plus haut.

Ut, rédic[t mineur, faut mineur de

trois demi-tons plus haut.

Ut y Jlbémal mineur , faut mineur d'un

ton plus bas.

Ut
y foldieçe mineur , faut mineur de

deux tons plus bas.

Ut
y fadie^c mineur , faut mineur de

trois tons plus bas.

Diij



54 Changemens
61. Exercons-nous auffi avec les chan.

gemens d'un ton mineur ; prenons pour

exemple le ton mineur de la ; pronon-

çons huit fois fur notre inftrument fon

intonation
;
quittons-le chaque fois pour

prononcer l'intonation d'un des tons qui

peuvent lui fuccéder naturellement^ ob-

fervons l'ordre qui fuit...

La y ut majeur, tierce,

La
, fa majeur , fixte.

La , mi mineur
,
quinte.

La , ré mineur , quarte.

La , mi majeur, majeur de quinte.

La
, fol majeur, feptieme.

La
, fi mineur, féconde.

La
9
la majeur, changement de mode.

Recommençons & prononçons notKe

ton 5 fois
)
quittons-le chaque fois pour

prononcer un des fauts qui ont leur toni-

que dans la gamme du ton quitté ; obfer-

vons l'ordre qui fuit...

Im y ut mineur, faut de tierce.

La
, fa mineur , faut de fixtc.
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La % ré majeur , faut de quarte.

La
, fol mineur , faut de feptieme.

La, fi majeur, faut de féconde.

Recommençons une féconde fois &
prononçons notre ton mineur encore 10

fois
;
quittons-le encore chaque fois pour

prononcer un des fauts qui ont leur to-

nique hors de la gamme du ton quitté ;

obfervons Tordre qui fuit...

La
, fibémol mineur, faut mineur d'un

demi-ton plus haut.

La, utdic^e mineur, faut mineur de

deux tons plus haut.

La,foldie[e mineur, faut mineur d'un

demi-ton plus bas.

La, fadie^e mineur, faut mineur de

trois demi-tons plus bas*

La, mibémol mineur , faut mineur de

trois tons plus bas.

La y fibémoi majeur , faut majeur d'un

demi-ton plus haut.

La y rébémol majeur , faut majeur de

deux tons plus haut,

Div
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La , labhnol majeur , faut majeur d'un

demi-ton plus bas.

La
, folbêtnol majeur , faut majeur de

trois demi-tons plus bas.

La , mibémol majeur, faut majeur de

trois plus bas (/).

— > ,.
,

ii .1 i
i »

i m————^

( / ) Si cette Mtifique barbare ennuie mon

Difciple , je me mets devant le Piano
;

je le

prie de me di&er tons ces changemens; j'anime

un peu les prononciations par la mefure Se par

le mouvement
j

je varie les portions de l'har-

monie
;

je les fais fuccéder les unes aux autres

Je plus naturellement , de proche en proche
;

quelquefois je choifis les plus avantageufes
j

j'emploie à la baffe indifféremment les 3 fons

dçs confonnances
;

je fais marcher la baffe

tantôt par ton , tantôt par demi- ton. Je prends

pour exemple les mêmes tons ut Se la y ou bien

je pars à la volonté de mon Maître, de ré >

de mi
y de fa _, de foi , de fi y cXutdic^e , de

folbémol , Sec. tant majeurs que mineurs j même
fous fon bon plaifir , je mêle enfemble les art.

60 Se 61
5

je romps la marche naturelle par

des fauts ; aux fa lus je fais fuccéder des chan-

gemens ordinaires 3 Se avec tous les changemen
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62. Dans la marche mufïcale ces chan-

gemens ne font pas employés auffi fouvenc

les uns que les autres
;
parmi les naturels

les plus ufités font les changemens fur la

quinte & fur la quarte ; les plus rares

font les changemens fur la féconde &
fur la feptieme ; le changement de mode >

les changemens fur la fixte & fur la

je fais une fuite , prenant chaque fois le nou-

veau ton pour principal
, que je quitte à (on

tour pour un nouveau changement., fans revenir

à l'éternel premier ton majeur, ni au trifte pre-

mier ton mineur. Je me dicte à haute voix ,

ordinairement mon Difciple entremêle fa di&ée

avec la mienne
;

.s'il infifte aux changemens

doux
, je l'interromps avec les fauts les plus

extraordinaires j s'il veut du bizarre , après

l'avoir fatisfait
, je m'arrête aux changemens

ordinaires les plus agréables.

Peu à peu mon Difciple fe familiarife avec

tous les changement , diftingue les plus flatteurs
,

3c conçoit l'utilité des autres. Je n'infifte plus ,

nous abandonnons notre Mufique vague qui eu:

barbare malgré tout embelliffement. Nous allons

aux articles fuivans»
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tierce font à-peu-près également fréquens.

Les fauts ne font pas tous employés : les

plus ufités font les fauts de la fixte, de

la féconde , de la tierce , & le faut ma-

jeur d'un ton plus bas après un ton majeur;

& après un ton mineur , les plus fréquens

font le faut majeur d'un demi -ton plus

haut & le faut de la feptieme (ni).

63. Réduifons tous ces changemens à

quelques chefs pour aider la mémoire

dans la chaîne des tons.

(m) A-t-on tort £ A-t~on raifon d'en ufer

ainfi ? G'eft ce qu'on pourra décider par la

fuite : car j'efpere qu'on bannira enfin les règles

avec lefquelles on voudroit borner le génie des

Elevés
,
pour mettre en place routes les refïour-

ces & toute la richefte de l'art. En attendant,

fuivons l'ufage &: bornons notre marche aux

changemens ufités : s'il nous venoit en fantaifie

de nous écarter un peu de la route ordinaire 5

craignons qu'on ne nous dife qu'il ne vaut pas

la peine d'être neuf pour fi peu de chofe >

fongeons que le génie feul a le fecret de choifir

& de placer à propos.
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Les changemens naturels fur la quarte

& fur la quinte vont du majeur au ma-

jeur , & du mineur au mineur ; fi le

majeur de la quinte fuccede aufli par fois

au ton mineur, le mode femblable eft

pourtant plus naturel ; la marche fondée

fur ces changemens eft en mufîque la

ligne droite»

Les changemens naturels qu'on fait fur

la tierce , fur la fixte & fur la feptieme,

vont du majeur au mineur & du mineur

au majeur ; celui qu'on fait fur la féconde

fuit la même loi , en quittant un ton

majeur ; ce font en mufîque les détours

qu'on fait à l'aigu & au grave.

Tous les changemens de tons peuvent

donc s'exprimer par les 5 points fuivans,..

i°. Ligne droite de quarte.

2 . Ligne droite de quinte.

3°. Détours.

4 . Changement de mode.

«j°. Sauts.

64. Partons à préfent d'un ton quel-

conque , & (uivons douze fois la didée
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du premier point ; nous reviendrons à

notre premier ton après avoir paffé par

tous les tons femblables, & nous aurons

fait la chaîne la plus naturelle , le cercle

des 12 tons majeurs ou des douze tons

mineurs. Nous aurons le même cercle ,

en fuivant 12 fois la di&ée du fécond

point.

Pour avoir une chaîne naturelle la plus

générale poffible, le cercle des 24 tons,

il faut en partant d'un ton quelconque

fuivre 24 fois la di&ée du troifieme

point, & dire chaque fois détour au grave

fur la fixte ; on reviendra au premier ton

,

après avoir paffé par tous les tons majeurs

"& mineurs.

On peut auffi faire le cercle des 24
tons , en mêlant enfemble le deuxième

& quatrième point
,

partant d'un ton

majeur & difant alternativement change,

ment de mode & majeur de la quinte.

65. Il faut répéter fouvent ces chaînes

de tons 9 & prononcer chaque fois les

intonations fur l'inflrumenc : la fuite na-
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tutelle des confonnances n'eft pas indif-

férente ; elle exerce l'oreille & peut lui

plaire, fi la marche de la baffe eft bien

ordonnée avec celle des notes de l'har-

monie, fi les polirions fe fuccedent natu-

rellement, & fi les temps de la mefure

font un peu embellis & variés fuivant

les articles 41 , 42 , 43 & 44.

66. Dans la fuccefïion des harmonies

liées entre elles il n'eft pas arbitraire de

dire ut mi fol, mi fol ut ou fol ut mi
;

après avoir dit fa la ut , la poficion mi

fol ut eft la plus naturelle ; difant ainfi

la féconde harmonie , deux fons de la

première defcendent de ton , de demi-ton

,

& font un chant fimple de gamme , le

chant la fol > fa mi : fa ut eft une

baffe très-bien ordonnée dans la fuccef-

fion de ces deux harmonies , fi le fa
eft d'une o&ave plus grave que font

harmonie, & fi ïut eft d'une quinte plus

aigu que le fa.

Après avoir dit fol fi ri , la pofition

fol ut mi eft la plus naturelle j difant
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ainfi la féconde harmonie , deux fons de

la première moncentde demi-ton, de

ton, & font un chant fimple de gamme,
le chant fi ut, ré mi : fol ut eft une

baffe très-bien ordonnée dans la fuccef-

fion de ces deux harmonies , fi le fol

eft d'une oûave plus grave que fon

harmonie , & fi Yut eft d'une quinte

plus grave que le fol.

Ut mi fol fuit naturellement la con-

fonnance de fol prononcée dans la pofi-

tion fi ré fol.

67. Les premières notes ne figurent

pas toujours bien à la baffe dans la fuc\

ceffion des harmonies : toutes les trois

notes font nécefîaires pour la marche

des confonnances ; la baffe ordonnée ne

va pas toujours comme l'harmonie , la

même note fert fouvent de baffe à deux

& à trois harmonies différentes ; une autre

fois les notes de la baffe montent ou

defcendent d'un ton, d'un demi-ton, d'une

tierce, tandis que l'harmonie marche par

quarte ou par quinte. La chaîne harmo-



et Chaînes de Tons. éj

nique la mieux ordonnée eft celle dans

laquelle les noces de la baffe ont une

marche oppofée à celle des notes de

l'harmonie ; fi ces dernières defcendent

les notes de la baffe doivent monter ; &
fi celles - ci defcendenr , les notes de

l'harmonie qui marchent , doivent monter»

68. Prononçant la chaîne des confoa-

nances fur l'inftrument , il faut éviter

les fons les plus aigus & les fons les plus

graves ; les trois odaves de fa qui cora-

pofent avec un fol aigu l'étendue des

voix, font l'étendue naturelle du difeours

harmonique.

La baffe & l'harmonie peuvent être

dans la même oâave , mais leur plus

grand éloignement eft indiqué par l'into-

nation du corps fonore qui comprend 3
fons à la diftance de 1, 12 & 17; le

plus grave eft éloigné du plus aigu de

deux o&aves & d'une tierce.

Approchant la baffe & l'harmonie, le

rapport naturel fe fortifie ; on l'affoiblit,

fi on les éloigne.
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Dans la marche harmonique il vaut

mieux interrompre la fuite naturelle des

pofitions, & mal ordonner la baffe, que

d'y mêler des fons trop aigus ou trop

graves ; d'ailleurs on peut éviter les ex-

trêmes de l'inflrument , en répétant une

confonnance & baiffant la pofition • répé-

tant la note de baffe , on peut lui fubfti-

tuer un uniffon plus aigu.

Si les deux mains s'approchent de trop

près , il faut encore interrompre la fuite

naturelle des pofitions, ou répéter la note

de baffe & lui fubftituer un uniffon plus

grave , ou répéter la confonnance &
hauffer fa pofition.

69. Poffédant ces remarques fur le

choix des pofitions harmoniques & fur

la manière de bien ordonner la baffe , le

Le&eur voudra peut-être recommencer

l'article 64, & effayer fur fon infiniment

les chaînes générales avec la baffe & les

pofitions ordonnées
;

je vais féconder

fon envie avec les exemples fuivans...

i°. Ligne
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î°» Ligne droite de quinte , chaîne

naturelle des 12 tons majeurs pro-

noncés par leurs intonations , la baffe

ordonnée avec les pofuions de l'har-

monie.

Toniques» Basses. Consonnances.

Ut ut.... fol ut mi.

Sol ré. . . . fol fi rè.

Ré ré ... . fa~dic^e la ré»

La . . mi..,, mi la &£-£?.

Mi mi. ... mi /a/-#. y£

Si . . . fa-d. . ré-d. fa-d. fi.

Fa-dieze., . . fa-d. . ut-d. fa-d. la-d.

Ut-d*i . f . . fol-d..

.

m-à.mi-d.Jol-d.

Sol-d. . • . . fol-d. . . .

La-bémol., la-b... ut mi-b. fo-h.

Mi-b. . fi*b . . . fi-b. mi-b. fol.

Si-b fi-b.* . . fi-b. ré fa*

Fa ut. . . . la ut fa.

Ut Ut. . . . JW Ut /72f.

I

Je conferve le caractère du fond du

livre pour la première & principale note

E
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des confonnances , tandis que les deux

autres font écrites en italique. Dans les

exemples fuivans le même caractère diftin-

guera les principales notes harmoniques,

toutes les fois qu'il y aura choix & mé-

lange de pofîtions.

2°. Ligne droite de quarte , chaîne

naturelle des 1 2 tons majeurs prononcés

parleurs intonations
9
la bajfe ordonnée

avec les pofîtions de Vharmonie.

Toniques. Basses. ConsonnanceS,

Ut ut, . . mi fol ut.

Fa la.,., fa la ut.

Si-bémol .. fib . . ré fa. fi-b.

Mi-b. . . . fol, .. mlb. fol fi- b.

La-b la-b . , ut mi-b. la-b.

Ré-b. ... fa. . . ré-b. fa la-b.

Sol-b fol-b.. fub. ré-b. fol-b.

Ut-b mi-b.,. ut-b. mi-b.fol-b,

^Fa-b fa-b

2 Mi fol-i. fi mi fol-d, mi fol-d.fi*.

La. . * ... . la> la,. ut-d. mi la.

Ré fa-d. léfa-d./a.

Sol fol., fi ré fol.

Ut. ..... . uU. wt mi fol.
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Cette marche engendre les bémols :

arrivé en fabémol a je me repofe un peu

fur la baffe
,
puis je méramorphofe les 8

bémols en 4 dictes : je repère l'intonation

de mi pour remonter la pofition ; en la

je répète auffi la baffe , la féconde fois

je la frappe à une octave plus haut
,
pour

rapprocher la main gauche de la droite
,

car au ton précédent il Falloir dire fol-

dieçe au grave, pour aller en fens contraire

avec les notes de l'harmonie.

3 . Ligne droite de quinte , chaîne

naturelle des 12 tons mineurs pro-

noncéspar leurs intonations 3 la hajfc

ordonnée avec les pojîtions de Vhar-

monie.

Toniques. Basses. Consonnançes.

La la ut mi la.

Mi mi fi mi fol.

Si. ...... . fa-die-çe.é ré fa-d. Ci.

Fa-dieze... fa-d.... uti. fa-d. la.

Uc-d mi mi fol-d. ut-d.

Sol-d fi, .... . ré-d. fol-d. (î.

Eij
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Toniques. Basses. Consonnances.

ï

Ré-d la-d,

.

fa-d. la-d, ré-d.

La-d la-d.

,

mi-d. la-d. ut-d.

Mi-d fi-d...

Fa ut. . . . fa. la«b. ut.

Ut ut.... mi'b. fol ut.

Sol fol. ... r/ fol yT-3.

Ré la.... ré y# la.

la. la. . .

.

ut mi la.

Ici la marche de la baffe n'eft pas

uniforme. La main droite évite la pence

naturelle vers le grave
,
jettant 3 fois à

l'aigu la note commune aux deux har-

monies.

4 . Ligne droite de quarte , chaîne

naturelle des 12 tons mineurs pro-

noncés par leurs intonations , la baffe

ordonnée avec les portions de Phar-

monie.

Toniques. Basses. Consonnances.

La la.... ut mi la*

Ré la.... ré fa la.
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Toniques. Basses. Consonnances.

Sol fol. . .. ré fol fi-b.

Ut fol.,.* mi-b. fol ut.

Fa. . fa. . . . ut fa /^-£.

Sib fa . . . • re-£. ^z fi-b.

Mi-b mi-b. . mi-b. fol-b.fi-b.

La b. .... . mi-b. . wi^ la-b. «r-3*

•ÇRé-b... ... ré-b

2 Ut-d.. .... ut-d .

.

rai fol-b. ut-d.

Fa-d.. .... «r-i/. .

.

ut-d. fa-d. /d.

Si 7^ r^ fa-d. fi.

Mi 7? fi mi yî>/.

La....... la.... ut mi la.

La baffe defcend après avoir fervi à

deux tons ; les fons de l'harmonie mon-

tent naturellement , mais jettant 3 fois

au grave la note commune à deux into-

nations , la même pofîtion mife dans

la même o&ave commence & finit la

marche.

5 . Changement de mode & ligne de

quinte , chaîne générale des 24 tons

prononcés par leurs intonations , la

E iij
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hajfc ordonnée avec les pojitions de

Vharrnonie.

Toniques. Basses. Consonnances.

Ut. ut. . . . fol ut mi.

Ut ...... . Ut ... . fol Ut /72/-£.

Sol ré.;.,.

.

fol 7? re.

Sol ré . . . fi-b. ré fol.

Ré. ...... ré. .. . la ré /rt-</p

Ré ré ...

.

la ré /d.

La mi. , .

.

la #r-^. m/.

La mi. . . . ut mi la

Mi mi.*.. Ji mi /c>/-i.

Mi mi.... fi mi /o/.

Si /^-^- • fi ^ ^- fa'à*

Si y*z-</ ... ré fa-d. Ci.

Fa-dieze.. . fa-d. . ut-d. fa-d. lad.

Fa-d fa-d... ut-d. fa-d. la.

Ut-d /o/-*/. . . ut-d. mi-d. fol-d.

Ut-d fol-d.. mi. fol-d. ut-d.

JSol-d fol-d

£ La-bémol, la-b... mi-b. la-b. ut.

La-b la-b

.

. . mi-b. la-b. ar~£.

Mi-b fi-b. . . mi-b. /o/. fib.

Mi-b. ..... >£ . .

.

fol-b. fi-b. mi-b.

Si b fib... fa fi-b. ré.
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Toniques. Basses. Consonnances.

Si-b Jï*b... fa fi-b. ré-b.

Fa ut . . . . fa la ut.

Fa ut. . . . fa la-b. ut.

Ut ut. . . . rai /à/, ut.

Dans cette chaîne je contrarie encore

Ja marche naturelle des pofitions; je jette

par fois a l'aigu la note commune aux

deux intonations voifines
;
par ce moyen

les deux mains montent , en obfervanc

pourtant la règle du fens contraire ( art.

67.) : pour éviter le trop aigu & le trop

grave
,
je prononce la première intona-

tion fur le milieu du clavier , mettant

la baffe le plus près poffible de l'har-

monie.

6°. Détour à la fixtc , chaîne générale

des 24 tons prononcés par leurs into-

nations y la bajfe ordonnée avec les

pofitions de Pharmonie.

Toniques. Basses. Consonnances.

Ut ut. . . . mi fol ut.

La ut. . . . mi la ut.

E iv
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Toniques. Basses. Consonnances.'

Fa la . . .

.

R,é la. ...

Si-bémol . . fbémol.

Sol fi*b...

Mi-b fil....

Vt. foL...

La-b la-b. . .

Fa ...... . la-b . .
j

Réb... t . fa.,..

Si-b /a....

Sol-b foUb..

Mi-b yà/-£.

Ut-b- mi-b ...

La-b. . . .

,

mi-b . .

JFa-b. fa-b..

2 Mi mi

Ut-dieze. . ml. . .

.

La ut-i. ..

Fa-d «/-*/. . .

Ré .- ré . . . .

Si ré. . . .

Sol /.....

Mi Ji. . . ..

Uî , ut

fa la ut.

fa la ré.

re fa fi-b.

ré. foî fi-b.

mi-b. fol fib.

/# i-£. /<?/ ut.

ut mi b. la-b.

«r fa /#-£.

ré b. /à la-b.

ré-h* fa fi-b.

yF-£. /*£-£. fol-b.

7?- 3. mi-b./o/-£.

ut-b. /72i-^. fol-b.

ut-b. mi-b. la-b.

y^W. Jl mi.

yo/-^. ut-d. tw/.

la

la

fa-d.

fa-d.

fol.

fol

mi

ut-d. mi.

ut-i. fa d.

la

fi

fol

rc.

mi.

ut.
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Je fais toujours une paufe quand je

métamorphofe les bémols en dictes , ou

les dictes en bémols ; ici je m'arrête un

peu fur fa-bémol que je nomme enfuite

mi dans le commencement d'une autre

mefure
;

par ce moyen je n'apperçois

plus la fuite
;

je me crois dans une route

toute nouvelle Cette précaution eft

effentielle pour bien mefurer ces fortes

de tranfitions , & pour faire fentir leur

effet ; car l'oreille & les yeux pourroient

fe tromper , fi on difoit de fuite & fans

interruption un ton dié[ê dans l'ordre

des tons bémolifés , ou bien un ton bémo-

lijé dans Tordre des tons d'Usés.

70. On a encore une autre chaîne

générale très - naturelle de tous les 24

tons , fi on mêle enfemble le fécond &
le troifieme point

;
partant d'un ton ma-

jeur , à!ut par exemple
?
& difant alter-

nativement détour à l'aigu fur la tierce

& majeur de la quinte , on revient en

ut , après avoir paffé par tous les tons



74 Changemens
majeurs & mineurs. Cette chaîne de tons

prononcés n'eft pas indifférente, fi la bafle

defcend toujours chromatiquemcnt
5
(c'eft-

à-dire , d'un demi-ton ) ; elle n'eft pas

difficile à concevoir , fi on place la traiv-

fiùon , ( c'eft - à - dire , la métamorphofe

d'un ton dié^é en un ton bémolifc , ou

la métamorphofe d'un ton bémolifc en

un ton dïé^é) , toutes les fois que la

tonique ferait note dic[e , de forte que

toutes les toniques foient ou notes natu-

relles , ou notes bémoles.

Dans cette chaîne fi on parToit par le

relatif au lieu du détour fur la tierce ,

on auroit le même cercle réferré &
encore une fuite naturelle de confon-

nances ; après ^ tons intermédiaires on

reviendroit au premier ton.

Dans ce cercle réferré fi on retran-

choit les relatifs , il ne refteroit que 2

tons intermédiaires , & on auroit une

marche extraordinaire
; 5 fois de fuite

le faut de la tierce produifant 4 dictes
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a chaque pas , le troifieme faut par le

moyen de la tranjïtion ramené néceffai-

rement le premier ton. L'effet de cette

chaîne extraordinaire eft étonnant , fi. on

répète plufîeurs fois chaque intonation

variant les polirions & les baffes. Dans

notre exemple après avoir prononcé Ôc

répété ut, mi fol , fol ut mi & mi fol

ut pour les baffes ut , mi & fol , il faut

s'arrêter fur la première pofîtion ut mi

fol & fur la baffe mi ( la tierce ou le

milieu de l'harmonie); alors pour avoir

l'intonation fuivante , il ne faut changer

que le fon le plus grave & le fon le

plus aigu de l'harmonie , baiffant d'un

demi-ton le premier & hauffant le der-

nier d'un demi-ton , fans y toucher à la

baffe , & on aura pour le premier faut

de tierce y? mi fôldie^e la tonique mi a

la baffe : continuant la chaîne extraordi-

naire, il faut prononcer plufîeurs fois

l'intonation de mi
5

varier les pofitions

de l'harmonie vers l'aigu & vers le grave,
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donner fuccefïivement tous les fons de

la nature à la baffe , s'arrêter enfin fur

la pofition mi foUdic^c fi & fur la baffe

fol-die^e, dire pour le faut fuivanr ré-die^c

fol-dk^e Ji-dicre confervant la même baffe

fol-die^e : ici il faut placer la tranfition

& dire , en répétant l'intonation , mi-

bémol la-bémol ut , s'arrêter fur la pofi-

tion la-bémol ut mi-bémol , & fur la

baffe ut y dire pour le troifieme & dernier

faut fol ut mi , en confervant la baffe

ut.

71. Le troifieme & le quatrième point

répétés 4 fois donnent auffi une chaîne

naturelle , un cercle réferré de 8 tons

dont la fuite des fimples intonations n'efl:

pas fans mérite
;
partant d'un ton majeur

& difant alternativement relatif, chan-

gement de mode , on revient par une

marche uniforme au premier ton, après

avoir paffé par 7 tons intermédiaires.

Dans ce cercle réferré fi on retranchoit

les relatifs , il ne refteroit que 3 tons, in-
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termédiaires , & on auroit une marche

extraordinaire, 4 fois de fuice !e faut de

la fixée, produisant 3 dièses à chaque

pas , le quatrième faut par le moyen de

la tranfitïon tombe nécefTairement fur le

premier ton.

Prononçant fur le clavecin la fuite

d'intonations de cette chaîne , chacun

pourra de lui-même ordonner la baffe

avec les pofitions des harmonies ; fon

oreille fera fatisfaite de tous les choix.

72. Etant familiarifé avec ces chaînes

de tons prononcés , on trouvera aifémenc

les intermédiaires entre 2 tons donnés :

partant d'un ton on arrivera de 4 ma-

nières a un autre quelconque ; du naturel,

par exemple
y on arrivera à tous les 7

dièses ; i°. par gradation , en prenant le

grand chemin & changeant 7 fois de ton

fur la quinte; 2 . en prenant le chemin

naturel le plus court , & paflant feule-

ment par les relatifs pour faire a la fois

4 dictes avec le majeur de la quinte ,

& puis encore, a la fois 3 dièses avec le
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changement de mode, (c'eft-à-dire, Sut

majeur en utdieçc majeur par la mineur, mi

majeur, & utdic^c mineur)
; 3 . par une

marche extraordinaire , omettant les rela

tifs & paflant fans intermédiaires du na-

turel à 4 dictes par le faut de la tierce,

& de 4 dictes a 7 dictes par le faut d©

la fixte , ou bien du naturel à 3 dictes

par le faut de la fixte , & puis de trois

dictes a 7 dictes par le faut de la tierce,

(c'eft>a dire , Sut majeur en utdie^e majeur

par mi majeur ou par la majeur); 4 .

par une marche partie naturelle & partie

extraordinaire allant par faut Sut en la

3 dictes, & paflànt par le relatif inter-

médiaire pour faire les 4 dk^cs qui

reftent à produire pour arriver en ut-

die^e.

jyut on arrivera en rc-bhnol\ i°. par

gradation , en prenant le grand che-

min &c changeant «5 fois de ton fur la

quarte ; 2 . en prenant le chemin naturel

le plus court , changeant de mode pour

avoir tout de fuite 3 bémols , & pallant
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encore par un ton de 4 bémols
, ( c'efl>à-

dire, dW naturel en ré-bémol , <j bernois

par £// mineur & par la-bémol majeur ou

par fa mineur
) ; 3 . par extraordinaire ,

paffant fans tons intermédiaires du naturel

à 5 bémols
,

par le faut majeur d'un

demi-ton plus haut j 4 . en interpofant le

ton mineur à
J

ut pour avoir une marche

mixte , compofée d'un pas naturel d
y

ut

en ut mineur , &c d'un faut à'ut mineur

€n ré-bémol (/z).

{jî) Prononçant fur le clavecin les intonations

de ces chaînes de tons , on fera peut - être

furpris d'entendre deux effets fi diftin&s rendus

par la même confonnance ; arrivé en ré-bémol
,

on fe croira être dans un tout autre Pays que

celui &ut-die\e \ mais appercevant que les mêmes

touches rendent la confonnance ut-die-^e m -à e^e

fol-die^e & la confonnance ré-bémol fa la bémol ,

on ne fera pas tenté de dire que les toniques ut*

dic\e Se ré'bémol font deux fous réellement dif-

ftincts ; on redoublera l'attention & on remar-

quera que les dièses hau lient les fons
,

qu'ils

augmentent à chaque changement dans la marche
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jyut-dieçe j dièses on arrivera en ut~

bémol fept bémols par ut-die{e mineur, la-

majeur, la mineur, fa majeur, fa mi-

neur, ré-bémolmafem ôtjï-bémoi mineur.

Le Lefteur qui a fuivi les exemples

précédens , verra bien que cette marche

d'ut à ut - die^e ; que les bémols baiffent les

fons , ôc qu'ils augmentent à chaque changement

dans la marche d'ut à ré-bémol ; bientôt l'ima-

gination mettra l'Obfervateur en route , chemi-

nant dans le fentier des dièses , il s'élèvera à

chaque pas, 8c promènera fes regards dans un

horifon toujours croiffant ; marchant dans le che-

min des bémols > un abîme s'ouvrira fous [es

pas; arrivé en ré-bémol , il fera étonné de l'im-

menfïté profonde, tandis qu'il admirera en ut-

die^e la clarté brillante & pure d'une étendue

infime.

Après ce double voyage l'Obfervateur ne

cherchera plus en Mufique une nouvelle caufe

pour chaque nouvel effet ; il foutiendra qu'un

même fon peut faire naître des fenfations di-

verfes
,
que la manière d'amener un ton pré-

pare l'effet
_>

que les tons intermédiaires dépaï-

fent l'oreille <k achèvent l'illufîon.



ET CHAINES DE ÎONS. 8ï

efl naturelle jufqu'au dernier pas qui eft

extraordinaire , le faut majeur d'un demi-

ton plus haut , il trouvera de lui-même

les tons intermédiaires des trois autres

manières, & je crois que ces exemples

lui fuffifent pour arriver par 4 routes à

un ton quelconque , fur-tout s'il fe die

chaque fois. -— Le ton que je quitte a

dans fa gamme tant de dictes ou tant

de bémols %

y
celui que je me propofe pour

but a dans fa gamme tant de dictes ou

tant de bémols; donc il faut que je

produife ou que j'efface tant daosma

marche —
73. Mêlant enfemble & répétant les

changemens ordinaires & extraordinaires

de tous les
5

points de l'article 63 , on

peut multiplier &c varier à l'infini les

exemples fur l'enchaînement des tons ; îe

labyrinthe des 24 tons eft immenfe 9

allant tantôt par quarte , tantôt par quinte,

tantôt par détour
3
tantôt par changement

de mode , & tantôt par faut \ on peut

s'y promener de mille manières diverfes;

F
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tées & calmées à propos, on difpofe du

fentiment.

75. Si le Le&eur efl: mécontent de fa

tentative, je vais lui donner du fecours

,

& s'il en étoit fatisfait , il ne fera peut-

être pas fâché de l'abondance de biens-

ï°. Des G tons analogues fpécifiés ci-

defïus , îe ton majeur à
y

ut en eft le prin-

cipal ; il domine fur les 5 autres, s'il con-

coure avec eux pour former une chaîne
;

car fi le ton do fa ou celui de redomi-

noit, il y auroit un bémol dans la gamme
;

par conféquent , les confonnances folfi ré

& mi fol fi ne pourroient plus concourir

pour la formation de la chaîne propofée
;

fi le ton de fol ou celui de mi dominoit,

il y auroit un dic[e dans la gamme , &
par conféquent exclufion d'intonations

des tons fa & ré. Si le ton la dominoit,

îl en faudrait une confonnance qui ren-

fermât fa knlible fbl-dieqc (art. «53. ) ;

mais fi le ton ut domine , les intonations

des <$ autres peuvent coopérer à la même

chaîne, fans altérer les fons de fa gamme.
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Ut comme principal terminera le fens

mu fi cal ; après les ^ autres tons analo-

gues on placera Jes virgules , les points

& virgules & les deux points. La con-

fonnance $ut eft la feule qui puifle être

nommée intonation dans l'exemple, des

confonnances analogues fpécifiées ; ter-

minant le fens
5
elle figure pour le point;

celle de fol fera nommée confonnance de

la quinte ,.& figurera pour un repos, de

deux points, fi elle, termine une phrafe

ou une portion de fens ; celles- de fa &
de la feronr les confonnances de la quarts

& de la fixte ^ & figureront pour des

repos du point & virgule, ou pour des

repos fufpenlifs x iî elles terminent une

phrafe; celles de r-i & de, mi,, au lieu

d'être nommées intonations des détours;

de féconde & de tierce ,.. feront tout fini*-

pîement nommées confonnances de fécon-

de & de tierce , & ne pourront, figures

que comme repos de virgule,-.

2°. L% confonnance de la. quinte fol

doit précéder inmicdiatemenc le reposa

F iii
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final ut ml fol , car les changemens de

tons peuvent être regardés comme des

fatigues : or , fi les confonnances de la

tierce mi ou de la fixte la précédoient

,

il n'y auroit qu'une note de changée (art.

55.), & par conféquent la fatigue feroit

trop petite pour exiger un repos final.

Si la confonnance de la féconde ri pré-

cédoit, toutes les 3 notes feroient chan-

gées félon le même article y & par confé-

quent la fatigue feroit trop grande pour

amener un bon repos. Si au contraire la

confonnance de la quinte fol précède
,

un fon eft confervé , & il y a une oppo-

sition avec les deux principaux fons du

repos
;
par conféquent la fatigue n'eft ni

trop petite , ni trop grande , mais fuffi-

fante pour amener le repos. : ç'eft peut-

être par cette raifon que la quinte eft

furnommée dominante en Mufique
;
quoi

qu'il en foit
, je dirai confonnance de

dominante toutefois que la confonnance

de quinte amené immédiatement le repos

final, Si la confonnance de la quarte fa
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précédoit, il n'y auroic également qu'un

feul fon commun, mais ce feroit la toni-

que , le principal fon du repos ? ôc pat

eonféquent on n'auroit qu'une finale In»

complette.

3 . La principale confonnance ut mi

fol n^eft pas toujours repos final
,

quoi-

qu'amenée par la confonnance de la do*

minante fol , il faut de plus que la to-

nique ut termine la baffe & qu'elle foit;

amenée par la quintefol ,:
première note

de fa confonnance.

4 . Chaque confonnance analogue r
formant repos intermédiaire , peut être

amenée par les 4 autres,& même par la,

principale.

5
P

. L'intonation pour fordinaire com-

mence & finit le fens mufical ; elle ter-

mine auffi la plupart des parafes inter-

médiaires & fépare fouvent les autres,,

6°. La dernière phrafe du fens muficai

n'eft pas toujours fîmple; fouvent la con-

fonnance de la dominante fol eft précé—
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dée d'une , de deux , de trois & même
de toutes les quatre confonnances analo-

gues pour amener le repos final dans une

double , triple, quadruple ou quintuple

phrafe
;

par fois l'intonation commence

& finit la dernière phrafe , & concoure

avec toutes les 5 confonnances analogues

pour ramener le repos final dans une

phrafe progreffive. Un exemple de cha-

cune de ces efpèces de phrafes pourroit

peut-être encourager le Le£teur déjà un

peu dégoûté de fes propres tentatives :

je vais tâcher de le ramener ; ayant un

fonds il hafardera davantage. J'indiquerai

les confonnances analogues avec leurs

premières & principales notes
,

qui peu-

vent en même temps lui fervir de baffes ;

s'il étoit tenté d'effayer ces phrafes fur

fon infiniment , il voudra bien fe charger

d'ordonner les pofitions des harmonies ^

&c embellir le tout avec une mefure.

Exemples de phrafes finales produites



Phrafe fimple.

Phrafe triple.

2 t Chaînes deTons, $$

par les confonnanccs analogues à

Vintonation du ton majeur (Tut.

Sol, confonnance de

dominante

,

Ut, intonation.

Ré y conf. de féconde ,

Sol , conf. de dominante, V Phrafe double.

Ut, intonation.

La , conf. de la fixte ,

Fa , conf. de la quarte,

Sol, conf. de dominante.

Ut, intonation.

La , conf, de fixte

,

Fa , conf. de quarte

,

Ré , conf. de féconde ,

Sol, conf. de dominante,

Ut, intonation.

La , conf. de fixte,

Mi , conf. de tierce

,

Fa , conf. de quarte
;

Ré , conf. de féconde,

Sol, conf de dominante,

Ut , intonation.

Phrafe quadruple.

Phrafe quintuple;
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Ut , intonation,

Sol, conf. de quinte

,

La, conf. de fixte ,

Ml, conf. de tierce,
«7 r , >i rhrafe proçreflîve.
Jra , conf. de quarte; (

JRe,conf. de féconde
,

Sol, conf. de dominante,

Ut, intonation.

70. Les phrafes intermédiaires peuvent

aufïï être compofées ou progreffives, à la

volonté du Produ&eur.

8°. Les repos intermédiaires ont les

mêmes nuances que le repos final ; les

confonnances qui les précèdent & les

amènent immédiatement , ont également

une ou deux notes communes avec eux

,

ou bien elles demandent pour repos trois

notes nouvelles. Le repos figure pour la

moindre virgule, fi la confonnance analo-

gue& appellante qui le précède, en eft éloi-

gnée d'une tierce ; il figure pour 2 points

,

pour la virgule fufpenfive ou interroga-

rive , fi elle en eft éloignée feulement
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d'un ton ou d'un demi-ton ; & il fert

de point toutefois qu'elle en eft éloignée

d'une quarte qui eft la plus grande dis-

tance d'une coafonnance analogue à fou

repos , car la quinte à l'aigu eft la même
chofe que la quarte au grave, & la fîxte

à l'aigu fe confond avec la tierce au

grave , &c* La marche de la baffe varie

encore ces nuances de repos ; les pre-

mières notes des confonnances les aug-

mentent; les fécondes & troifiemes notes

les affoibliffent ; ainfi on peut répéter

plufieurs fois la même phrafe , fans fati-

guer l'oreille : répétant ,
par exemple, 7

fois la phrafe fîmple fpéeifîée ci-deffus
,

les nuances feront difparoître la mono-

tonie des continuelles fol fi ré , ut mi

fol 9
fi la baffe dit la première fois ré

mi , ré ut la féconde fois, fa mi la troi-

fieme fois, fi ut la quatrième fois
, fol mi

la cinquième fois , ôzfol fol la fixieme

fois 3 & fol ut la feptieme & dernière

fois.
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9°. Mefurant la chaîne des confonnan-

ces analogues , il faut commencer les

xnefures avec les intonations & avec les

confonnances repos ; les temps en levant

font pour la fatigue. Faifant par fois

fuccéder quelques confonnances fans in-

tention de phrafe , il faut leur donner à

chacune la même durée de mefure ou

de temps,

76. Le Le&eur Dlfcïplc voudra fans

doute recommencer a préfent , & ordon-

ner une féconde fois les G confonnances

analogues pour en faire un difcours. S'il

étoit curieux de favoir auparavant com-

ment je les ordonne moi-même, il pour-

rait confulter l'exemple fuivant. La pre-

mière colonne renferme la fuite des

baffes ; dans la féconde j'indique l'ordre

& la répétition des confonnances analo-

gues. Je n'ai pas invoqué le génie
,

j'ai

feulement mis en exemples les notions de

l'article précédent.

Prononçant mon exemple fur l'inftru*
1
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ment , le Difcipk fe rappellant les no i

rions des articles 41, 42 , 43 , 44, éf£j,

67 & 68 , peut exercer fon goût & fon

génie en ordonnant lui - même les por-

tions des harmonies avec les baffes , en

ajoutant la mefure & le mouvement : je

le prie feulement d'obfenrer )a pondua-

cion que j'ai mife à côté des notes de

baffes.

Chaîne ordonnée des fix confonnancts

analogues ut mifol ?
ré fa la , mi fol

fi y fa la ut
, fol fi ré & la ut mi.

Basses. Noms des Consonnances.

Ut, . .

.

intonation,confonnance principale.

Soi,,, confonnance de quinte.

Vtj . ; conf. principale.

Sol:., conf. de quinte.

La.. . conf. de quarte.

Sol
y .. conf. principale.

Fa.. , conf de féconde.

Mi
}

>. conf. principale.
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Basses. Noms des Consonnances.

Ré.. . confonnance de quinte.

Ut, .. conf. principale.

Sol;., conf. de quinte, repos

,

Mi, .. conf. de la tierce.

Mi

.

. conf. de la fixte.

Mi , . . conf. de la tierce.

Fa... conf. de féconde.

Mi,., conf. de fixte.

Fa.. . conf. de féconde.

Sol,., conf. principale.

Sol... conf. de quinte*

La;... conf. de quarte, repos fufptnjîf.

Si. . . conf. de quinte.

Ut y . . conf. principale.

Fa . . . conf. de quarte.

Sol. . conf. de dominante.

Ut.— conf. principale, repos final.

La
y
.. conf. de fixte.

La... conf de féconde.

La. . . conf. de fixte.

Sol ,.. conf. de tierce.

Fa... conf. de féconde.
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Basses. Noms des Consonnances.

Mi;.. confonnance principale.

Si. . . conf. de quinte.

Ut... conf. principale.

Sol:.. conf. de quinte, repos.

Ut... conf. principale.

Sol.

.

. conf. de quinte.

La.. . conf. de fixte.

Mi... conf. de tierce.

Fa... conf. de quarte,

Ut; .

.

conf. principale.

Ré.... conf. de féconde*

La,.. conf. de fixte.

La.. . conf. de féconde,

La. . . conf. de fixte.

Sol,

.

. conf, de tierce.

Fa ... . conf de féconde.

Mi,. . conf. principale.

Fa... . conf. de féconde.

Sol,. . conf. principale.

Sol.. . conf. de quinte.

La;

.

. conf. de fixte, repos fufpenfif.

Mi,. . conf. principale.
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Basses. Noms des Consonnances;

Fa..., confonnance de féconde.

Sol y . . conf. principale.

Sol... conf. de dominante.

Ut.— conf. principale , repos final.

77. Les 6 tons fpécifiés ( art. 74. ) ne

font pas les feuls qui puiffent être or-

donnés en chaîne conftruftive ;
chaque

ton peut être regardé comme principal

,

& chaque principal a fes analogues qui

font en général tous les tons dont l'into-

nation ne renferme que des fons de fa

gamme
;
par conféquent , les analogues

d'un ton majeur font les changemens

naturels de fa féconde , de fa tierce , de

fa quarte , de fa quinte & de fa lixte ,

c'eft-a-dire, les tons majeurs de fa quarte

& de fa quinte , avec les tons mineurs

de fa lixte, de fa tierce & de fa féconde.

Les analogues d'un ton mineur font éga-

lement les changemens naturels de (a

tierce , de fa , quarte
}
de fa quinte , de

fa
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fa fixte & de fa feptienie, c'eft-à-dire., les

tons mineurs de fa quarte & de fa quinte -,

avec les tons majeurs de fa tierce , de

fa fixte & de fa feptieme.

Le ton majeur de la quinte eft auffi

un ton très-analogue aux tons mineurs
,

car l'exception de la note fenfibîe pour

la feptieme eft tellement ufttée aujour-

d'hui dans leurs gammes, qu'on peut là

regarder comme une note effentieîle au

mode mineur ; la fenfibîe par exception

précède toujours la tonique ou l'odiave

finale (art, $3); donc la confonnance

majeure de la quinte doit précéder im-

médiatement la confonnance principale

dans les phrafes finales ( art. 75.) ; parmi

les confonnances analogues à une into-

nation mineure, ceft elle qui eft nommée

confonnance de dominante.

78. Les intonations analogues ne font

pas toutes néceflaîres pour former une

chaîne Conftruclive , la confonnance de

la dominante avec la principale fuffk

pour faire un morceau ; la même phrafe

G
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harmonique répétée pour différentes baffes

peut exprimer tous les repos néceflaires

pour compléter le fens mufical. L'exem-

ple fuivant dicté comme le précédent en

eft une preuve. . .

Conjîruclion des deux conformances ana*

logues , la ut mi & mi jol-die%e fi

ordonnées.

Basses. Noms des Consonnànces.

La , . . intonation mineure de la.

Mi,., confonnance majeure de quinte*

La\ . . conf. principale.

Sold. conf. majeure de la quinte,

La
y

. . conf. principale.

Si. . . conf. majeure de la quinte,

La , . . conf. principale.

Sol-d. conf, majeure de la quinte,

I.,a , . . conf. principale.

Mi:... conf. de dominante.

Mi . . conf. principale.

Mi.— conf. de dominante, repos.

Ut}., conf. principale.
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Basses. Noms des Con*onnances;

Si. . . conformante majeure de la quinte*

La j . . conf. principale.

Mi. . conf. majeure de la quinte.

Ut,., conf, principale.

Si . . . conf majeure de la quinte.

La
y .. conf. principale.

Sol-d.: conf. de dominante, repos.

Si.*, conf. majeure de la quinte,

JJty.c conf. principale.

Si

.

. . conf. majeure de quinte.

Ut(o), conf principale.

Si. . . conf. majeure de quinte»

La;., conf. principale.

Mi. . conf. principale.

Mi. . conf. de dominante.

La.— conf. principal , repos final.

(o) Ici comme dans l'écriture de tour langage

,

là virgule èït répétée ; elle fépare des mots Se

des phrafes ; elle indique des repos différents
,

feniibles par fois & fouvent prefqu'impercepti-

blés, mais diïlînguant toujours quelques parties

G ij
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79. Ajoutant aux deux confonnances

analogues de l'exemple précédent celle

de la quarte , toutes les notes de la

gamme peuvent entrer dans la marche

de la baffe, & le fens en fera plus com-

plet : voici un exemple, je l'écris toujours

du difcours ; les autres marques de la ponctua-

tion , le point , le point Se virgule avec les deux

points fervent aufil plufieurs fois dans le même

morceau ; chacun indique également des repos

plus ou moins grands , félon qu'il termine des

parties plus ou moins complettes. Je n'emploie

que ces quatre (ignés ; ils fuffifent pour éclair-

cir le fens de toute conftruction harmonique.

Si on les altère pour multiplier les marques de

la ponctuation dans l'écriture de la langue par-

lée , c'eft que l'expreffion de celle - ci eft plus

articulée Se plus déterminée que l'expreflîon du

langage des fons , le fens de la Mufique eft

toujours un peu vague Se générique j les fons

captivent tous les fens , agitent le cœur Se l'ame ^

mettent toutes les paffions en mouvement; l'ima-

gination de l'Auditeur particularife Se ajoute la

parole qui feule peut développer les nuances Se

les gradations de nos facultés phyfîques Se morales.
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de la même manière
;

je choifis pour

cette fois les incona:ions de mi mineur,

de la mineur & àQ fi majeur; par con-

féquent îa confonnance mi fol fi fera

principale
, fi ré- diece fa-dieçe fera la

confonnance de la dominante , & la ut

vii fera confonnance de la quarte ; la

baffe fera compofée des notes de la gamme
mineure de mu

ConJlrucTwn de trois coiifonnances.

analogues.

Basses. Noms des Consonnances.

Mi,., intonation mineure de mu

Mi... confonnance de la quarte.

Mi,., conf principale.

Ré-d.. conf majeure de la quinte.

Mi ,.. conf. principale.

La .

.

conf. de la quarte.

Mi,., conf. principale.

Si. . . conf. majeure de la quinte,

Mi,., conf. principale,

Fa-d.. conf. majeure de la quinte,.
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Basses. Noms des Consonnances.

Soly., confonnance principale.

La... çonf. delà quarte.

Si : . . conf. de la dominante , rep

Sol it . conf. principale.

La. . . conf. de la quarte.

Sol),, conf. principale.

Fa-d. conf. majeure de la quinte.

Mi,., conf. principale.

La. . . conf. de la quarte.

Si
9

. . conf. principale.

Si. . . conf. de la dominante.

Ut; . . conf. de la quarte , fufpenfion*

Ré-d. conf. majeure de la quinte.

Mi

,

. . conf. principale.

La. . . conf. de la quarte.

Si . . . ccnf de la dominante.

Mi.— conf. principal , repos final.

80. L'intonation de la fixte concourt

aufîi très-fouvent avec les deux analogues

de l'article (78); le fens que peut faire

îa confonnance principale amenée par
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celle de ta dominante , eft' plus complet ,.

fi la confonnance de la fîxte follicire au-

paravant le repos fur la dominante , &
fi elle fufpend le repos final après la

même dominante-; dans l'exemple fuivant

la confonnance de la fixte.foîlicîte le repos

fur la dominante , fiùfp.end Le repos final',

de plus elle concourt avec lqs confonnaii-

ces de quarte & de dominante
,

pour

appeller le repos final dans une triple

phrafe. L'intonation de ré mineur eft

principale ; les deux confonnances de la

quinte % la majeure & la mineure font

employées.

Con/lru-ciion des confonnances- analogues-

les plus ufilées.

Basses. Noms des Cqnsqnnances..

Ré,* . intonation mineure de ré.

Sol.,, confonnance de la quarte.

RéJK . çonf. principale.

La. .. conf majeure de la quinte..,.

Ri '

% . , conf principale*.

G ne
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Basses. Noms des Consonnances*

Sol... confonnance de la quarte.

Fa,., conf. principale.

Mi... conf. majeure de la quinte.

Ré, . . conf. principale.

Si~b.. conf. de la fixte.

Sol... conf. de la quarte.

La... conf. de dominante.

Ré.— conf principale , repos.

Ré, . . conf. principale.

Ré.... conf. de la quarte.

Ré.... conf. principale.

JJud.\ conf. majeure de la quinte.

Ré...,, conf. principale.

Ut.... conf. mineure de la quinte.

$i-b. conf. de la fixte.

La:... conf. majeure de quinte, repo

Fa r . , conf. principale.

Mi. . conf majeure de la quinte.

Ré.... conf. principale.

Soty .

.

conf de la quarte.

Ut-d. conf majeure de la quinte.

Ré,
. . conf. principale.
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Basses. Noms des Consonnances.

Mi . . . confonnance majeure de la quinte.

Fa ; . . conf. principale.

Sol... conf. de quarte.

La.... conf. principale.

La.... conf. de dominante.

Si-b.
; conf. de la fixte , fufpenjîon.

Sol. . conf. de la quarte.

La
9

. . conf. principale.

La.

.

. conf. de la dominante.

Ré.-~ conf. principale, repos final

81. La conftrudion de la chaîne des

tons ordonnés n'efl: pas toujours auffi

fimple ; la baffe ne chante pas toutefois

la même gamme d'un but a l'autre ; le

même morceau peut avoir plufieurs in-

tonations principales. Souvent après quel-

ques mefures la première intonation chan-

ge ; des tons intermédiaires fe fuccedent ,

fe mêlent avec le premier ; tantôt la pre-

mière intonation termine le morceau, &
tantôt un ton nouveau fait la clôture ;



toG Changemens
par-tour, les confonnances analogues peu-

vent fe fuccèder
,
phrafer , & amener les

repos..

Dans l'exemple fuivant le même ton

commence & finit , c'eft le ton majeur

d'ut; les tons analogues ré, mi, fa, fol

& la deviennent tour à tour principales

intermédiaires ; le premier ton reparaît

de temps en temps , & avertit l'oreille

de l'intonation principale ; les tons inter-

médiaires font auffi répétés, treize con-

fonnances font employées ; la première

& principale intonation ut mi fol devient

fixte & dominante; la féconde fol fi ri

eft tour k tour dominante & principale

intermédiaire , elle fait auffi une fois

repos de tierce ; la confonnance fa la

Ut ne figure qu'en ut & en fa ; la ut mi

eft employée comme fixte, comme quinte,

comme quarte & comme principale inter-

médiaire ; réfa la eft tantôt confonnance

de féconde, tantôt confonnance de quarte,

& trois fois principale intermédiaire \
mi-

fol fi eft d'abord principale intermédiaire ,
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long -temps après elle reparaît comme

confonnance de quinte & devient pref-

qu'auffi - tôt principale intermédiaire ,

donnant le ton une féconde fois : puis

deux fois de fuite elle o
?

eft plus que

confonnance de tierce ; ré fa-dieçe la 3 mi

fol-die^efi, la ul-dieçe mi Sx.fi ré-dieqefa-

dieçe font les dominantes en fol, en la , en

ré & en mi\ firéfa-die7Le eft confonnance

de quinte en mi\ fi-bémol ré fa comme

confonnance de quarte., décide le ton fa ^

enfin, la treizième harmonie fol fi- bémol

ré eft employée comme confonnance de

féconde en fa , Se comme confonnance

de quarte en ré.

Pour cette fois je change un peu l'écri-

ture de fexemple
;

je nomme les notes

des çonfonnances
;

je marque les chan-

gemens des tons & les repos
;

j'indique

la baffe & un choix de pondons ; le

Ledeur prononçant l'exemple far finftru-

ment n'eft chargé que de la mefure & du

mouvement, & pour peu qu'il fe rappelle

les réflexions des articles
, (67 & 68.) il
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placera la baffe & les confonnances dans
les oftaves les plus propres à l'harmonie.

Chaîne ordonnée de G tons analogues
tonftruclion de t j confonnances.

Basses. Consonnance s.

Ut... mi fol ut , intonation.

Sol,., ré fol /.
Re.... fa la ré, féconde, ton intermédiaire.

La, . . mi la ut.

JVlZ... JoL Jl mi , tierce, ton intermédiaire*,

Si... Fa-d.fi ré.

Ut. .

.

mi fol ut.

Sob,.. ré fol fi* repos.

Fa.... fa la ut.

Mi,., mifol ut, principale.

Ré.... ré fol
fi.

Ut,., mi fol ut.

La ... ré fa-d. la.

Sol. ré fol fi ,
quinte , ton intermédiaire»

Mi.. . mi fol ut
,
principale.

Fa,. . fa la ut.

JSdi . . rni fol ut.

Fa; . . fa la ut , repos fufpenfif.

Fa-d.. ré fa-d. la.
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Basses. Consonnances.

Sol
y

. . re fol Ji, quinte , ton intermédiaire.

Fa-d.. réfa*d. la.

Sol;. . re fol
fi.

Sol-d. tmfol-d.fi*

La 3 . . mi la ut , fixce, ton intermédiaire,

Sol-d. mi fol-d. Jî.

La\. . mi la ut.

Si. . . re fol
fi.

Ut
y
.. t mi fol ut, principale.

Fa. . . fa Az &r.

Sol... ré fol y?.

Z7r.— mi fol ut, repos final.

JLa . . . ut-d. mi la.

Z# ... ré fa la , féconde > ton intermédiaire

La: . . ut-d. mi la.

Sol. . ré fol fi-b.

Fa... vé fa la.

Mi. . ut-d. mi la.

Ré\ . . ré /a Â2 , repos.

Sol. . fi ré fol.

Sol. . . ut mi jol y principale,

Sol:., fi ré fol.
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Basses. Co n s o nn a n ce s.

Fa,., ut fa la.

Jldi . . ut mi fol.

Ré fi ré fol.

Ut.—• ut mi fol 9 repos.

M'u.. mifoLd.fi.

Mi... mi la ut 3 fixte., ton intermédiaire;

jMi . * mi fol-d.
fi.

Mi... mi la ut.

Ré;., fa la ré, repos interrogatif*

Sol... ré fol
fi.

Sol... mi joint, principale*

Sol... ré fol
fi.

Sol... mi fol ut.

Sol:— ré fol 'Jij repos de dominante

Ut. . . mi fol ut.

Ré. . . ré fol 7?.

iWÏ . . . mi fol ut.

Fa ... fa /tf z/£.

£o/:.. rc fol /.

Ré.... fa la ré , féconde , ton intermédiaire*

Mi... mi la ut-di

Fa... fa la ré.
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Basses. Consonnances.

•Sol.

La:.,

La . .

Sol..

Fa...

Mi:.

Mi .

Ré-d

Mi..

Ré..,

Ut\.

Ri..

fol fi-b. ré.

mi la ut-d. dominante , repos,

mi la ut
?

fixte, ton intermédiaireè

mï fol fî.

fa la ré»

mi Jol-d. fi mi , dominante , repos
ô

mi fol fi , tierce, ton intermédiaire*

ré-d. fa-d. fi.

mi fol fi.

ré fa»d. fi.

mi la ut , repos fufpenfif.

ré fa fi-b.

Ut,., ut £a la, quarte ^ ton intermédiaire*

Sub . . ré fol fi-b.

La,. 4 z/r fa /#.

lîi-^ . . ré fol y?-£.

Ut. . . Ut /72Z y©/ Ut.

i7^.— fa la ut y repos final.

Hé. . . fa la ré.

jRi. . . re loi ^
Mi ^.. ut mi fol ut, principale.

Fa. . . fa /# &£.
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Basses. Consonnances.

Fa . . . fa la ré.

Sol 9 . ré fol
fi.

Sol. . mi fol fi.

La,. . mi la z/f.

«Si ... re fol
fi.

Ut, . . jrzi Jol ut.

Fa. . . fa la ré.

Sol... ré fol

^

E7/.— ut mi fol ut, repos final

Ut mi fol ut.

Sol,

.

. re fol
fi.

La ... r/f mi la.

iVfz, . . fi mi yo/.

,F<z ... /a r/r fa*

t/r, . . fol ut mi*

Sol... fol fi ré*

Ut.— mi fol ut
9 repos.

Dans cet exemple les deux premiers

criangemens de tons font prononcés tout

Amplement par leurs intonations; le pre-

mier retour eft annoncé par la confon-

nance de fa quarte , le changement fui-

vant
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vaut eft annoncé par la confonnance de

fa dominante ; le deuxième recour eft

prononcé ; les deux changemens qui

fuccedent font annoncés par la confon*»

nance de leur dominante ; le troifieme

retour eft encore annoncé par la domi-

nante ; le fécond changement fur la fé-

conde, le quatrième retour, le change-

ment fur la fixte & le cinquième retour

font tous annoncés par la confonnance

de leurs dominantes ; le troifieme chan*

gement fur la féconde , ainfi que celui

fur la fixte & fur la tierce qui fuivent

,

font prononcés par leurs intonations ; le

changement fur la quarte eft déterminé

par la confonnance de fa quarte , & le

dernier retour eft amené dans une double

phrafe.

La ponctuation du morceau eft marquée

à côté des notes de baffe, comme dans

les exemples précédens.

82. Les tons analogues ne font pas

les feuls intermédiaires à Une intonation

première & principale 5 le ton mineur de

H
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la feptieme, fi le ton principal efl: majeur,

& le ton mineur de la féconde, fi le

principal ett mineur avec le changement

de mode , font encore des tons intermé-

diaires allez fubordonnés
,
quoiqu'un peu

moins naturels que les analogues ; les

deux premiers ont toujours dans leurs

gammes deux dièses de plus que le ton

principal > & le changement de mode

augmente toujours de 3 dictes ou de

3 bémols , tandis que les gammes des

tons analogues n'ont qu'un feul dic^c ou

qu'un feul bémol de plus que la gamme
principale : mais ces 3 changemens font

naturels & immédiats , ainfi que les tons

analogues, (art. «54 & «56.)

Avec ces tons intermédiaires, naturels

& fubordonnés au principal , on trouve

auffi des changemens extraordinaires, des

fauts ; fi ceux de la première efpèce font

fubordonnés à un ton intermédiaire, ceux

de la féconde efpèce étonnent davantage ;

la plupart n'ont plus de rapports immé-

diats ni avec le principal 7 ni avec les

intermédiaires.
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B3. Les gammes intermédiaires éten-

dent & arrondiflent le champ de la

gamme principale ; leur fecours eft né-

ceffaire pour développer & pour fuivre

îe fentiment dans Tes gradations ; l'affec-

tion la plus légère produit des fenfations

diverfes ; un tout le plus fimpîe eft corn-

pofé de parties très-diftindes , & la plus

grande variété orne la moindre partie. Les

tons intermédiaires fubordonnés à un prin-

cipal font donc des éîémens efîentiels à

la conftrudion muficale, foit qu'on veuille

parler le langage des paffions , ou qu'on

veuille imiter la nature phyîique pour

former des tableaux.

84, Tous les tons intermédiaires ne

font pas nécefîaires à la conftruâion d'un

feul morceau ; la gamme principale entre-

mêlée avec les gammes de la quinte, de

la fixte & de la quarte y offre un champ

très^fertile. Il y a des beaux morceaux

encore moins étendus ; nous avons même
des airs charmans qui ne font fondés quo

fur une feule gamme : un ou deux: chan-
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gemens extraordinaires mêlés avec quel-

ques intermédiaires naturels
,
pourraient

fufïire aux inflexions & aux gradations

de la paffion la plus fougueufe , ainfi

qu'au deffein du plus grand phénomène*

85. Le nombre & la qualité des tons

intermédiaires ne font pas indifférents 5

le ton principal même n'eft pas arbitraire :

mais ce n'efl: pas l'art qui peut les fixer
5

fon affaire eft de familiarifer le Difciple

avec tous les intermédiaires & avec tous

les principaux. Le Compofiteur médite

fon fujet; quand il en eft pénétré, il

confulte fon fentirnent , à: écrit. S'il ePc

infpiré par le génie & dirigé par le bon

goût , il donne la vraie intonation , &
n'emploie que les feuls intermédiaires né-

ceflaires pour l'expreffion ou pour le

tableau du fujet.

8 6. Les exemples fuivans font du reffort

de l'art, il y a beaucoup de changemens.

Pour cette fois je n'écris que la baffe &
l'harmonie dans fon ordre naturel ; le

Difciple les effayanc fur l'inftrument ,
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ehoifira les portions & les oftaves pour

chaque main : il plaquera fimpîenrent les

confonnances avec les bafles
?
ou embel-

lira le tout avec mefure & mouvement*

obfervant les repos de ma ponâuanon

toujours marqués à côté des notes de la

baffe.

Dans le premier exemple l'intonation

majeure de mi-bémol domine , tous les.

changeaiens naturels font employés
;

je

m'arrête dans les tons majeurs de la-bémol

& de Ji~bémol , & dans les tons mineurs

d'ut , àcfa ?
de fol ? de ré& de mi-bémol:

par-tout je phrafe au moins avec deux

confonnances analogues. Le ton majeur

de ré-bémol, faut d'un ton plus bas, & le

ton majeur Sut , faut de la fîxte font auffi

intermédiaires ; l'intonation du premier

fufpend une phrafe en ut mineur avec le-

quel ton elle n'a point de rapport immé-

diat , mais la même confonnance eft ana~

îogue en la-bémol majeur , ton intermé-

diaire naturel & employé dans cet exem-

ple y l'intonation Sut phrafe avec fes an&-

Hiij
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Changement
logues fa la ut & fol fi ré , ces trois

çonfonnances font étrangères au ton prin-

cipal du morceau, mais elles' fuccedenç

au ton mineur d'ut , & la plus importante

devient auffi-tôt dominante en fa mineur

pour ramener l'oreille à la fubordinatioa

du ton mi-bémol.

Le fécond exemple eft en la majeur,

12 tons intermédiaires font enchaînas &;

fubordonnés â 3 dictes •
«5 changement

naturels font mêles avec 7 changement

extraordinaires
; l'intonation la ut-die[e

mi brille & domine au milieu de 17

çonfonnances.

L'intonation mineure de ré domine dans,

le troifieme exemple fur les çonfonnances

majeures de ré, de mi-bémol, de fa, de

fol, dç la, defi-bémol, d'ut , & fur les.

çonfonnances mineures de fol & de la :

la fixte, la quarte, la tierce & la feptieme

deviennent fucceflivement toniques ; la

confonnance maieure de la quinte règne

auffi un inftant ; elle parle toute feule ,

& avertit l'oreille du retour de ré \ l'intQ-.
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nation de mi- bémol fufpend une phrafe

du ton principal.

Premier exemples

Basses. Consonnances.
f

Mi-b^ mi-b.folfi b. intonation principales

Si-b.
9 . fi-bï ré fa.

Mi-b%, mlb. folfi-h

Ut... ut mi-b.fol,

Fay . . fa la-b. ut.

Ré... jî-b. ré fa.

Mi-b
9i

mi-b.folfi- b*

La-b.. la-b. ut mi-b.

&i-b.: fi-b. ré fa ,, repos de dominante*.

Mi-b*, mi-b. fblfi-b^

'Mi-b.. la-b. ut mi-b.

Mi-b.. mi-b. foljî-b».

Ré,. . fi-b. ré fa.

Ut. . . ut mi-b.folj fixte,ton intermédiaire-

Ut. . . fa la-b. ut.„

Ut. . . ut mub.foU

Soly . . fol fi ré.

ha-h,* la-b. utmi-b.qume, ton intermédiaire*,

H h
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Basses. Consonnances.

La-b.. ré-b.fa la-b.

La-b., la-b. ut mub.

Sol. . mub. folfi-b.

La-h.. la-b. ut mi-b.

Mi-b.: mu b. folfi-b. repos de dominante.

Mi. . . ut mi fol.

Fa ... fa la*b. ut, féconde , ton intermédiaire»

Sol... ut mi foL

La-b., fa la~b. ut.

La... ré fa-d. la.

Si-b . , folfi-b. ré, tierce 3 ton intermédiaire,;

La. .'. la ut~d.mi.

Ré.-— ré fa la, feptieme, ton intermé-

diaire, repos final.

Si-b ., fi-b. réfa, quinte , ton intermédiaire*

Mi-b.. mi-b.folfi-b.

Ré. , . fi-b.ré fa.

(7t. . . fa la ut.

Si-b.y . fi b. ré fa.

La-b.. la-b. ut mi-b.

Soi,, mi-b. folfi-b. principale.

Fa ,. fi-h. ré fa.
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Basses. Consonnances.

MU., mî-b.folfi-b.

SU.: . jï-b. ré fa, repos de dominante.

Sol. . fol fi ré.

Sol. . utmûb.folyûxte, ton intermédiaire.

Sol; . folfi ré.

Ut. . . ut mU. fol.

Ré. . . fol fi ré,

MU., ut mU. fol.

Fa ; . ré-b.fa la-b. faut majeur d'un ton

plus bas 3 repos fufpenfif.

Sol. • utmU.fol.

Sol. . ut mi fol.

La-br
} fa la-b. ut, féconde, ton intermédiaire.

Sol. . utmU.fol>iixte, ton intermédiaire»

Sol: , fol fi ré , repos de dominante.

Ut, ..ut mi fol , faut de fïxte.

Fa... fa la ut.

Mi... ut mi fol.

Ré. . . fol fi ré.

Ut
9 . . ut mi fol.

Ut... fa la-b. ut, féconde ? ton intermédiaire.

Ut... ut mi foL
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Basses. Consonnances.

Ut. . . fa la-b. ut.

Ut: . . ut mi fol, repos de dominante.

Ut-d.. la ut-d. mi.

ïie. . . réfa la , feprieme, ton intermédiaire

Mi. . la ut-d. mi.

Fay . . ri fa la.

Fa-d.. ré fa-d. la.

Sol, . ê folfb. ri, tierce, ton intermédiaire.

MU., utmlb.fol

Ré: . . ri fa-d. la , repos de dominante»

Sol. . folfi-b. ri.

Ri 9 . . réfa la.

Mi-b.. mi-b.fol Çub. principale.

Si-b.. fi-b. ré fa.

Ut. . . ut mi-b.fol.

Sol. . folfi-b. ré.

La-b.-
y

la-b. utmi-b. repos fufpenfîf.

Si-b... fi-b. ré fa,

Si-b... mi~b.fol-b.fi-b. changement de mode.

Si-b... fi-b. ré fa.

Si-b... mi-b.fol-b.fi-b.

Si- b.:.. fi-b. ré fa, repos de dominante.
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Basses. Consonnances.

Sol 3 . mi-b folfub. principale,

La-b.. la-b. ut mi*b.

Si-b.. fi-b. ré fa*

TJt\. ut mi-b. fol, repos fufpenfî£

Sol., mi-b. folfi-b.

La-b... la-b. ut mhb.

Si-b... f-b. ré fa.

\Mi-b..>— mi-b. fol f-b. repos final,

Second exemple.

Basses. Consonnances,
iW^V~^

La... la ut-d. mi 3 intonation principale»

$ol-d: mi fol-d.fi.

La . . . la ut-d. mi.

Fa-d. , . ré fa-d. la.

Sol-d.. mifol-d.fi*

La , . la ut-d. mi.

Ré. . . fi ré fa-d.

Mi. . mi foUd.fi.

La.-*- la ut-d. mi, repos final*

Ut-d.. la ut-d. mu H
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Basses. Consonnances.

Si. . . mifol-d.fi.

La. .. la ut-d. mi.

Ré,. . ré fa-d. la.

Ut-d.. la ut-d. mi.

Si. . . mifol-d.fi.

La ... la ut-d. mi.

Mi : . . mifol-d. Ji , repos de quinte,

Rc-d. . fi ré-d. fa-d.

[Mi
y

. mi fol-dji^uinte^ton intermédiaire,

Ut-d.. fa-d. la-d. ut-d.

Si.— Ji ré-d,fa-d. faut de féconde.

SoUd,. mifoUd.fi, quinte^ton intermédiaire^

Fa-d... fi ré-d.fa^d.

Mi. . mifol-d.fi.

La,. . la ut-d. mu
Ré-d... Ji ré-d. fa-d.

Mi . . mi fol-d. Ji.

Fa-d... fi ré-d. fa-d.

SoUd., mi foUd.fi.

La ...la ut-d. mi.

Si, . . mi fol-d. fi.

Si. . , fi ré-d. fa-dK
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Basses. Consgnnances,

Mi.— ml foUd.fi , repos final

Mi . . mi fol fi y faut de quinte.
,

Ré 9 . . fi
véfa-d.

Ut. .0 ut mifol , faut majeur de 3 demi-

tons plus haut.

Sol y . folfi ri*

La . . la ut mi 9 changement de mode.

Sol y . mi fol fi.

Fa . . ré fa la.

ML— mifbUd. fi , repos de dominante*

Ut-d.. la ut-d. mi, principale.

Si, . . mifoUd.fi.

La>. . la ut-d. mi.

Ré. . . fi ri fa-d, féconde, ton intermédiaire.
1

Ut-d,. fa-d. la-d. ut-4.

Si, . . fi ré fa-d.

Mi . . la ut-d. mi 9 principale.

Fa-d.. ri fa-d. la.

Sol-d.; mifoUd.fi.

La . . . fa-d. la ut-d. fixte, ton intermédiaire,

Sold.. ut-d.mi~d.foUd*

Fa-d. .fa-d. la ut-d.
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Basses. Consonnancis,

Ut-d.: ut-d. mi-d. foUd. repos de domi^

nante.

Ré, . . réfa-d. /<2,quarte
5
ton intermédiaire*

Ré-d.y fi ré-d.fa-d. faut de féconde.

Mi-d* ut-d. mi-d.fol-d.

Fa-d., fa-d. la ut-d. fixte , ton intermé-

diaire.

Sol-d.. mifol-d. fi.

Lay . . la ut-d. mi y principale.

Jlé> . . fi
ré fa-d.

Ml... mifol-d.fi.

La.— la ut-d. mi y repos final.

Ut. . . la ut mi , changement de mod^

Si. . . mi fol-d.fu

ha . . . la ut mi.

Ré y . . ré fa la.

Sol-d.. mifoUd.fié

La ... la ut mi.

Si. . . mifol-d.fi*

Uty . . la ut mi.

Ré. . . ré fa la.

Mi. . la ut mi.
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Basses. Co n s onn a n ce s.

Mi . . mifohd.fi.

La.-^~ la ut mi , repos final»

Fa-,., fa la ut, faut majeur de 2 tons

plus bas.

Mi,. . ut mi fol

Ré,. . ré fa la , faut de quarte.

Ut, . . la ut mi.

Si-b.; Jî-b. ré fa.

Mi-b.. mub.folfi-b.

Ré,. , fi-b. ré fa, faut majeur d'un demi-

ton plus haut.

Ut... fa la ut.

Si-b. , Jî-b. ré fa.

MU., mi-bjolfi-b.

Ré,. . fi-b. réfa.

Ut. .. fa la uu

Si-b.
;
folfi-b. ré.

La... réfa-d. la.

Sol.— folfi-b. ré , faut mineur d^un ton

plus bas.

Fa... ré fa la > faut de la quarte.

Mi . • la ut-d. mi.
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Basses. Consonnances.

Ré. . * ré fa la.

La: . . la ut-d. mi , repos de dominante.

Fa-d.. réfa-dt la , quarte, ton intermédiaire.

Mi

.

. la ut-d. mi.

Ré. . . ré fa-d. la.

Sol) . fol fi ré.

SoLd.. mi Jol-d.fu

La,. . la ut-d. mi , principale.

Si. . . mifol- d. fi.

Ut-d., la ut-d. mi.

Ré. . . ri fa-d9 la.

Mi . . la ut-d. mi.

Mi. . mi fol-d.
fi.

Fa-d/, fa-d. la ut-d. repos fufpenfif.

Sol-d.. mifol-d.fi.

La, . . la ut-d. mi.

Ré. . .fi ré fa-d.

Mi . . mi fol-d. fi.

La.— la ut-d. mi, repos final.

Troifieme
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Troijîeme exemple.

Basses. C o n sonnances.

Ré,. . ré fa la, intonation principale,»

Ré. . . folfi-b. ré.

Ré. . . ré fa la.

JJud. :. la ut-d. mi , repos de dominante.

Ut% .. la ut mu
Ut... fa la ut.

Ré', . . fi-b. réf&> fixte, ton intermédiaire»

Si-b.
, folfz-b, re,quarte>ton intermédiaire»

La.*, réfa^d. la.

SoL-^folfi-b. ré.

Mi . . ut mi fol.

fa la ut, tierce, ton intermédiaire*

ut mi fol

fa la ut.

ut mi fol.

fa la ut.
j

ut mi foL

fa la ut.

$i-b.
; f-b. re fa.

Si. . . fol fi ré.

Fa,,

Sol,

La,

Mi.

Fa,

Sol,

La ,
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Basses. Consônnances.

Uty. . ut inijoly feptieiTie , ton intermédiaire.-

Ut-d.-, la ut-d. mi, le majeur de la quinte^

ton intermédiaire.

Ré, . . ré fa la , principale.

Mi . . la ut-d. mi.

Fa. . té fa la.

Sol^. mi~h. fol fi-b. faut majeur d'un

demi- ton plus haut, repos fufpenfif.

La. < ré fa ta.

La. . la ut-d. mu
Ré>~— ré fa la, repos final.

Le Ledeur arrivé à ces exemples par

î'étude des articles précédens
, y verra

fans peine Tordre & la marche des tons

& des harmonies enchaînés : il verra les

tons intermédiaires . & le retour du

principal tantôt annoncé , & tantôt tout

Amplement prononcé : il verra les tons

quittés tantôt après la prononciation de

la confonnance principale, & tantôt après

une autre confonnance analogue repos :



ht Chaînes de Tons. 131

il diftinguera les différens emplois de

chaque confonnance , & fans nouveaux

fecours , il pourra imiter fanalyfe que

j'ai faite de }'exemple de farticle 81 ';

pour analyfer de même ces 3 morceaux.

87. Tout eft fubordonné dans la conf-

tru&ion des 8 derniers exemples : iî y
règne chaque fois un ton principal, qui

Commence &c finit le morceau : tous les

tons intermédiaires lui font fubordonnés*

Les exemples des articles jG , 78 , 79
& 80 commencent & finiflent chacun

par une même confonnance qui domine

fur toutes les confônnances analogues ,'

enchaînées dans le même morceau ; ceux

des articles 81 & 86 commencent &
finiflent chacun par un même ton qui

domine fur tous les intermédiaires du

même morceau ; les intermédiaires font

toujours ordonnés de manière à ramener

fouvent le principal à qui tout eft fub-

ordonné : c'eft - là la conftru&ion de

¥Ariette, Il y a d'autres morceaux cm
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Mufique, où cette grande fourni (lion ne

règne pas d'un but à l'autre , c eft la

conftruclion du récitatif dans lequel
,

pour l'ordinaire, un ton commence, &
un autre finit : les tons intermédiaires

y font auffi quelquefois enchaînés, fans

fubordi nation ni au premier , ni au

dernier ton du morceau , fe fuccédant

tout Amplement par quarte, par quinte,

par détour , par changement de mode

& par faut. L'unité d'une intonation do«

minante ne peut plus avoir lieu ,
quand

plufîeurs parlions diverfes , & fouvent

très - oppofées , agirent & déchirent le

\ coeur, pour y régner tour a tour. L'aine

livrée au fentiment par leurs combats &
par leurs victoires , eft bientôt efclave

du délire ; l'imagination s'exhalte & offre

aux fens mille fantômes divers ; les cris

de douleur, de terreur & de défefpoir

fortent du fond du cœur , fe fuccedent

fans ordre , fans liaifon , & fe confon-

dent avec les accens déréglés de joie &
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de plaifir. . . Il faut du mouvement &
du défordre parmi les intonations inter-

médiaires , pour fuivre ce langage vio-

lent , tumultueux , & pour faire naître-*

de pareilles fenfations dans i'ame de

l'Auditeur : mais ici , comme pour la

conftruction de VAriette > c'ett au génie

exercé dans, les principes de l'Art , &
dirigé par le bon goût , a démêler le

premier & le dernier ton pour chaque

fïtuation : lui feul connoît le nombre &
la qualité des tons intermédiaires , tanç.

du récitatif que de 1' Ariette.

88. Pour remplir ma tâche, je vais

donner quelques exemples fur l'enchaî-*

nement des tons de la confim&ion du

récitatif
\

j'y mettrai beaucoup de ton$

intermédiaires
; je m'y arrêterai peu; je

changerai de tous fquvent. En les répé-

tant quelquefois, le Difcipie pourra fe

farniliarifer avec la marche de tous Jes,

récitatifs poffibles,

I i|
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Premier exemple,

ConJlrucTion de Récitatif.

Basses. Consonnances,

Ut, . . ut mi fol ,
premier ton.

Ré. . ri fa-d. la.

Sol— fol Jî ré , ligne de quinte, ton

intermédiaire.

Sol, , . folfi-b. re\ changement de mode.

Mi . , ut mi fol.

Fd) . . fa la ut) détour fur la feptieme*

Mi. . la ut-d. mi.

Ré: . . ré fa la, détour fur la fixte.

Sub.\fi~b. ré fa, détour fur la fixte.

Si . . . fol fi ré.

Uty . . ut mub.fol) détour fur la féconde.

Ré... ré fa-d. la.

Sol.— folfi-b.ré) ligne de quinte.

Mi-b.; mi- b. fol fi b. détour fur la fixte.

Ré-b.] ré-b. fa la-b. faut majeur d'un ton

plus bas.

Ut; . . ut mi fol, faut de feptieme.
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Basses, C o n s o nnances,

Ut, , . fa Lz-b. ut , faut de quarte
%

dernier ton.

Ut— utmifol 3 repos de dominante.

Dans cet exemple , nu) ton domine-

fur tout le morceau : j'explique les tons

intermédiaires , fuivant les
^

points de

l'article 63 , rapportant chaque change»

nient au ton qui le précède.

La même confonnance commence &
& finit ce morceau ; mais au commen-

cement elle et! ccnfcnnancc- principale
y

& à la fin elle ne figure que comme
confonnance de dominante : le premier

ton eft ut majeur, & le dernier ton eft

fd mineur. La féconde confonnance rc

J&-dieze la ne figure pas comme into-

nation du ton ré ; comme confonnance

de dominante , elle annonce le ton foL

Le changement de mode eft tout uni-?

ment prononcé. Le détour fur la fep~

rleme
,

qui lui fuccede y eft annoncé par:

I iv
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la confonnance de fa dominante» La

confonnance la ut - dieçe mi > qui fuc-

cede , eft encore l'annonce du fuivanc

ton ré. Le ton fi-bémol majeur , fécond

détour fur la fîxte , eft prononcé pa^

fa confonnance principale fi
- bémol ré

fa ; ce ton n'eft point fubordonné ni

au premier ton ut majeur , ni au dernier

ton fà mineur. La dixième confonnance

fol fi ré ne fonne encore que comme
confonnance de dominante , & annonce

la confonnance ut mi-bémol fol. Le ton

fuivant eft encore annoncé, c'eft le ton

mineur de fol-, il fait ligne de quinte

avec le précédent, faut de quinte avec

Je premier ton , & détour fur la féconde

avec le dernier ton du morceau. Les 3

confônnances qui fuivent, ne font plus

analogues , ce font autant d'intonations

féparées : les tons majeurs de mi-bémoly

de ré-bémol & à
x
ut fe fuccedent rapide-

ment , & vont par faut ; mais tous les

trois font fubordonnés au dernier ton fa
mineur; le premier comme changement;
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fur la feptieme, le fécond comme chan-

gement fur Ja fixte , & le troifieme

comme changement fur la quinte , qui

eft en même temps une reparicion du

premier ton. La confonnance principale

du dernier ton fuccede à cette marche

extraordinaire , diminue fa rudeffe , &
remet l'oreille égarée... La dominante

termine le morceau : c'eft ainfl que fi-

nirent la plupart des récitatifs,

Deuxième exemple,

ConJlruSion de Récitatif

Basses. C on s o.nn an c es.

SoUd.. mi fol- d. fi y dominante.

La,, . la ut mi, premier ton.

Si . . . fol fi ré.

Ut.— ut mi fol , détour fur la tierce.

Mi... ut mi fol, dominante.

Fa
9 . > fa la ut , ligne de quarte.

Fa-d.. ré fa-d. la.

Sol,. , fol fi ré , faut de féconde*
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Basses. Consonnances.

Ré-d. . fi rc-d fa-d.

Mi, . mi fol Ji %
détour fur la fixte.

Ut... la ut mi.

Si.—-fi ré-d. fa-d repos de quinte.

Sol,. . fol fi ré , détour fur la tierce.

Sol... ut mi fol.

La. . . ré fa-d. la*

Si'-,.-* f°l fi f&

Ut. . , la ut mi.

Ré: . ré fa-d. la , repos de quinte.

Sol,. . folfi-b. ré , changement de mode.

Ré, . m ré fa la , ligne de quinte.

Mi-b.\ mub. fol fi-b* faut majeur d'un

demi-ton plus haut.

Fa,. . fa la-b.ut
9
détour fur la féconde.

Ut, . ut mi fol , majeur de la quinte.

Ré-b.', re-b. fa la-b. faut majeur d'un

demi-ton plus haut,

Si~b>. fi-b. ré-b. fa.

La-b.y fa la-b. ut
y
détour fur la tierce»

Sol... ut mi Jol.

Fa.— fa la-b. ut.
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Basses. Gonsonnances.

Fa, . . fa la ut , changement de mode,

Fa-d.\ ré fa-d. la:, faut de fixte.

Fa-d. . y? ré-d. fa-d.

Sol;. . mi fol fi, détour fur la féconde,

SoLd.. mi fol- d. fi.

La\. . la ut mi, ligne de quarte.

La-
}

. . la ut-d. mi y changement de mode.

Si. . . fi ré-d. fa-d» dominante.

Mi.—- mi fol-d. fi y
ligne de quinte ->

dernier ton.

C'eft encore une même confonnance qui

commence <k finit cette féconde conf-

tru&ion : mais ici elle eft dominante ai*

commencement , & principale à la fin
•

c'étoit le contraire dans le premier exem-

ple. Le premier ton eft la mineur , & le

morceau finit en mi majeur. La troi-

sième confonnance fol fi ré eft domi-

nante, & annonce le premier ton inter-

médiaire. Le fécond , le troilieme & le

quatrième ton intermédiaire font auffi
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annoncés, chacun par fa dominante. Je

m'arrête un peu dan> le quatrième ton

intermédiaire mi mineur , où je phrafe

avec les confonnances analogues. la ut mi

& fi ré-die^e fa-dieçe. Je prononce le

ton fol , cinquième intermédiaire
;
je m'y

arrête , & je phrafe d'abord avec les

analogues ut mi fol , ré fa-die^e la &
fol fi ré , enfuite avec les confonnances

de féconde & de quinte. Je quitte ce ton

fol après le repos fur la quinte, & je

prononce de fuite G tons intermédiaires 9

dont quatre ne font plus fubordonnés ni

au premier > ni au dernier ton du mor-

ceau. Après cette longue fuite de pronon*

ciations
,

je m'arrête en fa mineur , dou-

zième intermédiaire, que j'annonce avec

la confonnance de fa quarte : la confon-

nance ut mi fol qui fuk , eft dominante }

& rappelle encore une fois le même ton

fa mineur. J'abandonne les bémols
;
pour

treizième ton intermédiaire
,

je change de

mode ; & pour arriver plus vite au dernier

ton, je faute fur la (ixté ré : j'annonçai
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îe quinzième ton intermédiaire avec la

confonnance de fa dominante
;
pour fei-

xieme intermédiaire, je rappelle le pre-

mier ton
;

je prononce le dix-feptieme
.,

& je finis par une phrafe qui annoncé

le dernier ton mi majeur.

Troifieme exemple.

Conjlruction de Récitatif.

Basses. Consonnances.

Ut,. . ut mi-b.fol, premier ton.

Si,. . fol fi ré, majeur de la quinte.

Si-b.
; folfi-b. ré, changement de mode.

La... la ut-d. mi.

La; . . ré fa la , ligne de quinte.

Si . . fol fi ré.

Ut.— ut mi fol, détour fur la feptieme.

Ut, , . fa la ut , ligne de quarte.

Ut, . . fa la-b. ut y changement de mode.

Ré-b,; fi~b. ré b.fa , ligne de quarte.

Ré, . . fi-b. réfa , changement de mode.

Ré,. . fol fï-h^ré, détour fur la fixte.
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Basses. Consonnances.

Mi-b.; mi-b. folfi- b. détour fur la fixtë;

Mi-b., ut mi-b. fol > décour fur la fixte;

Mi... ut mi fol, dominante.

Fa ; . . fa la-.b. ut , ligne de quarte.

Sol... mi-b. fol Ji-b. dominante.

Lab.- la-b. ut mi-b. détour fur la tierce.

La^-b.. ré-b.fa la-b.

La-b. y la-b. ut mi-b.

Sol... ut mi fol ?
dominante.

Fa.—• fa la-b. ut , détour fur la fixte*

Ré. . . ré fa-d. la
?
dominante

Ré,. . fol fi-b. ré y détour fur la féconde»

Mi-b.. ut mi-b. fol > ligne de quarte.

Ré: . . fol fi ré, repos de quinte.

Ré-b„. ji-b. ré-b.fa , faut de feptieme.

Ut]. . fa la ut , dominante.

Si-b.« mi-b.jbl-b. fi-b. ligne de quarte.

Si-b. : f-b. ré fa , repos de dominante»

Ce morceau commence en ut mineur,

& finit en mi - bémol mineur ; les tons

intermédiaires vont rapidement , ils fe'

fuccedent dans l'ordre fuivant
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Sol majeur & mineur, ré mineur, ut

majeur y fa majeur & mineur
, f-bémol

mineur & majeur : fol mineur pour une

féconde fois , mi-bemol majeur, un retour

du premier ton ; fa mineur pour une

féconde fois, la-bémol majeur & encore

une fois fa mineur; fol mineur pour une

troifieme fois , féconde reparition du

premier ton ; enfin, une féconde fois fi*

bémol mineur.

Six de ces tons font annoncés par leur

dominante : tous les autres tons du mor-

ceau font tout Amplement prononcés
;

la confonnance ré - bémol fa la - bémol

arrête un peu foreille en la-bémol. La

baffe pour cette fois va gravement : elle

marche chromatiquemtnt : (es pas font

petits : le plus fouvent , elle nç franchit

qu'un degré de demi-ton
,
pour monter

ou pour defcendre fur un uniflbn d'une

des trois notes de l'harmonie fuivante
;

ta plus proche des trois a toutefois la

préférence ; les fécondes & les troifiemes

notes des confonnances figurent plus
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à la baffe , dans cet exemple

, que les

premières.

89. Prononçant ces exemples fur l'info

trument , le Leéïeur voudra bien fe rap-

peller les notions des articles 66 , 67 &
^8 , & ordonner les pofitions des har^

monies avec les baffes données. Après

avoir plaqué les notes des confonnances
?

on peut recommencer & les harpégier *

obfervant toutefois les repos de la ponc-

tuation marquée à côte des notes de

baffes ; car une virgule omife , ou une

virgule de plus changeroit très - fouvent

le fens harmonique. La confonnance d?ut>

par exemple y qui commence le premier

exemple , ne feroit plus principale , fî la

virgule qui la fépare de la confonnance

de ré étoit omife ; fans virgule , elle

feroit une analogue du ton fuivant ,

figurerait comme confonnance de quarte,

& feroit avec la féconde confonnance

une double phrafe en fol. La confonnance

majeur de mi , qui commence le fécond

exemple , affeâée d'une virgule , feroit

principale
,
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principale, intonation & non pas domi-

nante. La virgule qui fuit la première

confonnance du troifieme exemple , influe

fur la féconde confonnance , & îa rend

principale, l'intonation d'un ton nouveau

,

fans cette virgule , elle ne pourroit fonner

que comme dominante.

Si la fuite de ces harmonies plaquées

du harpégiées infpire au Ledeur du chant,

il peut fe livrer à fan imagination , ton-

fulterle fentiment, & fuivrë les mouve-

mens de fon cœur agité; les confonnances

répétées, mefurées, & embellies fuivant les

art. 40, 41, 42, 43 & 44, ont un pouvoir

très-étendu. La nature phyfique& morale

leur eft foumife : l'opposition, le contrarie

que font dans la conftrucHori les confon-

nances analogues avec la confonnance

principale , expriment allez bien le mou-

vement & le repos , la qualité affirmée

au fujet Les changement d'intonation

rendent exactement les gradations qu'ap-

perçoivent les fens, & que le fentiment

confirme L'homme de génie
,

qui

K
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voudra fe familiarifer avec la marche des

confonnances , développée dans les 88

premiers articles de cet EJfai ,
prouvera

un jour mon opinion avec des chefs-

d'œuvre de Mufique. En attendant, le

Difciple infpiré lifant ou prononçant

fur rinftrument mes exemples de con-

fonnances , pourra, à faguife, altérer

mes conftruftions , tant pour la chaîne

des tons
,
que pour la fuite des harmo-

nies J il fera toujours dans les routes

que je lui ai tracées , fupérieur fouvent,

mais jamais contraire à l'art.

50. Cette manière d'ordonner les tons

,

& de conftruire la chaîne des confon-

nances , eft commune à toutes les Mufi-

ques. Les différens morceaux ne font

diflingués que par le plus ou par le moins

de changemens , félon que les fïtuations

font plus ou moins animées.

Quelques-uns de mes Ledeurs pour-

roient m'arrêter ici , & d'après mon Jb-

Urantifmc Mujîcal , me demander la

différence des conftrudions Allemandes,
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Francoifes & Italiennes. Je leur dirois

qu'il n'y a pas encore afiez de morceaux

de Mufique , fondés fur une fimple chaîne

de confonnances , pour pouvoir les fatis-,

faire , car je ne crois pas qu'on puifle

m'en citer beaucoup avec le petit échan-

tillon que j'ai inféré dans le Journal de

Paris, du 19 O&obre 1778, à moins qu'on

veuille déjà compter pour quelque chofe

les conftrudions de confonnances , N° s
.

18 & 19 des exemples de mon Traite

de Mufique Cependant , vu la

différence des langues , des geftes & des

manières d'être des trois Peuples en

queftion , on pourroit prétendre que le

changement fur la quarte & fur la

quinte doit être fréquent chez les Ita-

liens
;
que le changement fur la tierce

& fur la fîxte doit dominer chez les

François ; & que le changement fur la

féconde & fur la feptieme avec des fauts

doit cara&érifer la conftruction harmo«

nique des Allemands..,. Si la marche des

tons & la chaîne des harmonies font en

K ii
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Mufiqne des qualités effentielles & gêné*

raies , fi leur différence eft peu fenfible

d'un pays à l'autre, celle de la mélodie

cft plus marquée. C'eft principalement

dans le chant qu'il faut chercher les qua*

lités différentielles de chaque Mufique :

écoutez les Virtuofes , lifez les Compo*

fiteurs des trois Nations
; on compofe

& on chante aujourd'hui à l'Allemande,

à la Françoife & à l'Italienne.

Les opinions de mon Tolérantifmc

Mufical ne font pas fondées fur une

différence totale de la Mufique d'un

Peuple à l'autre \ la diverfité des langues

eft réelle , quoiqu'il y ait bien des chofes

communes dans leur conftru&ion.
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SUR L'HARMONIE.

^=££^
DES DISSONANCES ET DE LEUR EMPLOI.

Nature , efpeces & étendue des dîffb--

nances
; leur fuccejjion y furprïfes Q

transitions enharmoniques ; ufage des

dijfonances dans la chaîne des tons,

dans la phrafe , dans- la période &
dans h difcours harmonique , dans la-

conJlruShn de /'Ariette <& dans la

conjtruclion du Récitatifs

T'

•

91. *-* B s Ions qui' répondent dans fà,

gamme aux nombres 7 , 2, 4- & 6 , font

conjoints avec les principaux fcns du,
»

.

» *'

ton : ils difibnent avec les fons de là.
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nature , dont foreille eft toujours préoc-

cupée ; leur enfemble fait une harmonie

dilTonante , c eft le plus grand écart de

la nature : elle peine, elle fatigue l'oreille

,

& lui fait défîrer le retour du repos de

l'harmonie confonnante de la nature.

Je nommerai fons appels les fons diflb-

nans de la gamme.

Si , ri > fa & la font les fons appels

de la gamme majeure Sut. Le fi & le

ri font les plus forts appels du ton ; ils

rappellent la tonique ut. Fa & la en

font les plus foibles ; ils rappellent la

quinte fol Ri & fa font les moyens

appels ; ils rappellent le retour de la tierce

mi. Si & la font les deux extrêmes des

fons appels . Le fi eft le principal fon

des appels , c'eft le plus fort, la fenfible

du ton; il appelle la tonique ou fon

octave chromatiquernent & avec énergie,

il exige fon retour. Le la eft le plus

foible appel, il ne rappelle que la quinte

de la gamme. Le ri & le fa rappellent,

chacun deux fons de la pâture, hefa ou
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la quarte de la gamme > eft le plus preffant

des moyens appels ; il exige le retour

de la tierce mi
5 ( fécond fon de la nature

dans la gamme ) avec autant d'énergie 9

que le fort ou la fenfible Jî rappelle la

tonique ut.

L'enfemble ^ l'harmonie ou la diffo-

nance des appels fi > ré , fa 5
la

,
peut

aulîi être nommée harmonie dinonante 9

ou diffonance de la fenfible7?
y (

prin-

cipal des appels en ut ) comme la con-

fonnance des fons de la natute , ut
3
mi 9

fol > eft appellée confonnance delà toni-

que ut,
(
principal des fons de la nature

en ut ).

La diffonance de la fenfible ,fi re fa
la

y
eft doublement difibnante ; diflbnante

dans la gamme
y
par rapport à l'intona-

tion des fons de la nature ut , mi
5 fol ;

& diflbnante en elle-même
_,

à caufe de

la conjonction de la dernière note la avec

la réplique ou l'uniffon de fa principale

nottfi.

$2. Sol ou fbldie%e ,fi y rè&fa font

Kiv,
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les fons appels de la gamme mineure de

la. Par le moyen de l'exception ufitée

pour la feptieme note de la gamme des

tons mineursj chacun des trois fons de leur

principale confonnance eft appelle chro-

manquement ; dans notre ton y
la tonique

la par le premier appel , ou par la fenfible

fol-dle^e ; la tierce ut par le fécond appel

Jl s & la quinte mi par le quatrième appel

fa.

Le troifieme appel , ou la quarte de

la gamme des tons mineurs , eft auflî très-

fouvent altéré dans nos bonnes compofi-

tions : on l'approche de la quinte
_,
pour

pouvoir Tappeller chromatiquement des

deux côtés , à l'aigu & au grave. Dans

notre ton la , on dit fouventfa Mi ^ ré-*

die^e Mi ^ au lieu de direfa Mi , ré Mi.

Les fons appels ainfi rapprochés des fons

de la nature , les appellent plus mollement

£c plus fenfiblement (/>),

(p ) Ici je prends les fons de la gamme tels?

qu'ils exiftçnt
9

de tels qu'ils entrent dans h.
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1/enfemble , l'harmonie ou la diffo-

nance des appels fol-dïe%e > fi , ré , fa ,

fuivant les notions de l'article précédent

,

eft encore nommée > en mineur de la y

harmonie diffonante de la fenfible fol-*

dïe^e
3 ou diffonance mineure de la fen-

fible fol-die^e.

93. L'harmonie des appels en mineur

avec l'exception ne paroît pas diffonante

en elle-même ; il n'y a nulle conjonction

apparente parmi les fons fol-die?e , fi i

ré
y fa. La dernière note fa y fuivant

l'ordre de la gamme , touche , à la vérité ,

l'unifïbn ou l'oâave de la première note

fol-die^e : mais le fon fa eft féparé d'un

compofîtîon Je tout morceau de Mufique j dans

le Difcours théorique de ma Méthode > je re-

monte à l'origine des fons de l'octave, j'indique

les fons donnés par la nature , & je fais voir

que tous les autres ont dû être intercallés comme
fons appels

_,
pour faire valoir les fons primitifs

de la nature par des continuels écarts qui diiîb-

nent
5 qui fatiguent , & par des continuels re-

tours qui confonnent & qui repofent*
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intervalle de ton & demi du fon fol-

dle^e qui fuit immédiatement à l'aigu ;

elle eft pourtant diflbnante , & même
plus diffonante que l'harmonie des appels

en majeur ; c'eft fans doute parce que ces

quatre fons font rapprochés autant qu'il

eft poflible ; le plus petit intervalle har-

monique fépare chacun de fon voifin ,

tandis qu'on trouve dans la diflbnance

des appels en majeur les principaux in-

tervalles harmoniques , les intervalles les

plus confonnans : les fons de l'harmonie

fi réfa la
, ( diflbnance de fenfible en

majeur d'ut ) font féparés par l'intervalle

de tierce majeure du fa au la , & par

l'intervalle de quinte du ré au la.

La diflbnance mineure de la fenfible

diflbne aufli plus fortement dans la

gamme , étant chromatiquement (
par

intervalle de demi-ton ) conjointe avec

chacun des trois principaux fons, tandis

que la diflbnance des appels en majeur

n'eft chromatiquement conjointe qu'avec

la tonique& avec la tierce >
& feulement
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diatoniquement avec la dominante ou

avec la quinte ; l'intervalle de ton entier

la fépare de chacun de fes deux appels*

94. Examinant & comparant la con-

fonnance ut mi fol ( harmonie des prin-

cipaux fons de la gamme , des fons de

la nature ) , & la diflbnance fi ri fa la,

( harmonie des appels de la gamme )

on voit que Tordre des notes de l'har-

monie efr alternatif ; une note de la

gamme eft chaque fois omife dans les

deux harmonies ; un appel fépare deux

fons naturels , & un fon naturel fépare

deux appels
; aifément on apperçoit deux

ordres naturels pour les fons de Tharmonie...

ij 3 y *•

Ordre naturel des fons de l'harmonie

confonnante , en montant l'o£tave , & en

fuivant toujours le rang naturel des notes

de la gamme : &....

Ordre naturel des fons de l'harmonie

diflbnante , en montant l'o&ave > & en



l$6 Des Dissonances,

fuivant également le rang naturel des

notes de la gamme,

95. L'harmonie des appels eft le plus

grand écart de la nature : tous les fons

naturels font abandonnés : tous les appels

parlent à la fois , annoncent le ton , &
exigent le retour de l'harmonie de la

nature. La diflbnance peine , fait défirer:

la confonnan.ee follicitée repofe foreille ,

& termine la phrafe muficale. Nous avons

vu dans la féconde partie , que les con°»

fonnances analogues phrafènt auffi avec

la principale; celle de la quinte annonce

çrès-fouvent le ton dans nos conftru&ions

de confonnances. Voulons-nous augmen-

ter leur follicitation, ajoutons a chacune

à l'aigu une quatrième note de la. gamme

d'une tierce plus élevée que celle qui

répond dans la confonnance au nombre,

5 , & nous aurons chaque fois une har-?

monie diffbnante ? En ut, la confonnance

de la quinte ou de dominante folfi ré y

fera changée en la diffonance de domi-

nante fol fi ré fa. : je dis diffonance de»
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dominante ,
parce que la quinte ou h

dominante fol eft la première & princi-

pale note de cette harmonie ; commen-

çant par elle , on a la fuite i
, 3 , «5 ,

7, qui eft l'ordre naturel des notes de

la diffonance , comme nous venons de

le voir.

Cette nouvelle harmonie eft auffi dou-

blement diflbnante ; elle renferme les 3
premiers ou les trois forts appels de la

gamme , & fa dernière note fa eft con-

jointe avec l'uniffon de fa première noté

M-
L'addition de la quatrième note chan-

gera les autres confonnances analogues

à l'intonation ut mi fol , en autant de

difïbnances ; & obfervant toujours là

même gamme , nous aurons

Ré fa la ut,. . diffonance de féconde.

Mifolfi ré, % . diffonance de la tierce,

Fa la ut mi ,. . diffonance de la quarte,

La ut mifol, . . diffonance de la fîxte.

Ajoutant pareillement une quatrième
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note à la confonnance principale , nous

aurons auflî une diflbnance de tonique

ut mi fol fi.

Toutes les nouvelles harmonies font

diflbnantes en elles-mêmes. La dernière

note de chacune eft conjointe avec l'u-

niflbn ou avec l'oftave de fa première note.

Toutes font diffonantes par rapport à la

gamme. La diflbnance de féconde ren-

ferme les trois derniers ou les trois foi-

blés appels ; la diflbnance de la tierce

renferme les deux forts appels ( les appels

de la tonique
) ; la diflbnance de la quarte

renferme les deux foibîes appels ( les

appels de la quinte); la diflbnance de

la tonique renferme le fore appel ( la

fenfible ); la diffonance de la fixte ren-

ferme le foible appel ( la fixt e).

96. Opérant l'addition de l'article pré-

cédent fur les confonnances analogues de

la gamme mineure de la > nous aurons ...

La ut mi fol

,

. . diflbnance de tonique.

Ut mi fol fi? . . diflbnance de la tierce.
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Réfa la ut, . . diflbnance de la quarte.

Mifolfi ré , . . diflbnance de la quinte.

Mifol dic^cfré, diflbnance de domi-

nante.

Fa la ut mi
9

. . diflbnance de la fixte.

Soljî ré fa,* . diflbnance de la feptieme.

Imitant l'harmonie des appels, on a

aufli.. . .

Si ré fa la y , . diflbnance de féconde.

Ufant par - tout de l'exception , &
mettant la fenfible fol-dieçe en place de

la feptieme fol , ona encore. . .

.

La utmijol-die^e, diflbnance de tonique.

TJtmiJbl-die^e
fi, diflbnance de la tierce.

97. Nombranc , examinant &c compa-

rant toutes ces harmonies diflbnantes ,

on peut déduire les corrolaires fuivants....

i°. Chaque note de la gamme eft

première & principale note d'une diflb-

nance , tant en mineur qu'en majeur.

2 . La tonique , la tierce & la quinte

ont en mineur chacune deux diflbnances.

3 . On peut produire fept harmonies
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diffonantes dans chaque ton j avec les

feules notes de la gamme.

4 . On peut produire onze harmonies

diffonantes dans les tons mineurs , en

employant avec les notes de la gamme j

la fenfible par exception.

5°. Les dix-huit harmonies diffonantes

des deux modes fe réduifent à fept efpèces

de diffonances. L'intervalle de tierce ma-

jeure & de tierce mineure
,

qui fépare

les fons que la nature marie enfemble

dans la même gamme , fépare auffi les

fons que l'art affemble : trois tierces

féparent les quatre notes de chaque dif-

fonance pràfe dans fon ordre naturel &
direâ: ,1,3,^,7: une fois ces tierces

font mineures toutes les trois ;très»fou-

vent il y a une tierce majeure avec deux

tierces mineures ; il y a auffi par fois une

feule tierce mineure avec deux tierces ma-

jeures. La tierce majeure eft a l'aigu des

deux mineures , au grave & au milieu :

la tierce mineure change pareillement 3

fois de place parmi les 2 tierces majeures.

SçUdieze
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Sol-dit^ Jî ré fa , diflbnance de fen-

fible en mineur de la. Les tierces qui

féparenc les quatre fons de cette harmo-

nie, font toutes les trois des intervalles

de tierce mineure : elle eft feule de fou

efpece.

Si réfa la , diflbnance de fenfible en

majeur dïut. Les deux premières tierces

font mineures; une tierce majeure fépars

les deux dernières notes de cette harmo-

nie
,
qui diflbne auffi , comme diflbnance

de féconde, gn mineur de la.

La diflbnance de fenfible en majeur&
la diflbnance de féconde en mineur, ne

font donc qu'une même efpece d'harmonie»

Solfi ré fa , diflbnance de dominante

en ut. L'intervalle de tierce majeure fé-

pare les deux premières notes de cette

harmonie , les deux dernières tierces font

mineures : les intervalles de la diflbnance

de feptieme en mineur , font difpofés de

la même manière
; fol fi ré fa eft diflb-

nance de feptieme en la mineur : la dif*

fonance de dominante , avec le fecours

L
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de la fenfibie par exception, eft la même
en mineur qu'en majeur.

La diflbnance de dominante , tant en

mineur qu'en majeur , & la diflbnance

de la feptieme en mineur, ne font donc

qu'une même efpece d'harmonie.

Ré fa la ut , diflbnance de féconde

en majeur à
9

ut. Pour cette fois , la tierce

majeure eft au milieu, les tierces mineures

féparent les deux premiers & les deux

derniers fons de l'harmonie : les inter-

valles qui féparent les quatre notes des

dhTonances de tierce & de fixte en ma-

jeur, de tonique , de quarte &de quinte

en mineur , font difpofés de la même
manière; par conféquent aufîï, une feule

efpece d'harmonie pour fix diflbnances.

Ut mi fol fi , diflbnance de la toni-

que en majeur à
J

ut. Ici une tierce mi-

neure eft au milieu de deux tierces ma-

jeures : la diflbnance de quarte en ma-

jeur , & les diflbnances de tierce & de

fixte en mineur, ont leurs quatre notes

arrangées de la même manière. Donc 3



dh leur Emploi i 63

encore une feule efpece d'harmonie pour

quatre diflbnances.

La ut mi fol-iit{z , féconde diflb-

nance de tonique en mineur de la. Dans

cette harmonie la tierce mineure eft fuivie

de deux tierces majeures ; c'eft la feule

de fon efpece.

Ut mi fol'die[tfi > féconde difïbnance

de la tierce en mineur de la. Les inter-

valles de cette harmonie font placés à

l'inverfe de la précédente ; la tierce mi-

neure eft à l'aigu , elle eft précédée des

deux tierces majeures : cette difïbnance

eft encore unique de fon efpece.

Réfumons ce cinquième corollaire. En
mineur , diflbnances de fenfible , de to-

nique & de tierce , toutes les trois avec

l'exception ; trois diflbnances & trois

efpeces,

DifTonancc de fenfible en majeur ,

difïbnance de féconde en mineur \
deux:

harmonies & une efpece.

Difïbnance de dominante en majeur

3c en mineur , & difïbnance de feptieme

M
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en mineur ; crois harmonies& une efpece.

Diflbnances de tonique & de quarte

en majeur , diflbnances de tierce & de

fixte en mineur
;

quatre harmonies &
une efpece.

Diflbnances de féconde , de tierce &
de fixte en majeur , diflbnances de toni-

que, de quarte & de quinte en mineur
\

fix harmonies & une feule efpece.

Donc , trois fois une harmonie , une

fois deux harmonies , une fois trois har-

monies , une fois quatre harmonies , une

fois fix harmonies, & chaque fois une

efpece. Par conféquent , 7 efpeces pur

les 18 harmonies fpécifiées.

De ce cinquième corollaire nous pour-

rons tirer une conféquence très - utile

,

& dire que la plupart des harmonies dif-

fonantes imitent l'harmonie confonnante
,

& s'étendent à plufieurs gammes. Nous

avons vu dans la féconde partie que la

confonnançe ut mi fol ,
par exemple

,

étoit principale en ut , analogue en fol

& en fa majeurs, analogue aufli en la
^
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en ré , en mi & en fa mineurs. En fa ,

elle figuroic comme confonnance de do-

minante , en fol comme confonnance de

quarte , en la comme confonnance de

tierce , en ré comme confonnance de

feptieme , & en mi comme confonnance

de fixte. Nous avons vu auffi que la

confonnance mineure la ut mi étoit prin-

cipale en la mineur, & analogue en ut,

ré y mi y fa ôc fol. Par l'examen du

préfent corollaire , nous verrons les con-

clurions fuivantes...

L'harmonie fi ré fa la eft diflbnance

cle fenfîble en ut majeur , & diflbnance

de féconde en la mineur.

L'harmonie fol fi ré fa eft diflbnance

de dominante du ton ut , tant en majeur

qu'en mineur , & diflbnance de feptieme

en la mineur.

L'harmonie ré fa la ut eft diflbnance

de féconde en ut majeur , diflbnance de

fixte en fa majeur, diflbnance de tierce

en fî-bémol majeur, diflbnance de toni-

que en ré mineur , diflbnance de quarte

L n\
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en la mineur, & difîbnance de quinte

en fol mineur.

L'harmonie ut mi folfi eft difîbnance

de conique en ut majeur , difîbnance de

quarre en/à/ majeur , difîbnance de tierce

en la mineur ^ & difîbnance de fixee en

mi jnineur.

6°. La difîbnance de la feptieme ou

de la fenfible eft la feule harmonie pure
;

elle n'eft compofée que d'une qualité de

fons
?

les feuls appels de la gamme la

compofent ; toutes les autres diflbnances

font mixtes; un , deux ou trois fons appels

font toutefois mêlés $veç trois , deux ou

lin fon naturel.

7°. Dans les difîbnances mixtes , les

premiers fons de la nature font toujours

çonfervés avec les derniers fons appels,

Se les derniers fons de la nature (ont

çonfervés avec |es premiers appels ; la

tonique fonne ^vec les faibles appels x

& la quinte ou dominante fomiç avec

les forts appels.

58, Les quatre fons des, harmonies,
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diffbnantes ne, font pas toujours employés

dans leur ordre naturel , chaque diflo-

nance a quatre pofitions ; la diflonance

de dominante en ut ^ par exemple, peut

parokre des quatre manières fuivaates.,...

Sol jî ré fa o

Si ré fa fol .

Ré fa fol fi .

Fa fol fi ré

99. L'harmonie diflbnante annonce *

prépare, follicite, appelle > exige le retour

du repos des fons de l'harmonie confon-

nante : l'harmonie confonnante fauve la

diflbnante , contente & repofe l'oreille.

Toutes les harmonies diffbnantes de

la gamme conduifent au repos des fons

de la nature , mais elles folîicitent leur

retour inégalement ; chacune contrajh

& diflbne plus ou moins avec la na-

ture. La diflonance de la fixte rappelle

très-foiblement l'uniflbn grave du dernier

fbn de la nature : la diflonance de la

tonique rappelle très-fortement runifïba

L iv
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aigu du principal fon de la nature : les

harmonies difîbnantes de quarte & de

tierce ramènent le fupplément de la na-

ture , la quinte manque à Tune , & l'autre

eft fans tonique ; la difîbnance de quarte

follicite le dernier fon de la nature , &
la diffbnance de tierce demande la toni-

que : les diflbnances de féconde & de

dominante preflent plus le retour de la

nature ; la difîbnance de féconde follicite

les deux derniers fons de l'intonation de

la gamme , & la difîbnance de dominante

follicite, exige & ramené fes deux premiers

fons : l'harmonie de feptïeme ou de fcnfi*

hic eft totalement oppofée aux fons de la

nature ; c'eft leur plus grand contrajlc &
la plus forte difîbnance de la gamme ,

elle n'a rien de commun avec l'intonation,

elle rappelle tous les fons de la confonnance

& du principal repos.

Les plus preflantes-de toutes ces diflb-

nances font en général celles qui renfer-

ment la fcnfibk.

ioq. Toutes les harmonies diflbnances
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ne font pas également uficées ; îa diflb-.

nance de la dominante , celle de la fé-

conde & celle de la fenfible régnent le

plus dans nos compofitions muficales
;

des trois , celle de dominante eft la plus

fréquente ; elle fert fouvent d'annonce

dans les changemens de tons , & c!îe

entre le plus dans la conftruclion des

phrafes harmoniques, avec lefquelles oa

arrête l'oreille dans une gamme.

ioc Les chaînes naturelles ôc géné-

rales des tons de l'article 6ç) , font plus

intéreflantes , fi l'intonation de chaque

ton eft annoncée par l'harmonie diflb-

nante de fa dominante. On peut auffi

embellir les pafîages d'un ton à un autre

de l'article 72 , en annonçant les tons

intermédiaires par la diflbnance de leur

dominante.

Pour éviter l'uniformité
3
on pourroit

varier rembelliffement de ces chaînes de

tons 9 annonçant l'intonation de l'un par

la diffonance de dominante , annonçant

celle d'un autre par la diflbnance de îa
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fenfible , & annonçant celle d'un troî-

fîeme ton par la double diflbnance de

féconde & de dominante.

On peut encore augmenter la variété

de ces chaînes de tons annoncés , en

prononçant de temps en temps un ou

deux tons de fuite par leur (impie into-

nation
,
pour féparer les différentes an-

nonces.

Dans l'article foivant, je reviendrai un

peu fur les exemples des articles 69 , 70,

71 y 72 & 73 , pour embellir la marche

des tons de la chaîne naturelle ,
générale,

vague & indéterminée. Par fois
,
je pro-

noncerai tout Amplement le ton par îa

confonnance de fon intonation ; le plus

fouvent je préparerai cette confonnance,

& j'annoncerai le ton, tantôt par la dif-

fonance de dominante , tantôt par la dif-

fonance de fenfible , & tantôt par la

double diflbnance de féconde & de do-

minante. Mais il faut auparavant nous

arrêter un moment ici ,
pour nous fami-

liarifer avec les trois annonces de chaque
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ton. Commençons en ut
? & difons do

tête, d'abord en majeur,. .

,

î°. Sol Ji ré fa y ut mi foh

2°, Si ré fa la
9 ut mi fol,

3 . Ré fa la ut &
Sol

fi ré fa % ut mi foh

Enfuite en mineur. . . <

i°. Sol fi réfa , ut mi-b. foh

Z°. Si réfa la-b. , ut mi-b. foh

3 . Réfa lab. ut&c

Sol fi réfa , ut mi-b. foh

Cela fait , nous aurons l'intonation Sut

annoncée des trois manières , tant en

majeur qu'en mineur ; i°. par la diffo-

nance de dominante j 2 . par la diffo-

nance de fenfible
; 3 . par la double

diffonance de féconde & de dominante.

Rappelions *> nous les obfervations des

articles GG , 67 & 68 fur le choix des

pofitions , fur la manière de bien ordon-

ner la baffe avec l'harmonie , & fur la

néçeffité de rapprocher la baffe de l'har-
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monic , enfin d'éviter les fons trop aigus

& les fons trop graves ; & effayons fur

l'inftrument cette triple annonce des 2

intonations d'ut. Si nous raifonnons bien,

nous aurons l'arrangement fuivant. . .

.

Basses. Harmonies.

i°. Sol... fi rifa fol.

Vu— ut mi fol.

2 . Si... fi ré fa la.

Vu— ut mi fol.

3 . Vt... ut té fa la,

Vt... fi ré fa fol ,

Ut.— ut mi fol.

Une paufe & puis autant en mineur..."

i°. Sol... fi ré fa fol,

Vu— ut mi-b. fol.

2°. Si... fi réfa la-b. ,

Vt.—< ut mi-b. fol.

3 . Vt... ut té fa la-b.,

Vt... fi ré fa fol,

Vu— ut mi-b.foh
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Avec les deux mains nous refterons au

milieu de rinftrument, & fi nous fuivons

les trois annonces avec un peu d'atten-

tion , nous fendrons que l'annonce que

fait la diffonance de fjnfible, convient

principalement au mode mineur , que

celle de la dominante & celle de la double

diffonance tonnent bien dans les deux

modes. Par conféquent , nous ne ferons

pas tentés de répéter deux fois les trois

annonces dans les onze autres octaves
,

pour les dire d'abord en majeur, & puis

en mineur; fâchant d'aiîleurs que la dif-

fonance de dominante efi la même pour

les deux modes de chaque o£tave : nous

nous contenterons chaque fois de dire

l'annonce de la diffonance de dominante

en majeur, & l'annonce de la diffonance

de fenfible avec celle de la double dif-

fonance de féconde & de dominante erç

mineur.

Etant familiarifé avec les annonces en

ut
9
prenons fucceffivement les 11 autres

fons pour toniques , fans nous inquié:er
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monie , enfin d'éviter les fons trop aigus

& les fons trop graves ; & effayons fur

rinftrument cette triple annonce des 2

intonations à'ut. Si nous raifonnons bien,

nous aurons l'arrangement fuivant. . . .

Basses. Harmonies.

i°. Sol... fi rifa fol.

Ut,— ut mi fol.

2 . Si... fi ré fa la.

Ut.— ut mi fol.

3 . Ut... ut té fa la,

Ut... fi ré fa fol ,

Ut.— ut mi fol.

Une paufe & puis autant en mineur...!

i°. Sol... fi ré fa fol,

Ut.— ut mi-b. fol.

2°. Si... fi réfa la-b.,

Ut.—* ut mi-b. fol.

3 . Ut... utréfala-b.,

Ut... fi ré fa fol,

Ut.— ut mi-b. foL
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Avec les deux mains nous refterons au

milieu de rinftrument, & fi nous fuivons

les trois annonces avec un peu d'atten-

tion , nous fentirons que l'annonce que

fait la diflbnance de fenfible, convient

principalement au mode mineur , que

celle de la dominante & celle de la double

diflbnance fonnent bien dans les deux

modes. Par conféquent , nous ne ferons

pas tentés de répéter deux fois les trois

annonces dans les onze autres octaves ,

pour les dire d'abord en majeur, & puis

en mineur ; fâchant d'ailleurs que la dif-

fonance de dominante eft la même pour

les deux modes de chaque oétave : nous

nous contenterons chaque fois de dire

l'annonce de la diflbnance de dominante

en majeur , & l'annonce de la diflbnance

de fenfible avec celle de la double dif-

fonance de féconde & de dominante erç

mineur.

Etant familiarifé avec les annonces en

ut
,
prenons fucceflîvement les 1 1 autres

fons pour toniques , fans nous inquiéter
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ni de liaifon , ni de chaîne
;

penfonfc

feulement au nombre de dièses & au

nombre de bémols de chaque gamme
;

abandonnons auffi Tinftrument & difons

de tête, abftra&ion faite du choix des

baffes & des poficions

2°. En ré
, ( 2 dictes & 1 bémol. )

Majeur. La ut-d. mi fol 9 ré fa-d, la.

Mineur. Ut-d. mi folfi-b. > ré fa la t

Min. encore. Mifolji-b. ré Se

La ut-d. mifol , réfa la.

3 . En mi , ( 4 dictes & 1 dieçe.)

Majeur. Si ré-d.fa-d. la , mifoUd.fi.

Mineur. Ré-d.fa-d. la ut , mi fol fi.

Min. encore. Fa-d. la ut mi &
Si ré-d.fa-d. la, mi fol fié

4 . En fa , ( t bémol& 4 bémols.)

Majeur. Ut mi folfi-b. , fa la ut.

Mineur. Mifolfi-b. ré~*b, , fa la-b. ut.

Min. encore. Sol fi-b. ré-b. fa &
Ut mi folfi-b. > fa la-b. ut.
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«5°. En Sol y (1 dieçe&c 2 bémols.)

Majeur. Réfa-d.la ut, fol fi ré.

Mineur. Fa-d. la ut mi-b.
, folfi-h. ré.

Min. encore. La ut mi-b.fol &
Réfa-d. la ut

, folfi-b. ré.

G 9 . En ta
, (3 diètes Se o.)

Majeur. MlfoUd.fi ré , /# z/f-^f. mu
Mineur. SoUd.fi réfa , la ut mi.

Min, encore. Si ré fa la &
Mi foUd.fi ré

9
la ut mi.

7 . En fi, (<$ ^£[6.? & 2 dièses.)

Majeur. Fa-d. la-d. ut-d. mi
9fi ré~d.fa*d.

Mineur. La-d. ut-d. mi fol 9 fi ré fa-d.

Min. encore. Wt-d» mi fol fi &
Fa-d. la-d. ut-d. mi,fi réfa^d.

8°. En ut-die^e ou en ré-bémol

,

( 7 & 4 dièses , ou 5 & 8 bémols.)

Pour le majeur, je nomme ma toni-

que ré- bémol
;
pour le mineur, je la

nomme ut-ditfa par ce moyen j'aurai

toujours quelques notes naturelles dans
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la gamme , & j'évite l'embarras des dou-

bles bémols.

Majeur. La~h.utmib.fol~b.
9 ré-b.fala-b*

Mineur. Si-d.ré-d.fa-d.la , ut-d.mifol-d.

Min. encore. Ré-d-fa-d. la ut-d. &
Sol*d.fi-d.ré-d.fa»d.^ul-d. mifold*

9°. En ré-dic^c ou en mi-bémol.

( 9 & G dictes , ou 3 & G bémols. )

Ici je préfère la tonique mi-bémol pour

les deux modes

Majeur. Si-b. ré fa la-b.^ mi-b. folfi-b.

Mineur. Réfala~b.ut-h., mi-b.fol-b.Ji-b.

Min. encore. Fa la-b. ut-b. mi-b. &
$i-b. réfa la-b. > mi-b. fol-b,fi-b,

10°. En fa-dic^e ou en fol-bémol.

( G & 3 dictes , ou G & 9 bémols.

Fa-dieçe tonique pour les deux modes,

& on y gagne ; on eft plus commodément

avec 3 dictes qu'avec 9 bémols.

Majeur. Ut-d* mi~dfol-d.fi,fa-d.la-d.uud*

Mineur. Mi-d.fol-d9 fi ré, fa-d. la ut-d.

Mineur
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Min* encore. Sot-d.Jîréfa-d. &
Ut-d. fhud. fol-di ji> fa-d> la ufcct*

îi
6
. Eh Sôl-dk^e ou en la-bémol i

( 8 & 5 dictés j ou 4 & f bémols* )

Cette fois je préféré la-bémol > tant

four le majeur que pour le mineur f

l'exception de la fenfible du mode mineur

m'indemnife
)
fol eft ma fenfible * c'étoit

fa * double - dieçe $ fi j'avois préféré et*

mineur les 5 dièses.

.Majeur* Mub^folfi-bité-b.^la^b. ut mi-fa

Mineur* SolfUfa ré-b.fa-b^la-b.ut-b.mi-b*

Min. encore. Si-b. ré-b.fa-b. la-bi &
Mub.folji-hré±b. , la-b* ut-b. mi-fa

12°. Eft la<-dk{e ou mf-bémol,

( tù & 7 dièses , ou 2 & 5 bémohi )

Tout décide en faveur de Jî-bémoh

Majeur, fia la ut mi -fa , fl-b. ré fa.

Mineur. La ut mi-fafol-b. 9 fi^b. ré-fafà«

Min. encore. Ut mi-btfokb.fi-b. &
Fa la ut mi-bti fi-b.rè-b.fa*

Ayant gxersé la tête 9 exerçons aufll

M
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les doigts ; recommençons & familiari-

fons-nous fur l'inftrument avec ces trois

annonces ; difons - les dans toutes les

o&aves ; fuivons le même ordre , fans

nous inquiéter de chaînes, ni de liaifons
;

ajoutons la baffe que j'ai donné ci-deffus

en ut ; les premières & principales notes

des harmonies , la quinte , la fenfible &
la tonique de la gamme faifoient mon
affaire dans les deux premières annon-

ciations ; la tonique figuroit dans la troi-

fieme , & pour la double diffonance , &
pour l'intonation follicitée. ChoififTons

aufïi les pofitions des harmonies ; évitons

Jes fons trop aigus & les fons trop graves
;

tenons avec les deux mains le milieu de

rinftrument.

Je crois que le Le&eur Difciplc me
difpenfe de lui écrire encore une fois ces

annonces ; de lui-même il ordonnera le

tout ; mais il pourroit bien fe faire qu'il

ne foit pas d'accord avec moi fur mon

choix de baffe ; car dans la féconde

partie, les baffes étoient toujours uniiîbns
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des notes de l'harmonie , & dans la

troifîeme annonce la tonique eft baffe

pour la diffonance de dominante qui ne

renferme aucun uniffon de la tonique.

Si le Difciple eft choqué de cette licence,

il eft le maître d'abandonner ma bafle

,

& d'en choifir une autre
;
pourvu qu'il

permette auffi au génie
, ( non pas au

mien
;
j'admire. , fobferve & 'fanalyfe

celui des autres, ) d'avoir par fois des

fantaifies.... Les unifions des notes de

l'harmonie contentent bien la raifon ,

mais le génie plus hardi va au-delà de

fon timide empire ; fouvent il annonce

le ton, ou rappelle fa confonnance prin-

cipale par la diflbnance de la fenfible 5

tandis qu'à la baffe il fonne déjà , par

anticipation > la tonique , la tierce ou la

quinte. Dans les chefs-d'œuvre de Mufî-

que , la tonique & la tierce fonnent auffi

très-fouvent, par anticipation, à la baffe,

tandis que l'harmonie diffonante de do-

minante annonce ou rappelle la confon-

oance des fons de la nature.

M i

j
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102. Reftons devant finftrument , &
revenons fur les exemples de l'article 69;

annonçons chaque ton des lignes de

quarte par l'harmonie diffonante de do-

minante ; employons la double difTonance

pour annoncer les tons de la ligne de

quinte ; n'y touchons pas au cinquième

exemple, les confonnances du change-

ment de mode & du majeur de la quinte

fe fuccedent mieux fans annonces ; dans

le fixieme exemple , les tons font encore

alrernativement majeurs & mineurs ; an-

nonçons les majeurs par l'harmonie diffo.

nante de dominante , & les mineurs par

la difTonance de la fenfible. Abandonnons

l#s baffes & les pofitions données; réglons-»,

les fur les baffes & fur les pofitions des

annonces; prenons celles-ci à volpnté

,

l'oreille & les yeux nous rappelleront de

refte les nouons des articles 66 , 6y &
68. Prolongeons par fois les annonces,

& faifons fonner à la baffe fucceffivement

tous les uniffons des notes de l'harmonie

diffonante»
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Revenons auffi un peu fur les exemples

des articles 70, yt & 72. Recommen-

çons la chaîne générale de l'article 70,

confervons la baffe indiquée, & annon-

çons les tons mineurs par la diffonance

de fenfîble , & les majeurs par l'harmo-

nie diffonante de dominante.

Dans l'article 71 , n'annonçons que les

tons relatifs , & cela par la diffonanœ

de la fenfîbie.

Dans l'article 72 , annonçons par l'har-

monie diffonante de dominante les tons

intermédiaires
, qui fe fuccedent par

quarte; annonçons par la double diffo-

nance ceux qui fe fuccedent par <juinte ; an-

nonçons par la diffonance de fenfible ceux

qui fe fuccedent par tierce ou par fécon-

de
;
prononçons Amplement ceux qui fe

fuccedent par changement de mode, ou

par faut ; opérons de même fur le ton

qui eft notre but.

Le Difciple zélé , qui voudra revenir

fur ces exemples , fera Iç maître des

baffes , des pofitions harmoniques &. de

M iij
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leur ordonnance
;
pourvu que fon oreille

foie fatisfaitç ,
perfonne n'aura rien à lui

dire.

Pour remplir fcrupuleufement la tâche

que je me fuis impofé dans l'article pré-

cédent
,

je vais finir celui - ci par un

exemple fondé fur toutes les marches

de tons , & fur toutes les annonces.

Chacun pourra faire autant , en fuivant

l'article 73 , & en fe rappellant ce que

j'ai promis 9 page 17Q.

Exemple,
Sur la chaîne générale des tons annoncés

\

Basses. Harmonies,

JJty , . mi fol m ,
premier ton.

JMLi . . . ut mifol fi b , annonce.

Fa , . , ut fa la , ligne de quarte.

Fa ... ut ré fa la y )

7? c > r c 1 ( annonce.
ta. . . fi re fa loi % )

JWi,. . ut mïjoly ligne de quinte.

Mi . . . qt-d. mi folfi-b.) annonce, j
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Basses. Harmonies.

^«^v^w

Ré,. . ré fa la, détour fur la féconde.

Ré, . . réfa-d. la , changement de mode.

Ré-d., ré-d. fa-d, fi , faut de fixte.

«S*î . . . ré-d.fa-d. la fi , annonce.

-M*,., mi f6l-d.fi , ligne de quarte.

i?e. . . mi fol-d.fi ré , annonce.

Ut-d,, mi la ut-d. > ligne de quarte.

Ut-d.. mi-d. foUd.fi ré, annonce.

Ut-d., fa-d. Jk rtf-^f., détour fur la fixte.

£W.. ré-àl'fa-d. ta ut-d. ,}

Uui.. ré-d'fa-d.M.àJUd.S
ann°nCe'

Ut-d., mi fol- d. ut-d., ligne de quinte.

Ut-d., mi-d. fol-d. ut-d, , changement

de mode.

MUd.. m-d.mi-d.foUd.fi, annonce.

Fa-</., ut-d. &-d, la~d., ligne de quarte.

iWï... wf-rf. /7ï£ fa-d. /#-£/., annonce,

ile-cf., ré-d. fa-d. fi, ligne de quarte.

Ré, . . ré fa-d. fi , changement de mode.

Mi,., ut mi fol ut , faut majeur d'un

demi-ton plus haut.

Miv
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Basses. Harmonies»

Mi ... ut mi folfi~b. , annonce,

Fa, . . t{t fe la y ligne de quartç;

F'a d.. xéfa-d. la ut
x
annonce.

<So4. . ré fol fi , faut de féconde.

Sold.. réfa io\-à.fi, annoncç.

La, . . ut mi la , détour fur la féconde.

^û/,o. ut Tjiifalfi-b^y annonce.

J^j, . . ut fa /# j, détour fur la fixte,

Fa-d.r ut mi-b. fa-d. la , annonce.

Sol, , . fi-b. ré fol , détour fur la féconde.

Fa.^. fi-b. réfa la-b. , annqnce.

Mi b,
9 fi-b. mi-b. fol, détour fur la fi^tc

Ré-b., ré-b.fa fi-b. , faut de quinte.

Ut.. . ut mifolfi-b. > annonce.

Y:ax* • Utfâ la-b., ligne de quinte.

fa,. . r/£ f<i A? , changement de mode,

•Mi... ut-d. mi folfirb,, annonce.

Ré, .
%

ré fq la , détour fur la fixte.

TJt... ut rrii-b. fa la, annonce.

Si-b., fi-b. réfa fi-b. , détour fur la fixte.

Si.** fi ri fa la-b. x annonce.

(7fv ° WW-Wf l>
(

détour fur la féconde.
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Bisses. Harmonies,

la-bf>
ut mi-b. la-b, , décour fur la fîxt^

Sol-b, utmt-b.fol-bAvL-h* , annonce,

jRz,. . ré-b fa la-b<> ligne de quarte.

Fa... ré fa la-b, ut-b. , annonce.

Mi-b., ini-b. fol-L fi-b. _, détour fur U
féconde,

Mi*b,, tni-h, fol Jî'b. , changement de

mode.

Ré... réfa (qIJj 9 annonce.

Ut, . , ut mi- b.fol ut , détour fur la fîxte.

Ut,. . ut mifolm y changement de mode.

La baffe & les pofitions harmoniqt&es

font données dans Cet exemple ; le pro-

nonçant fur finftrument , le Bifçiple n'eft

plus chargé que du foin de placer lcs
;

notes de la baffe & des harmonies dans

les o&aves du milieu de Tinflrument ,

enfin d'éviter les fons trop aigus & les

fpnstrop graves
, qui ne conviennent

qu'aux caprices de la mélodie : il eft le
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maître de plaquer les harmonies avec la

baffe , ou bien de les harpégier & de les

embellir fuivant les notions des articles

40, 41, 42, , 43 & 44; s'il choifit une

batterie qui exige toujours quatre notes ,

il peut ajouter un uniffon h chaque con-

fonnance , & s'il n'a befoin que de trois

notes , il peut toujours omettre dans l'har-

monie l'uniffon de la baffe. La ponctua-

tion eft indéterminée , chacun la mettra

à fa guife , répétera, quand il le jugera

à propos , les conformants & les
1

diffo-

nançes
, pour faire durer un peu tantôt

les annonces , & tantôt les repos.

On pourrait prolonger cette chaîne à

l'infini
, y faire entrer tous les tons &

tous les changemens ; on auroit toujours

des combinaifons nouvelles , & fouvent

de très-piquantes.

Le Difciple doit s'arrêter ici , s'il croit

pouvoir un jour grofiir le nombre des

génies créateurs, Il faut qu'il tamiliarife

fa tête avec la chaîne générale & indé*
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terminée des tons prononcés & annoncés,

car on ne choifît bien les marches particu^

lieres de chaque morceau., que quand on

eft maître de toutes les marches. Il pour-»

roit
,
par exemple , i°. parcourir rapi-

dement & idéalement , abftradion faite

des intonations & des annonces , des

étendues telles que la fuivante. . , •

Ut majeur ,,.,... premier ton.

Fa majeur, ligne de quarte,

R4 mineur, ...... détour fqr la fixte.

La mineur, .,,... ligne de quinte.

Si-bémol majeur, . . faut majeur d'un

demi-ton plus haus.

Sol majeur, ...... faut de fixte,

Ré majeur, . . . .7, . ligne de quinte.

Ml mineur, . , . . . . détourfur la féconde.

Ut majeur, ...... détour fur la fixte.

Ré mineur, détour fur Inféconde.

Si- bémol majeur, . . détour fur la fixte.

Si-bémol mineur, . . changement dç

mode.

La-bémol mineur, . . faut de feptiemeu
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Mi-bémol majeur, majeur de la quinte.

Fa mineur , décour fur la féconde.

Fa majeur, changement de mode.

Ml mineur, détour fur la fepcieme.

S\ mineur, . . è . . ligne de quinte.

Ré mineur, faut de tierce.

Ré majeur, changement de mode.

La majeur, ligne de quinte.

Mi majeur, ligne de quinte.

Sol-die%£ mineur, détour fur la tierce.

TJt-d'w{c mineur , ligne de quarte.

Ut-dieqe majeur, change ment de mode*

&c. &c.

i°. Il pourroit revenir fur fa chaîne

,

prononcer l'intonation de chaque ton ; &
3°. annoncer les tqns dont la fucceflion

d'intonations choquerait fon organe.

L'enfant du génie , qui fait chanter ou

jouer d'un inftruaient., pourroit ici exer-

cer fon chant mélodieux , difant tantôt

tous les fons de l'harmonie , & tantôt

choififlant ceux qui plaifent a fa fantai*

fie , mêler par fois avec ceux - ci les

autres notes de la gamme & même tous
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les fons poffibtes de l'odave
, pour donner

aux fons de l'harmonie des omlres & des

demi-cëïntes. Car les élémens de la chaîne

générale font la bafe du prélude des

caprices , & de tout ce qu'on nomme

vulgairement point d'orgue.

Le Lcfteur qui borne fon ambition h

favoir admirer les chefs-d'œuvre d'autrui,

paflera légèrement fur la chaîne générale

& indéterminée des articles 69 , 70, 71

,

72 , 73 & du préfçnt article ; il atteindra

fon but, s'il s'occupe férieufement des

articles qui les précèdent , & qui leur

fuccedent.

103. Nos trois annonces pourraient

auffi embellir les exemples de la chaîne

particulière des tons , mais il ne faut pas

toujours revenir fur fes pas ; avançons,

nous trouverons des conftru&ions nou-

velles, & toutes les annonces employées*

D'ailleurs, les conftruâions des derniers

articles de la féconde partie , tant du

récitatifque de Varient, font aflez rares;

on pourroit bien les iaiffer fubfifter telles
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qu'elles font, juf qu'au temps'où nos Com*
pofiteurs célèbres auront enrichi l'art de

ces fortes de productions. /

104. Les confonnances analogues ne

font pas les feules harmonies qui phra-

fent avec les confonnances repos , les

harmonies diflbnantes de la gamme con-

îraficnt bien davantage avec ces mêmes

repos. En ut, la confonnance de quinte

fol Ji ré phrafe avec le principal repos,

avec la confonnance de la nature ut mi

fol , a caufe des fons appels Ji & ré y

qui font conjoints aveG les fons repos ut

& mi ^ ils contrarient & diffbnent avec

les fons de la nature. La difïbnance de

dominante fol fi ré fa renferme 3 fons

conjoints ,
qui contrarient & diflbnent

avec les mêmes fons de la nature; de

plus
3 cette harmonie difTone en elle-

même , comme nous avons vu ci-deflus;

donc elle exige doublement le repos. La

confonnance de féconde ré fa la phrafe

avec le fécond repos, avec le repos de

là confonnance de quinte fol Ji ré, à
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caufe des notes fa & la
, qui contrarient

r & diffonent avec fol & fi y premières

notes de la confonnance repos ; dans la

diflbnance de féconde ri fa la ut, trois

notes contraftent & diffonent avec les

mêmes notes de la confonnance repos
;

de plus , cette harmonie diflbne en elle-

même , donc elle exige doublement un

repos. On peut dire la même choie de

toutes les diffonances de la gamme ; les

unes renferment des notes qui contraf-

tent & qui diffonent avec les fons de la

confonnance du principal repos ( repos

de la tonique ) ; & les autres renferment

quelques notes qui contraftent & qui

diffonentavec les fons de la confonnance

é
du fécond repos ( repos de quinte ).

Donc les diflbnances de la gamme
phrafent avec la confonnance de la toni-

que, ou avec la confonnance de la quinte.

La diflbnance de la quarte phrafe avec

la confonnance de h. quinte de la même
manière que la diflbnance de fmftble

phrafe avec la confonnance de la tonique.
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La difTonance de féconde qui follicite le

repos de quinte , conduit auflî au repoà

principal La difTonance de fixte phrafa

avec la confonnance de quinte , de la

tnênie manière que la diflbnance de fé-

conde phrafe avec la confonnance de

tonique. La diflbnance de tonique mena

aux fons harmoniques de la confonnance

de quinte. Enfin , la diflbnance de tiercé

ne follicite que le retour de la tonique.

La diflbnance de dominante phrafe

auflî par fois avec la confonnance de la

fixee
,

pour fufpendre la coilelufion de

la phnife finale* Cette confonnance ainfi

amenée , forme un troifieme repos dans

la gamme, un repos fufpenfif,

105* Le point, les deux points & la

virgule & point figurent pour les trois

principaux repos de la gamme, (art* 75*)

Récapitulons les harmonies qui condui-

sent à ces trois ref>os ; commençons par

le principal
,

par le repos de tonique
,

par le point harmonique.

Si la conforinance de~ la nature peut

fuccéder



fuccéder immédiatement à toutes h$ har-

monies de la gamme ; chacune pourtant

ne contrafte & ne diffone pas afïez avec

elle , pour exiger fon retour. Trois dilîb-

nances feulement phrafent aVec la eoçi-

fonnancé de la nature, les diffonances de

dominante , de fenfible & de féconde. Les

confonnances dé la dominante , de la

quarte & de la féconde phrafent auffi

avec l'harmonie de la narure.

Phrctfcs qui terminent au repos principal

de la gamme
,
par ordre & par gra-

dation du moins au plus 6

x°é En majeur*

Confonnànce de quarte^ conf. de tonique,

tonf. de féconde. .... confè de tonique,

diflbnance de féconde < . conf* de tonique*

conf. de dominante . . . conf. de tonique*

diff. de dominante, . , . conf. de tonique,

diff. de fenfible ...*.. conf. de tonique*

2°. Eii mineur*

Confotmanee de quarte, conf* de tonique,

N
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difîbnance de féconde., conf. de tonique,

conf de dominante.. . . conf. de conique.

difT de dominante. . . , conf. de tonique.

difT. de fenfible conf. de tonique.

La confonnance de la quinte ne phrafe

pas non plus avec toutes les confonnances

& avec toutes les difibnances qui la folli-

citent. Les harmonies de la féconde , de

la quarte & de la fixte , avec la con-

fonnance de la tonique , font les feules

qui contrajlent & qui diflbnent affez avec

elle
,
pour exiger en phrafe fon retour &

un repos harmonique de deux points.

Phrafes qui terminent au repos de quinte,

par ordre & par gradation du moins

au plus.

i°. En majeur.

Conf. de tonique conf. de quinte.

conf. de fixte. conf de quinte.

diflbnance de fixte . . • çonf. de quinte.

conf. de féconde conf de quinte.

diflonance de féconde . conf. de quinte.



ConC de qUarte . . . a * . eorîf. de quiritê.

diff. de quarte .•.*.. c!onf. de quinte*

l*. En mineur*

Conf. de tonique, conf. majeur de quinte.*

conf. de fixte. * • conf! majeur de quinte,

diff. de fixte* . . * conf. majeur de quinte,

diff. de féconde.*.* conf. majeur de quinte,

conf. dô quarte* . . conf. majeur de quinte,

diff. de quarte * . * conf majeur de quinte.

La confônnânce de la fixte n'eft tépoé

fufpenfif , repos harmonique de virgule

& point y que quand elle fuccede dans

la phrafe finale a là confonnarice ou a

la diffonarice de dominante ; car on tid

peut fufpendre la conclusion ^ que quand

on a donné des preuves fuffifantes pour

pouvoir conclure. La confondante dé

dominante eft la feule des analogues qui

puiffe amenée immédiatement le repos

final, (art. 7^.) La diffonarice de domi-

nante a la même force perfuafive , elle û

' N ïj
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le pas fur les deux autres diffonances qui

phrafent encore avec la confonnance prin-

cipale. La diffonance de féconde ne con-

traire & ne diffone pas affez avec les

fons de la nature
,
pour pouvoir amener

le repos final j la diffonance de la fenfi-

ble contrafte , diffone & fatigue trop

,

pour pouvoir amener un bon repos.

La diffonance de fîxte & même la

confonnance de quarte prennent fouvenc

la place de la confonnance de fixte ,

pour fufpendre la conclufion de la phrafe

finale.

Le génie mufical a enrichi l'art de

deux autres bonnes fufpenfions : pour

Tune, voyez la phrafe finale de la der-

nière conftru&ion ariette de la deuxième

partie de c&Ejfai , page 1:30* Une har-

monie étrangère à la gamme fufpend

la conclufion après une répétition de la

phrafe finale ; a cette harmonie fufpeti-

Jîve fuccede immédiatement une pronon*

ciation de la confonnance principale, elle

preffe & avertit l'oreille de l'arrivée de
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1 a vraie phrafe finale. Cette fufpenfion

extraordinaire fait un bel effet dans tous

les tons mineurs ; c'eft la confonnance

majeure du faut d'un demi-ton plus haut
;

elle eft précédée & fuivie d'une confon-

nance ; elle fufpendra très-bien toutes les

fois que les baffes & les harmonies che-

mineront vers la conclufionj comme dans

l'exemple cité ci-deffus.

L'autre fufpenfion extraordinaire eft en*

core une harmonie étrangère k la gamme ;

c'eft la diffonance mineure de la fenfible

de quinte
, qui fufpend aujourd'hui très-

fouvent la conclufîon de la phrafe finale

après les harmonies de dominante , &
même après la diffonance de féconde.

Pour trouver facilement dans toutes

les oftaves cette féconde harmonie/^/pe/z-

fivc extraordinaire, il faut fuppofer que

la quinte eft tonique d'une garnie mi-

neure , & prendre la diffonance de fà

fenfible ; & comme la diffonance d®

fenfible eft aufîi nommée harmonie de

tous les fons appels de la gamme % ( art*

N iij
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92.) nous dirons ici harmonie oudiiïb^

nance mineure des appels de la quinte,

ou tout Amplement les appels mineurs

de la quinte. L'harmonie fa-die^e la ut

mi bémol , qui eft la diflbnance de fen^

fible en fol mineur , eft donc auffi l'har-

monie des appds mineurs de la quinte

en ut > &ç fufpendra par extraordinaire

la conclufion de la phrafe finale, après

les harmonies de la dominante folfi ré &
fol fi ré fa , & après la diflbnance d©

féconde , tant en majeur qu'en mineur ,

après ré fa la ut & après ré fa la?>

bémol ut*.

Le génie, pour employer ces fufpen»

fions extraordinaires
, prolonge la phrafe

finale, la répète & la prépare, ou par une

fimple prononciation de la confonnance de

la nature, ou par une phrafe moins con-

cluante. Dans les exemples de quelques--

uns des art. fuivans , nous trouverons la

marche des phrafes finales compofées

,

çant pour la bafîe que pour les harmonies.

ro£. JI y g un quatrième repos dans

îg gamme ? c'eft la virgule harmonique
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les confonnances de tierce, de féconde

& de fepcieme font des repos de virgule
;

elles font par fois amenées par des har-

monies qui contrajient & qui diflbnenc

afîez avec elles
,
pour exiger une petite

paufe de phrafe. Chaque diffonance con-

trarie avec plufieurs confonnances ; la

diffonance de fixte, par exemple,, con-

trarie avec les confonnances de quinte&

de féconde, comme la diffonance de

féconde contrarie avec les confonnances.

de tonique & de quinte. La diffonance

de fenfible
,

qui exige le retour de la

çonfonnance de la tonique , phrafe aufïi

très-bien avec la çonfonnance de tierce.

La diffonance de quarte
, qui phrafe

avec la çonfonnance de quinte, amené

aufîî par fois, en mineur, le repos de

virgule de la çonfonnance de feptiemç.

Les confonnances de fixte & de quarte

font auffi très-fouvent amenées comme
des repos' de Amples virgules; l'une par

les harmonies de tierce , & l'autre par

les harmonies de tonique.
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107 Ici ^ comme à l'article 7«J , la

phrafe finale peut être compofée & pro-

greffive ; les diflbnanççs peuvent prendre

la place des confonnances analogues, ôç

follicker le repos principal dans une dou-

ble, triple
,
quadruple& quintuple phrafe ;

même toutes les diffonances de la gamme
peuvent concourir & exiger dans une

phrafe progreffive le retour du repos de

!a confonnance de la nature. L*exemple

pourra plaire au Difcipjej je n^Vrçte en

ut majeur,

fhrafe finale jîmplc.

Sol fi ri fa , diffonance de dominante,

Ut mi fol y çqnfonnance principale.

Parafé finale double,

Ré fa la ut, diffonance de féconde,

$ol fi ré fa , diffbnance de dominantes

XJt mi fol , confonnaqce principale.

Phrafç finqlç tr]ph,

$4 u$ mi jfà/j djflonaqce de fî^te ,

Rç fa. lq lit, diffbnance de fççonde,

&qI fi ré f$ y diflbn^nçe de don^iq^ntç»
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Ut mi fol , çonfonnance principale,

Phrafc finale quadruple,

La ut mi fol y diflbnançe de fixte 9

fa la ut mi , diflbnançe de quarte

,

Ré fa la ut y diflbnançe de féconde

,

Sol Ji ré fa a diflbnançe de dominante *

Ut mi fol y çonfonnance principale*

Phrafc finale quintuple.

Mi fol fi ré y diflbnançe de tierce»

La ut mifol y diflbnançe de fixte,

fa la ut mi
y diflbnançe de quarte,

Ré fa la ut y diflbnançe de fecondo>

Sol fi ré fa y diflbnançe de dominante»

Ut mi fol ,
çonfonnance principale»

Phrafc finak progrcjfive.

Ut mi fol
fi

y diflbnançe de la tonique^

Fa la ut mi > diflbnançe de quarte

,

Si ré fa la, y diflbnançe de fenfible

,

Mi fol fi ré y diflbnançe de tierce,

La ut mi fol, diflbnançe de fixte,

Ré fa la ut y diflbnançe de féconde

,

Sol fi ré fa , diflbnançe de dominante

,

Ut mi fol y çonfonnance principale.
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Le Le&eur qui voudra prononcer ces

phrafes fur finfiniment, mettra toujours

les premières notes des harmonies à la

baffe , choifira & ordonnera de lui-même

les pofitions.

Les phrafes compofées (ont plus inté-

refTantes , fi on mêle un peu les confon-

nances avec les diffonances , & fur-tout

fi on commence k folîicicer le repos foi-

blement par des confonnances , & enfuite

plus fortement par les difïbnances,

108. On peut aufli arriver par grada-

tion au repos de quinte & au repos de

virgule. Allant , en mineur , au repos de

quinte par phrafes compofées , on peut

rendre les gradations prefqu'impercepti-

bles, altérant, fuivant les notions de fart.

92 , les difïbnances de féconde & de

quarte qui y conduifent immédiatement.

En ut y la diffonance de féconde réfa

la-bémol ut, ainfi renforcée , fe change

en la diffonance ré fa-d. la-b. ut , qu'on

nomme harmonie fuperflue , qui efl une

douzième diffonance pour les tons mineurs-
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La diflbnance de quarte fa la-b« ut

mi-b., renforcée fuivant les mêmes no-

tions , fe change en l'harmonie fa-d.

la-b. ut mi-b. , treizième diflbnance dos

tons mineurs, qu'il faut nommer diflc-

nançe de la fçufible de quinte-

L'harmonie des quatre appels mineurs

de quinte
,

qui eft une des fufpenfions

citées dans l'art. 10^ , augmente encore

]ç nombre dçs diflpnançes en mineur

,

& multiplie par fois les gradations des

phrafes compQfées
f
qui terminent au repos

de quinte.

Ces trois nouvelles harmonies font au-

jourd'hui tant employées en Mufique ?

qu'on peut les regarder comme effen-

tielles au mode mineur ,
quoiqu'elles

renferment toutes les trois des notes

étrangères à la gamme. Cette licence

ne doit pas étonner ; il y a longtemps

que le mode mineur n'eft plus pur. Dans

les phrafes fuivantes
,
pour le ton mineur

$ut , les trois djffbnances çxtraorcjinaires

.

font employées.
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fhrafe double qui termine au repos de

quinte.

Ré fa la-b. ut, diflbnance de féconde,

Réfa-d.la-b.ut, harmonie fuperflue,

Sol fi ré , . . . confonnance de quinte.

Parafe triple qui termine au repos de

quinte.

Fa la-b. ut mi-b. , diflbnance de quarte,

Fa-d.la-b.utmi-b.
9
diflbnance de la fenfi-

ble de quinte ,

Fa-d. la ut mi-b. , harmonie des 4 appels

mineurs de quinte,

Sol fi ré , . . • confonnance de quinte.

La-bémol & fol font les deux notes

qui fonnent le mieux à la baffe dans la

premier# phrafe \ la-bémol pour les deux

diflbnances , & fol pour la confonnance.

Dans le fécond exemple , il faut dire à

la baffe la-bémol pour les 2 premières

diflbnances , la pour la troifieme , &
fol pour le repos.
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Chacune de ces trois diflbnances ex-

traordinaires phrafe aufli très-bien à elle

feule avec la confonnance de quinte :

ce qui augmente le nombre de phrafes

fpéci fiées dans l'article io<$ ,
pour termi«

ner par les deux points harmoniques.

109. Ces harmonies extraordinaires

nous donnent deux nouvelles efpeces de

diflbnances. Dans l'harmonie fuperflue

,

ré fa-d. la-b. ut , une tierce moindre

que la mineure, la tierce diminuée fépare

la note fa-die^e du la-bémol ; les deux

autres tierces qui aident à féparer les 4
notes de la diflbnance , font toutes les

deux majeures. Dans la diflbnance de la

fenfîble de quinte , fa-d. la-b. ut mi-b.

,

toutes les trois tierces font différentes ;

le nouvel intervalle, la tierce diminuée,

concoure avec la tierce majeure & avec

la tierce mineure
, pour féparer les 4

notes de cette diflbnance. L'harmonie des

quatre appels mineurs de quinte fe con-

fond avec la diflbnance de fenfîble d'une

gamme mineure.
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Le Difciple voudra fans douce antici-

per , & prédire une dixième efpece de

difTonance
,
pour féparer les 4 noces de

l'harmonie avec crois cierces majeures. Je

fuis fâché d'êcre obligé de le concrarier

,

mais une celle harmonie eft impoffible r

de cette efpece feroic lharmonie. < . . .

Ut mi fol-die^c Jî-dieçe.

Or le Ji- dié^e exclue Vut de touce

gamme ; ces deux noces ne peuvent pas

exifter enfemble. Donc...

110. Les phrafes que font les diffô-

nances de féconde , de dominance & de

fenfible > avec la confonnance principale 3

fonc par fois inverfes dans la conftru&ion,

la confonnance commence la phrafe i la

diflbnance marque le repos , mais ce

repos n'eft pas définitif, c'eft une efpece

de virgule (ufpenfive, après elle il faut

nécefîairement ramener le vrai repos de

la confonnance principale dans une phrafe

direfte» La phrafe inverfe commence un

fens ; la phrafe dire&e qui fuie , le dé-
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termine. Les deux phrafes n'appartiennent

pas toujours à une même gamme ; fou-

vent la phrafe inverfe eft dans un ton ,

& la phrafe dire&e eft dans un autre*

Les deux phrafes font tantôt compofées

des mêmes harmonies , & tantôt elles

changent de diflbnances. La phrafe in-

verfe, produite par la confonnance prin-

cipale & par la diffbnance de féconde ^

eft même fuivie par fois d'une phrafe

dire&e, qui termine à un nouveau repos*

Exemples.

I
e

. Ut mi fol. . . . fol fi réfa; phrafe inverfe*

Sol fi ré fa.

.

. ut mi fol. phrafe directe.

i*. Ut mi fol. . . . fol fi ré fa ; phrafe inverfe;

Réfa-d. la ut.,., fol fi ré. phrafe directe.

3
e

. Ut mi fol.... folfi réfa; phrafe inverfe*

Ut mi fol fi-b... fa la ut<-« phrafe directe,

4
e

. Ut mi-b. fol . . . firéfala«b.; phrafe inverfe.

Sol fi ré fa.. . ut mi-b. fol. phrafe directe.

5
e

. Ut mi JoL. . . ré fa la ut ; phrafe inverfe.

Solfi ré fa. . . ut mi fol. phrafe direéfce.

6
Z
. Ut mi-b. fol. .. réfala-b>ut; phrafe inverfe.,

Ré fa-d.la-b. ut., fol fi ré : phrafe directe/
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y*. Ut ml fol. ... ré fa la ut; phrafe inverfé.

H<j fa la ut. . . fa*d. là ut mi-b.; phrafe dire

«Sb/T? ré fa... ut mi fol. phrafô directe »

finale.

Dans le (eptieme exemple , il faut une

troifîeme phrafe
,
pour compléter Je fen*

que la première phrafe direâe fufpend.

Le Difciple trouvera aifément une bafle

pour ces harmonies , s'il a la fantaifiè

d'ordonner leurs pofitions pour rinftru-

ment.

m. Ràppellons-nous les notioris fur l'é-

tendue des harmonies, développée dans la

conféquence du cinquième corollaire de

Fart. 97, & nous comprendrons auflïles

phrafes de furprife , qui ornent par fois

les compofitions muficales. A notre tour

flous ferons des merveilles. . . . Etabli en

ut , ôc phrafant avec la diflbnance de

fenfible , on peut rompre la phrafe f

prendre l'harmonie Jl ré fa la f pouf

diflbnance de féconde en la , diriger

cette diflbnance vers le repos de la to-

riique la , ou vers le repos de fa quinte

mi t
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mi : & on aura par furprife . . , »

Si réfa la— la ut mi

,

ou Si réfa la— mifol-d.Jî :

quand l'oreille s'y attend à laphrafe . .. . »

Si réfa la— ut mi fol.

Difant une phrafe compofée , on peut

profiter de l'étendue de chaque diffonance,

quitter le ton , & par furprife terminer la

phrafe dans un ton nouveau. Par exemple^

dans la quintuple phrafe dç l'article 107^

rompant à la quatrième diffbnance ,

ré fa la ut > on peut la regarder comme
diffonance de tierce

}
lui faire fuccéder la

dominante , fa la ut mi-b , pour termi-

ner par furprife la phrafe en Ji-bérnoL

Dans la phrafe progreffive toutes les

diffonances de la gamme font employées

dans uri'ordre confiant ; les premières no-

tes des harmonies vont toujours de quarte

en quarte , fuivant les notes de la gamme
en montant. Profitant de l'étendue des

harmonies
;
on peut allonger & raccourcir

O
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la phrafe , la faire pafTer par furprîfe en

différens tons Prenant, par exemple , la

diflbnance de tonique , ut mi folfi ,
pour

diffbnance de fixte & continuant la pro-

greffion, il faut dire
, fa-d. la ut mi

,

pour féconde diflbnance, fi ré-d.fa-d, la

pour troifieme qui eft dominante en mi

où on pourroit terminerla phrafe. Mais re-

gardant de nouveau cette diflbnance com-

me une diffonance de feptieme ,on eft en

ut-diè^e mineur où on peut continuer la

progrefîion , difant
,
pour quatrième dif-

fonance , mi Jol-d, fi ré-d. ; regardant

celle-ci comme une diffonance de toni-

que, la ut-d. mi fol-d. fera la cinquième

diflbnance. Celle-ci prife pour harmonie

de fixte , il faut encore deux diflbnances

pour terminer en ut-diè^e mineur. Voulant

prolonger la phrafe, on prendra la dernière

diflbnance pour une diflbnance de tonique,

&on dira pour fixieme diflbnance, réfa-d.

la ut-d.
,
pour {eptieme,fol-d.fi réfa~d. ,

pour huitième , ut-d, mifol-d.fi , qui eft

diffonance de tierce ; la regardant comme
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diffonance de féconde & continuant Tor-

dre de la progreflîon on aura la domi-

nantefa-d. la-d.ut-d> mi , fi on veut finir

en/
On pourroit ainfi continuer une pro-

greffion commencée , & la faire paffer par

furprifc dans tous les tons majeurs Se

mineurs.

L'étendue naturelle des harmonies donne

encore une furprife très-agréable. Par

exemple , étant établi en mineur Sut
9 Se

phrafant avec la diffonance de fenfible,

fi ré fa la-b. , on peut la regarder comme
harmonie des quatre appels mineurs de

quinte en fa, & lui faire fuccéder lacon*

fonnance majeure d'ut comme confon-

nance de quinte. Dans ce cas ,* on aura

par furprife

Si ré fa la~hémol-~ ut mi fol':

quatre appels mineurs de quinte , & re-

pos de quinte en fa , tandis que To*

reille s'y attend à la phrafe fuivante en ut

mineur. .

.

Si réfa la-bémol— ut mi-bémolfoh

Oij
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112. La difTonance de fenfible des tons

mineurs àaufïï une étendue extraordinaire,

avec laquelle on peut faire des furprifes

plus étonnantes. Les quatre fons quicom-

pofent certe difïbnance appartiennent a

quatre tons ; chaque fon eft fenfible &
les quatre fons font les quatre appels mi-

neurs des quatre tons. La difTonance de

fenfible fi
réfa la-bèmol , mené par fur-

prife en ut mineur , en mi-bémol mineur,

en fa-die^e mineur & en la mineur. Les

quatre appels de ces quatre tons font, . .

Si,re\faJ,a-b. , . . . 4 appels en ut mineur.

ré9fa, la -b. ut-b. . . 4 appels en mi-b. m i n

.

mi-d. fol-d. fi,
ré ,. 4 appels en fa-d. min

.

foUd.fi y
ré

, fa, 4 appels en la min.

La note fa donne le même fon que la

note mi-die^e ; les notes la-bémol &cfol-

dic[c , donnent auffi le même fon \Ji & ut-

h'érnolencore un même fori. Donc les ^ap-

pels mineurs appartiennent à 4 tons. Donc

phrafant en ut mineur avec la difTonance de

fenfible on peut fauver cette difïbnance par

iurprifeen mi-bémol mineur, en fa^die^e

mineur ou en la mineur.
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Ces furprifes font nommées rran fi trions

enharmoniques 3
elles font rares en Mufr

que ; l'identité du fon appel la-bémol &
du fon appel fol-die^e n'eft pas la même

que l'identité delà tonique la-bémol& delà

tonique fol-die^e dont j'ai parlé ci-deffus

pages ly & 18. Outre qu'il faille chan-

ger de nom dans ces tranfitions enharmo-

niques , il raudroit auffi hauffer impercep-

tiblement Vappel la-bémol pour en faire

Yappel fohdie^e:- : ce qui eft difficile dans

l'exécution, (q)

11-3. Analyfant les articles précédens

fur les annonces de tons & fur les con-

(q) C'eft ici qu'on pourroic placer le commet

de Pichagore ( intervalle enharmonique , intervalle

d'an neuvième de ton) pour en féparer la fïxte mi-

neure d'ut de la ienfible de /a.Mais je crois que le

virtuofe altère les fons appels par inftincl: plutôt

que par art.

Je ne m'arrête pas fur la tranfîtion en harmonique

très- difficile pour l'exécution & fort rare en corn-

pofirion, j'en ai dit un peu plus dans mon Traité

de Mujîque
,
pages 105 , 106 ,107, &c.
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fonnances repos follicitées& amenées, on

découvre les mouvemens , les rapports &
les notions fuivantes

,
qui éclairciflent la

fucceflion des harmonies.

i°. Les notes qui diflbnent & qui con-

trarient , montent ou defcendent conftam-

ment d'un ton ou d'un demi-ton pour al-

ler aux notes de la confonnance repos.

2°. L'intervalle de quarte , compofé de

deux tons & demi , ou l'intervalle de fé-

conde , compofé tantôt d'un ton & tantôt

d'un demi-ton , fépare les premières notes

des deux harmonies qui phrafent. Dans les

plus fortes phrafes, la première note de

l'harmonie qui contraire, qui fait délirer

& qui amené le repos , ellau grave de la

principale note du repos ; elle eft au con-

traire à fon aigu dans les plus foibles phra-

fes. La première note de la confonnance

repos eft au milieu des premières notes des

harmonies qui contraftent
,
qui diflbnent

& qui follicitent. Voici l'exemple pour le

repos principal lu ut

.

Sol— Ut— fa

SI —-Ut— ré
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Laconfonance principale du ton ut le point

harmonique , fait plaifir à l'oreille après

la follickacion des harmonies de la quarte fa

& delà féconde ri\ mais elle la contente

bien davantage après lafollicitation des har-

monies de la quinte/o/ & de la fenfible^F.

L'exemple fuivant repréfente les pre-

mières notes de la confonnance du repos

de quinte & des harmonies qui le folli-

citent au grave & à l'aigu ; il eft encore

pour le ton d'#r.

R£ Sol— ut

Fa —— Sol— la

Fa-die^e—• Sol*— la-bémol

3 . Une feule phrafe fimpîe ne fe laiffe

pas claffer, félon le rapport précédent
;

la diiîbnance de féconde & l'harmonie des

quatre appels mineurs de quinte phrafent

enfemble en tout ton, comme nous avons

vu ci-deffus
; or leurs premières notes font

féparées parmi intervalle de tierce. La fé-

conde fépare les premières notes de tou-

tes les autres phr&fesJiijpenjïves*

O iv
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La tierce fépare auflî par fois les pre~

mieres follicications des phrafes compofées

& progreflfives.

Si l'intervalle de tierce fépare les premiè-

res notes des harmonies qui fe fuccedenc

dans la même gamme, il n'y a pas beaucoup

de mouvement de Tune a l'autre ; une feule

note eft changée, & par conféquent il n'y a

pas allez de contrafte pour pouvoir placer un

repos, il faut auparavant ajouter au moins

une follicitation plus forte. Dans la phrafe

fufpenfive extraordinaire qui fait excep-

tion , deux notes font changées d'une har-

monie à l'autre , & elles ne font pas. tou*

tes prifes dans une même gamme , ce qui

augmente le contrafte.

4°. Affirmant des harmonies ce qui ne

convient , à proprement parler
,
qu'à leurs

premières notes, on peut dire en géné-

ral que les harmonies, dans leur fucceffion,

marchent par quarte , par tierce & par

féconde ; car les intervalles de quinte , de

fixtç & de feptieme fe réduîfent aux in-

tervalles de quarte, de tierce & de féconde.
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La quinte à l'aigu eft une quarte au grave;

la fixte à l'aigu eft une tierce au grave
;

& la feptieme à l'aigu n'eft qu'une fé-

conde au grave.

Le plus grand intervalle fépare or-

dinairement les harmonies dans leur

marche ; elles vont le plus fouvent par

quarte , c'eft la marche harmonique par

excellence ; elle eft obfervée dans les

principales phrafes (impies
3
compofées &

progreffives. Les harmonies qui fe (accè-

dent par quarte ont un mouvement tem-

péré 5 fans être trop fort, il eft allez fenftble

pour faire impreffion : deux notes chan-

gent chaque fois , d'une confonnance ou

d'une difïbnancek l'autre, montent ou des-

cendent pour faire place à leurs voifines.

La féconde , le plus petit intervalle, qui

fépare auffi très-feuvent les harmonies de

Ja phrafe (impie , côrripofée & progref-

five
,

paroît principalement fait pour fé-

parer une phrafe de l'autre
jj

car dans la

marche harmonique p; , : : iridé^ trois nou-

velles notes prennent chaque fois îa place
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de deux ou de trois notes de l'harmonie

précédente.

5°. Les trois intervalles fpécifiés pour

féparer les premières notes des harmonies

dans leur fucceffion , ne font pas des ef-

paees fixes. La quarte qui eft ordinaire-

ment une diftance de deux tons & demi,

a par fois trois tons, & même quelquefois

deux tons feulement. Dans la phrafe pro-

greffive de l'article 107 , la féconde &
latroifieme diffonances font féparées d'un

intervalle de quarte , cornpofé de trois

tons : dans la double phrafe fuivante. . .

Ut mi fol fi , diffonance de tierce,

Sohd.fi réfa, diffonance de fenftble ,

La ut mi , confonnance principale.

La quarte qui fépare les deux follici-

tations eft un intervalle de deux tons feu-

lement. Ici le mouvement ordinaire de la

la marche par quarte n'eft plus obfervé
;

trois notes changent comme dans la mar-

che par féconde.
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La tierce qui eft ordinairement une

diftance de deux tons ou d'un ton & de-

mi j eft par fois compofée feulement d'un

ton , comme dans la féparation des deux

follicitations de la phrafe double fuivante.

.

La-b.utmi-b.fol , diffbnance de fixte ,

Fa-dda-b.utmi-h^ diffonancede la fenfi-

bie de quinte ,

Sol Jl ré: — confonnance & repos

de quinte.

Dans nos phrafes fimples ik>us avons

déjà vu des féparations de féconde cTun

ton & d'un demi-ton ; dans la phrafe com-

pofée fuivante nous pourrons obferver un

intervalle de féconde, compofé de trois

demi-tons
, qui fépare les deux follici-

tations.

Ut mi fol y .. confonnance de fixte,

Ré~d.fa-dJaut , dïflbnance de fenfible >

Mi fol fu — confonnance principale.

114. On ne trouve pas tant de richefTes

harmoniques dans chaque morceau de
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Mufique , mais tout peut entrer dans la

conftruclion des différens morceaux qui

compofent un Poëme ou un autre œuvre

mufical. Une feule gamme , la diffbnancô

de dominante, les confonnancesde tonique

& de quinte avec un repos fufpenfif , fuffi-

fent pour compléter le fens de la période.

La phrafe finale eft fufceptible de 14

répétitions dont les nuances de repos font

difparoître l'uniformité. Le repos final de

la confonnance principale eft plus ou moins

grand, félon que la baffe eft tonique, tierce

ou quinte. Chacune de ces trois baffes de la

confonnance repos
,
peut être amenée par

les quatre notes qui compofent la diffo-

nance de dominante qui follîcite ; de plus

la tonique & la tierce peuvent fonner a la

baffe par anticipation, tandis que la diffb-

nance follicite encore : voici les 14 répé-

titions de la phrafe finale en ut majeur.

Basses. Harmonies.

î». Sol. .. fol fi ré fa ,

Ut.— ut mi fol.
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Basses. Harmonies.

2°. Si.,, fol fi ré fa ,

Ut.— ut mi fol.

3 . Ré... fol fi réfa,

Ut.— ut mifol.

4 . Fa... folfi réfa y

Ut.— ut mi fol.

5<V Sol... fol fi réfa y

Mi.— ut mi fol.

6°. Si... folfi réfia ,

Mi.— ut mi fol.

7 . Ré... folfi ré fa,

Mi.— ut mi fol.

8°. Fa. .. /o/^/z ré fa ,

ML— ut mi fol.

f%
Sol... folfi réfa,

Sol.— #r /ni yb/„

io°. Si. . . fiolfi réfa.

Sol.— ut mifol.

il . Ré... fol fi réfa,
Sol,— utmifoL

12 . Ja... fol fi ré fa,
Sol.—-» ut mi fol.
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Basses. Harmonies.

13 . Ut... folfi ré fa,
Ut.— ut mi fol.

14 . Mi... fol fi réfa ,

Mi.— ut mi fol.

De ces 14 répétitions la première eft

la plus forte , la plus concluante , c'eft

la vraie phrafe finale ; les premières notes

des harmonies ou leurs unifions figurent

au grave , la baffe fonne la quinte durant

la follicitation , & puis elle parcoure le

plus grand efpace , franchit à la fois 4
dégrés,defcend d'une quinte, ou bien pour

abréger le chemin , elle ne fait qu'un pas

de 3 dégrés & monte d'une quarte pour

fonner le principal fon du repos & pour

marquer le point harmonique.

Le repos n'eft pas auffi grand dans les

répétitions où la baffe ne fait qu'un petit

pas d'un degré pour monter ou pour des-

cendre fur une note de la confonnance.

Dans la neuvième répétition on voie

la plus petite nuance de repos ; elle pré-
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cède & préparc ordinairement , dans la

conftru&ion, la finale, la cadence parfaire,

le vrai point harmonique.

Dans la quatrième répétition la baffe fait

un pas de 3 degrés & defcend d'une quarte

pour Tonner la principale note du repos :

c'eft-là la cadence irréguliere , la finale

incomplette.

Dans la cinquième répétition on peut voir

la cadence imparfaite , la baffe defcend &
tend vers la tonique, mais elle s'arrête en

chemin & fe repofe fur la tierce ou fur la

médiante.

La treizième répétition eft principale-

ment faite pour fixer le ton.

Les 14 répétitions font également pro-

pres aux deux modes de chaque o&ave : la

dernière eft plus employée en mineur

qu'en majeur.

Dans les deux exemples fuivans on

trouvera les répétitions de la phrafe finale

les plus agréables & les plus ufitées en

Mufique , elles font ordonnées avec le re-

pos de quinte & avec un repos fufpenfif.
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Période Harmonique. $

Premier exemple»

Basses. Harmonies.

\yv^/ ^^^^T^393^^ »

Ut,— mi fol ut y intonation .

1

Ut— ri fa fol y?,

Ut;- mi fol ut , le ton fixé.

Ré— ré fa fol/?.

Mi,— mifol ut.

Ré— re fa fol ^?.

Ut,- 77ZZ /o/ ut.

Sol:—• ri fol y? , repos de quinte.

Mi,— mi fol ut , prononciation.

.Fa — refa fol
fi.

Mi,_ mi fol ut.

6"i— rifa fol y?. •

Ut- mifol ut.

Sol— re/tf fol^.

Sol,— 77U /tf/ Ut.

.Sb/— rifa Col
fi.

La;

—

ut mi la , repos fufpenfif.

Sol— ri fa fol
fi.

Ut.— ut mifol ut, repos final.

PÉRIODE
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Période Harmonique»

Second exemple.

Basses. Harmonie s.

La,—* ut mi la , intonation.

Si — fi ré tnifiol-d.

Ut,— ut mi la»

He— fi ré mi fol d.

Ut—» fi ré mi Jol-d.

Ut,— ut mi la.

Si —-fi ré mi foUd.

La —-fit ri mi fol-d*

La,— #r /rai la.

Mi:—
fi mi yà/-*/. , repos de quinte*

Ut,—- ut mi la , prononciation.

Si — fi ré mi fokd*

La.— ut mi la.

La -— ut mi la.

5i,— fi ré mi fol-d. , fepos de phrafe inveffei

Sol-d.— ji ré rri\foUd.

La;— ut mi la*

.Mi,— y? mi fol-d. /prononciation.

Mi — ut mi la.

P
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Basses. Harmonies.

Mi:— fi mi fol-d. , repos de quinte.

La ,— ut mi la , prononciation.

Si — fi ré mi fol-d.

Ut — ut mi la.

Ré î*r- ré fa fi-b. , repos fufpenfif.

Mi ~* ut mi la , prononciation.

Mi— fi ré m\ fol-d.

La.— ut mi la, repos final.

Relifez la note (p) pag. 99 ; ici comme

ci-deflus , dans les conftru&ions des con-

fonnances analogues ,
je prends les nuan-

ces du repos final pour des repos de vir-

gule. Les quatre marques de la ponc-

tuation harmonique , la virgule , le point,

les deux points , la virgule & point , font

répétés dans la même période , qui eft

toujours compofée de plufieurs parties, &
chaque partie renferme un fens plus ou

moins complet ; toutes les parties font liées

& ordonnées de manière à former un tout.

Dans le premier exemple la période eft



de leur Emploi. 227

compofée de deux parties , le repos har-

monique de deux points les féparent : la

première partie termine au repos de quinte,

& la féconde fait la conclusion au repos fi-

nal. La première partie eft compofée de

trois phrafes particulières & de deux con-

fonnances prononcées qui font deux mots

détachés ; le fens de la première phrafe

eft plus complet que celui des deux au-

tres , les trois phrafes font avec les deux

prononciations un fens déterminé , le fens

de la première partie. La féconde partie

eft compofée d'une prononciation & de

cinq phrafes particulières : le fens de la

troisième phrafe eft le moins complet $

il prépare la conclufîon de la cinquième

phrafe que la quatrième phrafe fufpend.

Les huit phrafes particulières des deux par-

ties font liées & ordonnées avec les trois

prononciations de manière à former un

fens complet , le fens d'une période har-

monique. Dans le préfent exemple fept

des huit phrafes ne font qu'une même

phrafe répétée.
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Dans te fécond exemple la période

éft Cdrnpofée de 4 parties. La première

t'efttïine au repos de quinte , elle renfer-

me deux prononciations de confonnan-

c'es & trois phrafes particulières, donc

detitf font uri peu extraordinaires ; ladiflb-

nance y eft prolongée pour une baffe d'an-

ticipation. La féconde termine au repos

principal de la gamme ; une prononcia-

tion avec une feule phrafe complette le

fens de cette partie. La troifieme com-

mence par une phrafe inverfe , une

phrafe directe lui fuccéde , la confon-

nance de quinte y eft prononcée & ame-

née par là confonnance principale. Dans

là quâÉriëfne partie l'a confonnance prin*

cipale eft deux fois prononcée 3 un repos

fufpenfif extraordinaire eft amené par

une repétition de la phrafe finale 9 &
la vraie phrafe finale fait la concldfion.

Les quatre parties ne font qu'un tout ;

ici comme dans le premier exemple ,

Jes mots , les phrafes , & les membres

font liés & ordonnés de manière à foi-
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mer le fens complet d'une période har-

monique.

il «5. Les répétitions iç la phrafe fi*

nale font encore plus merveilleufes , fi

on varie un peu les gammes & fi on

ordonne les nuances : fixant par exem-

ple un ton avec la treizième répétition,,

phrafatlt dans un autre pour avoir un re-

pos léger, plaçant dans un troifiemeun

repos plus fort & puis dans un quatrième

une cadence imparfaite , une irréguiiere

dans un cinquième , enfin la préparation &
la cadence parfaite dans un fixieme > &c. Le

morceau fuivant eft un échantillon de

difeours harmonique qui a quelques pré-

tentions f quoiqu'il ne foit fondé que fur

les élémens les plus {impies-. L'intona-

tion y eft deux fois prononcée , la con-

fonnance de quinte n'eft prononcée qu'une

feule fois ; & la confonnance de fixtefuf-

pend un inftant la conclusion , le refte

n'eft qu'une répétition éternelle de la

confonnance principale amenée ou rap-

pellée par la diflbnance de dominante.

Piij
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Construction Harmonique.

Basses. Harmonies.

Ré ,— ré fa la , intonation du ton principal.

Ut-d.— la ut-d. mifoL

Ré, —- réfa la.

Mi — la ut-d. mifol

Fa ;
— ré fa la,

Fa-d—~ réfa-d.la ut, annonce.

Sol
, folfl-b. ré , changement fur la quarté.

La — ré fa-d. la ut,

Si-br,—- Solji-b. ré.

Ut -— fa la ut mi-b, , annonce.

Ré, —\fi~b. réfa , changement fur la fixte.

Mi —• la ut-d* mifol , annonce.

Fa ;
— ré fa la , retour du principal.

Mi — mi foUd.fi ré , annonce.

Mi ,
—n la ut mi , changement fur la quinte.

Mi — mi fol-d.firé,

Mi,— La ut mi.

Mi:—<• mi foUd. fi, repos de quinte.

Ut,— la ut mi, prononciation.

Si — mi foUd. fi ré.
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Basses. Harmonie s.

La. — la ut mi.

Sol — folfi réfa , annonce.

Ut. — ut mifol , changement fur la feptieme.

Ré — fol fi ré fa.

Mi
y
— ut mi foL

Mi —• ut mi fol fi-b.y annonce.

Fa y— fa la ut y changement fur la tierce.

Fa.d.— fi ré-d. fa-d. la , annonce*

Sol,— mi folfi y changement fur la féconde.

Ré-d.— fi ré-d. fa-d. la.

Mi y— mi fol fi.

Ut-d.— la ut-d. mifol y annonce.

Ré
9
— ré fa la , retour du principal.

Si — folfi ré fa , annonce.

Ut
y
— ut mi fol y changement fur lafeptieme,

La — fa la ut mi-b. y annonce.

Si-b. ,-— fi-b. réfa , changement fur la fixte.

Fa-d. — réfa-d. la
, ut y annonce.

Soly— folfi-b. ré y changement fur îa quarte.

La — ré fa-d. la ut.

Si-b.y~-~folJî-b. ré.

p îv
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Basses. Harmonies,

Fa-d.-^- réfa-d. la ut.

Sol y
—foljî-b. ré-

La—, ré fa-d, la ut.

Si-b.;— folfi-b. ré9

La— la ut-d. mifol , annonce.

La>— réfa la y retour du principal

La — la ut-d. mi fol.

Si-b.\—' fi-b. ré fa , fufpenfion.

La'-~ la ut-d. mi fol.

Re.«™ ré fa la y repos final.

Ré" mineur efl: le ton principal dans cet

exemple, les tons intermédiaires lui font

fubordonnés, tous les changemens naturels

font employés excepté le changement de

mode& le majeur de la quinte : le morceau

peut être clafle parmi les conftru&ions de

VAriette. Le le&eur qui voudra eflayer ce

canevas fur rinftrument, choifira les bonnes

pofitions & les ordonnera avec la bafle. Il

ppurroit bien ne pas perdre fa peine , la
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fîmple fuite de ces harmonies plaquées

peut infpirer un chant très-riche & très-

animé.

116, Si nous ajoutons la difîbnance de

féconde au fonds harmonique des trois

derniers exemples y nous aurons les élé-

tnens du plus grand nombre de morceaux

de Mufique , tous fe refîentent de la règle

del'otlave, qu'on prêche par-tout dans

les leçons de compofition. Confonnances

de tonique & de quinte, diflbnances de

féconde & de dominante : voila toute

la richeffe harmonique de cette fameufe

règle. Avec la dilïbnance de dominante

on va à la tonique, avec la difîbnance

de féconde on va à la quinte. Pour l'a-

mour du double emploi on permet auffi à

la difîbnance de féconde d'aller de tems

en tems à la tonique. En place de la fuf-

penfion , on permet de faire par fois la

cadence interrompue ; c'eft principalement

à la difîbnance de fixte qu'on impofe la

fonction d'interrompre la cadence ou le

repos final
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Règle de l'Octave,

o u

Accompagnement naturel des 8 notes

de la Gamme.

i°. En montant pour les deux modes.

Basses Harmonies.

•

tonique , ..... confonnance principale.

féconde diflbnance de dominante

tierce, confonnance principale.

quarte diflbnance de féconde.

quinte :
— confonnance de quinte,

fixte(majeure& min.) diflbnance de féconde.

fQptiemefenfîble .... diflbnance de dominante.

o&ave. *-—.... confonnance principale.

2°. En defeendant pour le mode majeur.

o&ave confonnance principale.

feptieme ftnfibk
j confonnance de quinte.

fîxte diflbnance de féconde.

quinte : — .... confonnance de quinte,

quarte diflbnance de dominante.
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Bassis Harmonies.

tierce, confonnance principale.

féconde diffonance de dominante.

tonique . — . . confonnance principale.

3 . En defcendant pour le mode mineur.

oftave confonnance principale.

{eptieme ; . . . . conf. mineure de quinte,

fixte . diffonance de féconde.

quinte : — . . . conf majeure de quinte.

quarte diffonance de dominante.

tierce , confonnance principale.

féconde diffonance de dominante,

tonique. —-. . . confonnance principale.

L'accompagnement de cette règle eft

fort fage \ marchant ainfî on ne fe fati-

gue pas , ni en montant , ni en defcen-

dant. La confonnance principale prononce

le ton , la diffonance de dominante qui

fuit , le fixe & rappelle un petit repos

fur la tierce ; la diffonarice de féconde

prépare & amené un bon repos fur la

quinte. Etant peu fatigué & bien repofé
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on franchit à fon aife les deux dégrés

qui reftent pour monter à Toftave : à

l'aide de la double diffonance de féconde

& de dominante, on arrive au repos de

la confonnance principale de Toftave. En

defcendant ,1e premier pas eft le plus dif-

ficile ; on a peur quand on regarde du

haut en bas : une paufefur le premier dé-

gré pour fe rafTurer , & puis fur la quinte

un bon repos préparé & amené avec la

diffonance de féconde. A ce repos fuc-

cedent deux répétitions delà phrafe finale

pour repofer encore fur la tierce & fur la

tonique.

Montant & defcendant la gamme fui-

vant cette règle , on emploie une pro-

nonciation , une phrafe finale double
,

trois répétitions delà phrafe finale fimple,

le repos de quinte deux fois amené par

la diffonance de féconde & une fois par

la confonnance de la tonique : fi on ajou-

toit encore la vraie phrafe finale interrom-

pue & non interrompue, on auroit un fens

complet, le fensd'une période harmonique.
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IÎ7. On embellit par fois l'accompa-

gnement de la règle de l'o&ave , renfor-

çant la diflbnance de féconde en dépen-

dant & fubftituant la fenfîble de quinte à

la quarte : cette altération augmente le

repos de la quinte en mineur , en majeur

elle le change ; la diflbnance de féconde

renforcée devient une diflonancede do-

minante & la quinte devient une tonique,

Cet embelliflement eft l'origine des fré-

quens changemens fur la quinte ; le chan-

gement fur la quarte n'eft prefcrîc que

dans les préceptes du fécond ordre , il

n'a nui fondement dans la règle de l'oc-

tave , auflî eft-il plus rare dans les com-

pofitions muficales : on voit plus fouvenc

le changement favori pouffé jufqu'k la dou-

ble quinte, quoiqu'il devient alors un chan-

gement extraordinaire , le faut de la fé-

conde. Le changement de mode & la fuc-

çéffion des deux tons relatif* font encore

du reffort des préceptes du fécond or-

dre. Mais les autres changemens tant na-

turels qu'extraordinaires font négligés dans
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les leçons de compofition : on ne fait pas

plus d'honneur aux confonnances & aux

difïbnances de la gamme
,

qui ne font pas

foumifes k la règle de l'odave. Si la diflb-

nance de fixte jouit d'un petit privilège,

elle le paye bien cher ; elle eft aux ordres

du caprice & de l'ignorance* foulent elle

interrompt la cadence fans rime ni rai-

fon. La diffonance de fenfible eft obli-

gée de porter le nom $emprunt pour

ofer fe préfenter en bonne compagnie.

Si on apperçoitparhafard une harmonie

ou un changement qui n'eftpas prefcrit par

les règles , on le critique , on le pourfuit

jufqu'à ce que le fuccès ait forcé les Doc-

teurs de le reconnoître pour une infpiration

du génie, alors on revient au chapitre va-

gue & confus des licences & on le laifle

pafTer. Pour être bien venu auprès de

cercaines gens , il faudroit toujours fe

préfenter par quinte &par quarte : j'étois

plus difficile encore , quand je com-

mençois à appercevoir la fagefle & la fé-

condité de la règle de l'o&ave; je ne vou-
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lois voir que la quinte. Je me fuis corrigé à

mefure que j'ai découvert la richefle &
les reflburces de l'art : aujourd'hui j'aime

mieux abandonner la meilleure règle de

l'efprit humain, que de méprifer la moin-

dre beauté du génie
;
je crois que te pré*

fcnt cjfai pourroit corriger beaucoup de

gens ; je crois auffi que le mal ne fera pas

grand , fi chacun refte comme il eft. En
Mufique tout eft bien ; ce qui ennuie

les uns , amufe les autres ;& le mot feul

intérefle tout le monde (r).

(r) Le beau préfent des Dieux ! La Mufique

charme tous les zges ; elle eft à la portée de

l'ignorant & du fçavant ; elle infpire le culte ôc

le plalfir; le remords n'eft jamais à fa fuite;

c'eft de tous les arts le plus utile a la vie fociale.

VOrateur divife les hommes ; le Poète les

trompe j le Peintre & le Sculpteur les rendent

muets & immobiles; 1 'Architecte lesfépare 6c

les ifole ; le Muficien les rappelle & les raf-

femble , les anime , leur agite le cœur , leur

fait chérir les befoins mutuels , & les unit. Le

Muficien feul a ofé polir les hommes pour les

rendre fociables , il a fçu monter leur imagî*
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118. Je vais eflayer encore quelques

exemples
,

je ne m'affujettis pas aux rè-

gles i je profite des richefles & des ref-

fources de l'art
,
que je prends pour un

jardin publie & univerfeî • il eft aujour-

d'hui défriché & planté et jardin : cha-

cun peut cueillir les fleurs qu'il veut met-

tre a fort bouquet.

O toi , Génie créateur ! viens k mon

fecours
;
prête*moi une étincelle de ton

feu divin : élevant l'art , tu élèves tes

Autels.

PlfMiËR Exemple*

Période Harmonique*

Basses. Harmonies.

Ut ,, ... ut mi fol ut , intonation.

Ut. . . ut (à la ut.

Ut, . . ut mi fol ut.

nation : eh ! s'il ne s'étoit pas brouillé avec fa

focur . . .— Eli bien qu'en feroic il arrivé ? —

•

Pardonnez un écart. —Achevez — ... Chacun

da<nferôit en niefure.

Ut
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Basses. Harmonies.

Ut.... ré fa fol
fi.

Uc ; . . ut mi fol ut*

Fa.. . ut fa la ut.

Ut,. . ut mi fol ut.

Sol. . . fi ré fol
fi.

Ut.— ut mi fol ut*

Ut,. . uc mi fol uc, prononciation*

Ré. , . réfa fol fi.

Mi, . . ut mi fol ut.

Jfo . . . ré /a /a &£.

Sol: . . ré fol y? , repos de quinte.

Mi ,. . ut mifol ut ,
prononciation*

Va.. . réfa fol fi.

Mi, . . ut mifol ut.

Fa ... ré fa fol y?.

Mi ; . . ut mifol un

Fa. . . la ut fa &.

Mi, .,, /o/ ut mifol

Ré.. . fol J? ré fa.

Ut. — yâ/ ut mi»

Mi. . . ut mi fol

Fa\ . . z/£ ré /à /#
5
pîirafe inver.fe

Q
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Basses. Harmonies.

Fa. . . ut ré fa la .

Fa-d. ; ut mi-b. fa-d. la , fufpenfion.

Sol , . . ut mi fol , prononciation.

Sol. . . fi rifa fol.

Ut.— fol ut mi
y repos final.

S e c o h d Exemple,
Harmonies ordonnées.

ConJIruSioti d'Ariette.

Basses. Harmonies,

Ut, . . mi-b.fol ut , intonation du ton

principal.

Ut. . . xifa la-b. ut.

Ut. . . ré fa Col fi.

Ut.—- ut mi-b.fol ut.

Ré. . . ré fa fol
fi.

Mi-b . y ut mi-b.fol ut.

Ré... ré fa fol
fi.

Ut.— m mi-b.fol ut.

Si 9 . . fi
ré fol, changement fur la quinte;
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Basses. Harmonies.

\Si-b.', fub. refoljchangement fur la quinte.

La. . . la ut-d. mifol , annonce.

La, . . la ré fa > changement fur la fé-

conde.

La. . . la ut mi-b. fa , annonce.

Si-b., . fi-b. réfd}changement fur lafeptieme;

La-b.. fi-b.ré fiila-b. , annonce.

Sol). . Ji-b. mi-b. fol j changement fur là

tierce l ton relatif

La-b.. mi-b. fa la-b. ut.

Si-b.,. mi-b. folfi-b.

Si-b... ré fa la-b. fi-b;

Mi-b.—fi-b. mi-b.fol, repos final.

Mi.. . ut mi folfi-b. ?
annonce.

JFa> . . #r fa /a-£.,changement fur la quartes

Ré-b. . ré-b. fa la-b. fi.

Ut:— ut mifol ut ^ repos de quinte.

La-b. y ut mi-b. la-b. changement fur la fixté.-

La-b.. fa la-ê % ré-b.

La±b.j mi-b. la-b. ut.
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Basses. Harmonies.

La-b. ré-b. mi-b. fol.fi-b* -*

La-b., ut mi-b. la-b. j ,.*?g£

La-b. fa la b. ré-b.

La-b. , mi-b. la-b. ut. *W3ES
La-b% ré-b. mi-b. folJi-b.

La-b.— ut mi-b. la-b.

Z/tf ; . . . z/f /rci-£, yo/-Â. la, annonce de fi-b.

mineur, fautdefeptieme.

ba } . . #£ mi'-P. fa /tf, annonce encore en Ji-b.

La. . .. //zi-£. fa-d. /<2 #£ , annonce en fol,

tranfition & furprife enharmonique,

La. . /. réfa-d. la ut, féconde annonce,

Si-b. , ré (o\fi-b. , changement fur la quinte.

Si . . . . ré fa (o\fi , annonce.

Ut, ... Ut mi-b.fol Ut , retour du ton principal.

Fa.. .. réfa fol
fi.

Mi-b., ut mi-b. fol ut*

JFa... . ré fa la-b. ut.

Sol , , . ut mi-b.fol. ut*

Sol ... ré fa folfi.

Ut.— . ut mi-b. fol ut, repos final.
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Troisième Exemple.
Harmonies ordonnées,

Conjlru&ion <£Ariette*

Basses. Harmonies; \

Mi,...
fi mi fol d. fi , intonation du ton

principal.

Mi t . . ut-d. mi la ut-d.

Mi
x
... fi mifol-d. fi.

Mi.

.

. fi ré-d. fa-d. la. 3%*J . ||

Miy ... fi m\ fol-d.' /:t|

Mi. . . mi la &r-*/.

«Mi . . . fa-d. la fi ré-d.

Mi.— mi fol-d. fi mL
t/r-d «£-;/. mi la.

Si y . . fi mi fohd.

La. . . . la G. ré-d.fa*d+

SoUd. , fol-d, fi mL
JEa.. ... mi h. ut-d.

Sol d. , mi fol-d.
fi.

Fa-d. fi ri-d. fa-d, la:

Mï'
t

. . fi mi fol d.

La. . .4 mi fa d. laut-i*

Si, . . »... mî fol-d. fi*
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Basses. Harmonies.

Sud. fi-d. rè-d.fa-d. la.

Ut-d. y ut-d. mi fol-d. , repos fufpenfif

La . . . mi fa-d. /a «r-<£

Si, ... mi fol-d. Ji.

Si ... fi ré-d. fa-d. la.

Mi.— ji mi fol-d* , repos final.

Z7r af. , ut-d. mi h , chang. fur la quarte.

Ré. ... re mi fol-d.fi.

Ut-d. y ut-d. mi la.

Hé. ... re mi fol-d. fi.

Ut-d. , z/£-<i. mi la.

ile . ... /a ré /#-<£

Ç/f-û?. , la ut-d. mi.

Si. . .. mi /o/-r/. y? re,

La, . . mi la J/f-df.

Fa- d. fa-d. la ré.

Mi, . . /72f la ut-d.

Ré. . . re mi fol-dfi.
Ut-d. • ar-^/. mi la.

Ç7^-^/. z/£-<i. mi fa-d. /<2-<i , annonce.

57 ;.,. réfa-d. fi , faut de quinte.

«Si . . . ré mi-d. foUd.fi > annonce.
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Rasses. Harmonies,

%a ,. . ut-d. fa-d. /# , chang. fur la féconde.

Si . . . fa-d. fî ré.

£/r«i . mz-i. fol-d.fi ut«d.

JFa-d.— zzr-<£ fa-d. /a, repos final.

Ré-d, fi re-^f. /#-^. fi , annonce.

Mi, . . fi mi /ô/-</. y? , recour du principal.

Fa-d. fi re-d.fa~d.fi.

Sol d.,fi mi fol-d. fi.

Ré-d. fi ré d.fa d. fi.

Af /, . / mi /oW, ^
jFa- âf. fi ré-d. fa-d. fa,

Sol-d.-. fi mi fol-d.
fi.

La ... /Tir la ut-d.

La . * fa-d. la fi re'-^z;

Sol-d.y mi fol-d. fi mi.

ia . . fa -d. /# z/r-<f. /rai.

«Si, . . , fol-d, fi mi.

Si*. * * fa-d. fi re-c/.

£,# -</.
;
yo/ la-d. #£-</. mz , fufpenfion.

La... fa-d. la fi ré-d.

Sol-d.. mi fol-d. fi mi. fc

La . . , fa-d. la ut-d. mi.

Q>
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Basses. Harmonies.

tSÏ,.,. folrd.fi mi.

Si . . . fa-d. la fi ri-d.

Mi. — mxfoUd. fi mi , repos final.

Quatrième Exemple,

Harmonies ordonnées.

Conftru3ion d'Ariette,

Basses. Harmonies.

La
y . . wr/7zzla,intonation du ton principal

Ré. . . la xé fa.

JJt y . . la ut mi.

<§i . -. . mi foUd.fi ré,

La y . . //zi la ut.

Ré.. . fa la fi re.

A/i , . mi la wr.

JMi . . . ré mi fol-d. fi.

La.— ut mi la , repos final.

Sol> . B mi fol fi mi , chang. fur la quinte*

Fa - ^/. fa- d. la fi re'-^/.

Mil . . mi /o// mi.
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Basses. Harmonies. j

Ut. . . ut mifolfa-d.

Si: — fi ré-d.fa-d. fi, repos de quinte»

Sol-d.> rmfoUd.fi, ehang, fur la quinte»

La. . . mi la ut-d.

Sol-d.t mi fol-d, Ji.

Fa-d. fi. ré-d.fa-d la.

Mi;., fimïfoUd.

SoLd. mi fol-d.Ji ré, annonce.

La , . . rai la ut-d. , changement de mode.

Ré . . . la ré /#-*/.

£%-<£ , la ut-d. mi.

Si. . .. mi joUd.fi ré.

La.— mi la ut-d.

Ré,., ré fa la ré y
changement fur la quarte,

Ut ;. . ut mi la ut, retour <Ju principal.

Ré... la ré fa.

Ut, . . h ut mu
Si... mi foUd.fi ré.

La.—* mi la ut.

La. . . mi la z/r-^. , annonce.

£tf, . . fa la ré, changement fur la quarte.

La . . . /q/ la 8f*rf. /rai.
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Basses. Harmonies.

La, : ,

•Si-*.,

Ztf
; .

Sol-d.

La
; .

Sl-h,.

La...

Sold,

La: -
Fa. -
Fa ...

Fa,.,

Fa ...

Fa, . .

Fa ...

Fa,..

Fa ...

Fa . . .

Fa.—
Fa...

Mi,...

fa la
]

ré.

. fa fol-d. o ré.

. fa la ré.

• • fa ° fi r^

, fa la ré.

. fa fol-d. o ré.

. fa la ré.

fa ofiré.

-mi la ut-d., repos de quinte.

- utfala ^changement fur la fixte.

fa fî-b. ré.

. fa la ut.

ut mi folfi-b.
ut fa la.

. /à fî-b. ré.

fa /a z/r.

/tf fî-b. ré.

folfi-b. ut mi.

fa la ut fa.

/# fol fi ré, annonce.

mi fol ut , changement fur la tierce*
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Basses. Harmonies.

Mi. . . mi fol la ut-d. > annonce.

Fa , . . fa la ré, changement fur la quarte,

Fa . .. réfa fol y?, annonce.

Mi, , . ut mi fol ut , chang. fur la tierce,

Fa . . . ut ré fa la.

Fa-d. ; utmi-b. fa-d. /# ,fufpenfïon.

4S0/. . . ut mifol ,
prononciation.

Sol. . . fi réfa fol.

£/r. — mi fol ut , repos final.

Ut. . . fol ut mi.

Ut,., la ut ré fa, phrafe inverfe.

XJt.„. la ut ré fa-d. , annonce.

Si, . . firé fo! ?
ehangementfur lafeptierne»

Si ... fi ré mi /0W. , annonce.

Ut, . . ut mi la , retour du principal.

Ut-d. ut-d. mi fa-d. la-d. , annonce.

Ré, . . ré fa-d. fi, chang. fur la féconde.

Ré-d. fi ré-d. fa-d. la , annonce.

Ré. . . fi ré mi fol-d. , annonce.

Ut, . . ut mi la , retour du principal.

Si ... fi ré mifol-dê

La,. . ut mi la.
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Basses. Harmonies.

Mi:— fi m'ifol-d. , repos de quinte,

La. . . . ut mi la ,
progreflion.

La. . . .. la ut mi foL

Ré . . • /^ ré /a*

jRe . . . /# ut o yfc.-

4S0/. . . fi ré fol.

iSo/. ; . fol fi ré fa.

Ut. . . «S'a/ ut tfz£

Ut. . . Jol fi o mu
Fa ... ùttr fk.

Si . . . /a o re /#

.

,

ikft. . . fold.fi mi.

Ré. . . fi o mifoUd.

Ut, . - *zr /7z£ la.

Hé ... firéfa la,

Ré-d.\ ut ré-4-fa-dJa , fufpenfior*,

Ré-d.; fi ré-d. fa-d. la ^annonce.

Ré. . . y? rc mi foUd.

Ut,

.

. ut mi la.

ite. . . Ci ré fa la>

Mi, . . #r mi la.

M*. . . fi ré mi /o/-</.

-La .— la ut mi la , repos finaL
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Je profite de la permiffion que j'ai

donné au difciple > page i%6, pour l'exem-

ple de l'article 102 ,
je double fouvent

l'uniffbn d'une des notes de l'harmonie

confonnante , & dans le quatrième mor-

ceau j'omets auflî par fois l'uniffon de la

baffe dans l'harmonie diffbnante, j'indi-

que cette omiflion par un zéro qui tient

chaque fois la place de la note omife.

Cinquième Exemple.

Harmonies ordonnées.

Conjlru3ion de Récitatif.

Basses. Harmonies.

Si,

.

. fi ré-d.fa~d. fi, intonation du pre-

mier ton.

Si. . . ut-d. mi fa~d. la-d.

Si— R ré-d.fa-d. fi.

Ré-d. fi ré-d.fa-d. la, annonce.

Mi,. . fimij'ol-d. , ligne de quarte, ton

intermédiaire.

Ré-d. ré-d.fa-d. la fi-d. \ annonce,

Ut-d., mifol-d. ut-d., détour fur la fixes.
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Basses. Harmonies.

Ut-d. y ut-d. mi la , détour fur la fixte»

Ut-d. h ut-d. mifol , annonce.

Ré
y

. . la vé fa~d. , ligne de quarte.

Ré. . . là ut ré fa-d. , annonce.

Ré, . . fi ré fol, ligne de quarte.

Ré... la ut-d. mi fol , annonce.

i?i. — /a ré fa-d. , ligne de quinte;

Fa-d. ré /Iz-*/. /a #r, annonce.

Sol , . re (olfi , ligne de quarte.

Fa-d. ré-d. jfa* d» /a ut , annonce.

Mi.— mi folfi , détour fur la fixte.

Mi>. . ut mi fol ux. i détour fur la fixté.

Mi-b.
y
ut mi-b.foiut > changement de mode.

Ré... Ci réfa la-b.

XJt.— ut mi-b.foL

Ut. . . ut ré fa-d. la, annonce.

Si-b.
, fi-b. ré fol , ligne de quinte.

Si, . . fi ré fol , changement de mode.

Si. « , fi ré mifol-d. , annonce.

La.— ut mi la, détour fur la féconde.

La,. . ut fa la , détour fur la fixte.

La. . . ut mi- b. fa /#
5
annonce.
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Basses. Harmonies*

Si-b., ré fa fi-b. , ligne de quarte.

Si. . . fa fol fi ré , annonce.

£&,, , mi/o/ut, faut de féconde , der-

nier ton.

Ut. . . mlfol ut.

Sol:— ré foiy?.

Sol. . . re/a foiy?.

Ut. — ut mifol ut.

Sixième Exemple.

Harmonies ordonnées.

ConJlruSion de Récitatif.

Basses. Harmonies.

Ut, . . ut mi fol ut , intonation du pre-

mier tori.

Ut. . . ut mifolji'b. , annonce.

JFa, . . ut £àia , ligne de quarte , ton in-

termédiaire.

£tf 5 • . fa /# #£ fa , prononciation.

La.

.

. fa /a &r /ni-/», .annonce.
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Basses. Harmonies,

Si-b.
9 fa fî-b. ré , ligne de quarte.

La-b. fa o fi-b. ré, annonce.

Sol,. . folji-b. rai-b. , ligne de quarte.

Fa. . . fa la ut mi-b., annonce.

Si-b.— fa ii-b. ré, ligne de quinte.

Si-b. mifolji-b. ut, annonce.

La,., fa la ut , ligne de quinte.

La-br, & la-b. ut, changement de mode*

Sol. r. réfa ColJi , annonce.

t?o/,. . ut mi-b,fol ut, ligne de quinte.

iSo/:— re fol^ > repos de quinte.

Ut,. .. ut mr^/o/ ut, changement de mode.

Mi,. . ut mifùl ut.

4S0/, . . ut mi fol ut.

Si-b. ; ut mifol o ut , annonce pour le

ton fa , ligne de quarte.

Si-h. ] ut-d. mifol o ut-d. , annonce.

Ré, . . ré fa la ré , détour fur la fixte.

Fa,. . ré fa la ré. .
*'

La, . . ré /a /^ ré.

J7rj. . xéfa-d.la oxé, annonce pour le

ton fol , ligne de quarte.

Ut
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Èasses. Harmonies.

Ut. . . ré-d. fa-d. la o ré-d., annonce.

Si . > . ré-d* fa-d. la o ré-d. , annonce.

Si, . . . mifol Ji mi , faut mineur de 3 dé-*

mi-tons plus bas.

Ut. . . mi fol la-^d. O.

Si, . • • mi folfu

La-d. mifol o ut-d, > fufpenfion avec les

4 appels mineurs de quinte

La . . . mi fol o ut*d. , annonce.

La^ . • . fa la ré , faut de fepeieme*

La . . * folfi-b. ut-d. /ni.

Z<z, • .-. fa fo ré.

La .
-. . ré fa fol-d. y£

Z#. -** ut-d, mi fa , repos de quinte.

Fa-d. i ré fa-d. la ré , changement de itiode*

Mi ... mi y^/ la-d„ ut-d. y annonce.

Ré, . . » ré fa-d. fi _, décour fur la fixte*

Ré-d. ; fi re'-<i. /a-*/, fi, chang. de mode*

Mi-b... ut mi-b.fol-b.fa , annonce.

Ré-b. , rébfa fi-b., détour fur lafêptiemë

par tranfition enharmonique*

R
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Basses. Harmonies.

Ut.. . ut mi folfi-b. , annonce.

Ut
9 . . ut fa la-b. , ligne de quinte , der-

nier ton*

Uti— ut mifol y repos fur la quinte.

119. Chaque morceau de la conftruc-

tion $Ariettes renferme le fonds harmo-

nique d'un difcours , mais après chaque

morceau de la conftru£tion de récitatifs,

il faut ajouter une Ariette pour complet-

ter le fens d'un difcours mufical.

Il y a deux fortes de récitatifs , le

récit Jimplc , & le récitatif obligé: leur

conftrudion eft la même > le fécond ne

diifére du premier que par la richeffe des

harmonies & des accompagnemens.

120. Avec les confonnances & dîflb-

nances totales & réglées, on trouve en-

core dans la conftru&ion mufîcale des

harmonies incomplettes & irrégulieres.Nos

Compofiteurs omettent fouvent dans leurs

partitions une note de l'harmonie con-

fonnante , ils omettent auffi une & deux
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notes de l'harmonie diiïbnante ; les deut

premières notes ut mi figurent par fois

pour la confonnance de la tonique ut

mi fol : de la confonnance de quinte fol

fi ré b on ne voit fouvent que les deux

dernières notesji ré ou les extrêmesyà/ ré.

Pour difïbnance de dominante du même
ton ut y on trouve tantôt fol fi o fa >

tantôt fol o réfa, tantôt ofré fa , &
par fois feulement fol o ofà : je connois

même des portions de phrafes& des phra-

fes entières qui font un grand effet j quoi-

que toutes les parties foient à l'uniffbn.

Dans les mêmes partitions on trouvé

fouvent des enfembles excellens de trois

notes , d'une même gamme , qui n'ont nul

renverfement , nulle pofition qui puiffe

répondre aux nombres ï , 3 , <$ , ordre &
diftance naturel des trois notes d'une har-*

monie ; mifol, dernières notes delà con-

fonnance de la nature en ut , font combi-

nées avec Vappel ré , féconde de la gam-

me ; & l'appel fa , quarte de la gàrh-*

me , eft combiné avec les extrêmes, utfol^

Ri?
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de la même confonnance : la confon-

nance de la quinte eft altérée fuivant les

mêmes proportions : aujourd'hui pour

pouvoir fyncopcr ( c'eft à-dire traîner une

note de la gamme fur la fuivante ) on al-

tère ainfi toutes les confonnances analo-

gues de la gamme.

On a d'abord critiqué ces omiffions &
ces altérations ; enfuiteon les a applaudi

;

& puis pour diminuer un peu le gros

chapitre des licences , on a imaginé

des termes nouveaux ; enfin on a ex-

pliqué ces paffages extraordinaires, di-

fant que ce font des accords (s) incomplets

& irréguliers.

(ï) accord eft le mot propre pour défigner

le rapport qu'ont les fons des de (Tus avec la

bafïè \ comme je ne confîdere ici l'enfemble

des fons que par rapport à. la gamme ^ je

continue de dire harmonies incomplettes ôc har-

monies irrégulieres.

On n'eft pas trop d'accord en Mufique fur

la lignification du mot harmonie ; on dit cet

infiniment a une belle harmonie ^ cette voix efl
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Pour remplir fcrupuleufement le texte

de cet ejjai
, je m'arrête encore un peu

bien harmonieufe : une autre fois le mot harmo-

nie repréfente une fuite d'accords: dans mes *Ou«

v rages il figure pour chaque combinaifon mu(i«

cale de notes qui peuvent fonner enfemble Se à

la fois dans une même gamme. Selon moi l'en-

femble des fons ut> mi Se fol& en ut l'harmonie

conformante de la tonique , foit qu'elle s'accorde

avec la baîîe ut 9 avec la baffe ml , ou avec la,

baffe /o/ : dans le même ton Tenfemble des trois

premiers appels Jî^ re,fa avec le dernier fonde la

nature >foi , eft l'harmonie difïbnante de la do-

minante fol ,
foit qu'elle s'accorde aveclabafle

fol , avec h ba(fe Ji , avec la baffe re\ avec la

la balle fa , ou avec les baffes d'anticipation
y utx

mi Se mi bémoL

L'enfenible ut mifol eft communément nommé
accordparfa t Se fondamental des confonnances '

y

l'enfemble foljt réfa eft nommé accord defeptie^

me &fondamental des difïonances.

Si je me fuis un peu écarté de Tufage ordi-

naire en préférant le mot harmonie aux deux

mots accord fondamental , c'eft pour pouvoir in-

diquer clairement fans équivoques Se avec un peu
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pour éclaircir & pour développer ces en-

fembles & ces combinaifons de fons in-

complètes & irrégulieres.

de (implicite , le rang que chaque confonnance

&chaque diflonance tiennent dans lagamme.D'ail-

leurs ayant eu à parler de fîx confonnances & de

fept diffonances pour chaque ton majeur , de

fept confonnances & de quatorze diiïbnan-

ces pour chaque ton mineur, j'aurois heurtéplus

encore l'ufage reçu , fi j'avois répété tant de fois

les mots facrés. * .

Si je développe les polirions ou les renverfe*

mens des harmonies , abftraction faîte du rapport

d'intervalle Se d'accord avec la bafTe, c'eft pour

ne pas trop charger la mémoire du difcipîe; car

l'harmonie diffonante de dominante feule fait

avec fes 4 baffes naturelles Se avec fes 3 baffes

d'anticipation
, fept rapports d'intervalles Se d'ac-

cords différens , Se par conféquent fept noms

compofés Se fept (ignés à retenir pour une feule

harmonie , tandis que tous les noms Se tous

les fignes d'accords font inutiles pour l'intelli-

gence du fens mufical : l'important , les élé-

mens eflentiels pour toutes les parties de la Mu-

fique font . . . i°. la connoiffance de la marche
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121. La divifïonde fons de l'o&ave en

fons de la nature & en fons appels bien

méditée, tout eft parfait dans la partition

àcs hommes de génie. Aux yeux de Tare

toutes les infpirations font compîettcs & ré-

gulières, c'eft par parefle ou par ignorance

qu'on a par fois voulu borner le talent.

Tous lesenfembles de notes d'une mê-

me gamme , aidés par le génie mufical ,

fjnt ou des harmonies dilTonantes ou

des harmonies confonnantes , ils chagri-

nent un peu l'oreille pour faire naî-

tre le défir , ou bien ils la contentent &
la repofent. Les notes des harmonies fpé-

çifiées contraftent les unes avec les autres;

les diffbnances préparent, follicitent &
amènent le retour des bortforinances reposu

des harmonies entr'elles & par rapport à la

gamme. i°. La connoiflance de la marche des

bafîes entr'elles & par rapport à la gamme. C'eft

ee qu'on croira peut-être un jour
, quand on aura

étudié & médité le prefent Ouvrage,

R vê
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Les harmonies

, qu'on nomme incômplet-

tes ou irrcgulieres , ont la même pro-

priété
; elles agiflent également les unes

fur les autres ; fouvent elles augmentent

le nombre des follicitations &c phrafent

avec les confonnances régulières ; elles

font , comme les harmonies ordinaires,

o u desenfembles de purs fons de la na-

ture y ou des çnfembles de purs fonsa/?-

pels , ou bien des combinaifons mixtes,

de fons de la nature & de fons appels

d'une même octave.

Le Tableau fuivant expofe les prince

pales & les plus fréquentes de ces har-

monies de féconde claffe.

TABLEAU
Des principales harmonies incomphttes

<& irrégulieres , pour l'octave d'ut.

Ut mi, . Confonnance des premiers fons delà nature.

Ut mi b, conf, des 2 premiers fons de la nature.

Mi fol. . conf. des i derniers fons de la nature.

Mi-b.fol conf. des % derniers fons de la nature.

Utfol . * conf. des extrêmes de la nature.



de leur Emploi,1

. 2£$

Si ré . , . conf, de'jS % premiers ou forts appels.

jRéfa . ., conl. des moyens appels.

Fa la ... conf. des % derniers ou foibles appels.

Fa la-b. conf. des i derniers ou foibles appels.

Si fa . . dnT. des extrêmes des 3
premiers ou forts

appels.

Si la . , di(T. des extrêmes des appels.

Si la - h. diflT, des extrêmes des appels.

Ut la . . conf.de la tonique avec le £o\b\e appeî.

Ut la-?b. conf. de la tonique avec le foible appel.

Ut fa-d* di(I. de la tonique avec la fenfible de

quinte.

Sol fi , . conf. de la quinte avec le fort appel.

Sol ré , , conf. de la quinte avec le moyen appel

féconde.

Solfa , , diff. de la quinte avec le moyen appel

quarte.

Sol la-b. diflT. de la quinte avec le foible appel.

Ut fa,. • con£ de la tonique avec le moyen appel quarte.

Ut ré . , di(T de la tonique avec le moyen appel

féconde.

Si réfa di(T. des 3 forts appels.

Sol réfa diflT. de la quinte avec les movens appels.

Ut fafol difT. des extrêmes de la confonnance de

la nature avec le moyen appel quarte.

Rémifol diflT. des derniers fonac. la confonnance

de la nature avec le moyen appel féconde.
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Les noms que je donne k ces harmonies

de féconde clafle indiquent leur nature&
en même temps leur place dans la conf-

truftion. Les confonnances qui ne ren*

fermant que des fons de la nature font

les repos ; les confonnances de purs appels*

les confonnances mixtes & les diffonan-

ces doivent être fuivies immédiatement

d'un repos à moins qu'elles ne fe fucce-

dent pour folliciter en corps une con-

fonnance repos.

La çonfonnance de la quinte avec 1©

fort appel eit fouvent repos elle-même,

la diflbnance de la tonique aveclafea-*

fible de quinte exige fon retour.

La çonfonnance de la tonique avec fe

foible appel eft par fois repos fufpenjîf.

L'harmonie des 3 forts appels & la

diffbnance de leurs extrêmes exigent le

repos de la çonfonnance des premiers fons

de la nature.

L'harmonie des deux forts appels peut

êtrefuivie de la çonfonnance dçs premiers

fons de la nature > mais elle ne phrafe
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qu'avec la tonique qui feule peut fauver la

diffonnance qu'elle fait dans la gamme.

L'harmonie des extrêmes des appels ne

demande que les extrêmes de là nature.

Les harmonies mixtes fol fi , fol ri ôc

folfa peuvent être fuivies des extrêmes ou

des derniers fons de la nature , mais elles

ne phrafent qu'avec la confonnance des

premiers: dans un cas la quinte commune

refte immobile
5
& dans l'autre elle eft

échangée pour la tierce ou pour la tonique.

Les deux dernières diffonances fufpen-

dent& follicitent le premier ou le fécond

fon de la confonnance totale.

Les harmonies irréguîieres & incom-

plettes ont desrenverfeniens depofitions

comme les harmonies ordinaires. Par

exemple , les deux notes de la première

confonnance du tableau peuvent fonner

à la fois dans la pofition ut mi &• dans

la pofition mi ut ; chaque fon des har-

monies de deux notes peut fonner à l'aigu

& au grave : les trois notes de la dernière

diffonance du tableau peuvent fonner à
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la fois dans la pofition ré mi fol y dans

la pofition mifoiré& dans la pofition/a/ ré

mi
j chaque fon des harmonies de Crois no-

tes peut fonner au grave au milieu& à l'aigu.

La baffe de ces harmonies extraor-

dinaires n'a pas tant d'analogie avec les

harmonies réglées , nous avons vu çi-deffus

que l'uniffon de chaque note de l'har-

monie figuroit naturellement à la baffe
j

ce n'eft pas la même chofç ici ; rarement

on voit à la baffe y dans les partitions inf-

pirées , l'uniffon d'une note de l'harmo-

nie y la tonique & la quinte de la gamme

font les baffes par excellence ; on voit plus

fouvent les unifions aigus répétés. Lafixte

mineure eft auffi privilégiée pour fervirde

baffe a la diffonance de tonique avec la fen-

fible de quinte.

Les deux dernières diffonances du ta-

bleau n'ont jamais à la baffe que la pre-

mière note de la confonnance repos, dont

elles fufpendent pour un inftant le premier

ou le fécond fon.

L'exemple inftruira mieux fur l'emploi
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de ces harmonies extraordinaires
, que le

difeours.

Exemples
Sur l'emploi des harmonies incomplettes

& irrégulieres pour toclave d'ut.

R
Basses. Harmonies.

Ut. . la ut , confonnance mixte.

Ut. . fol Ji y confonnance mixte.

Ut. . fa la
y conf. desfoibles appels.

Ut
y . . mifbljConC des derniers fons de la nature.

Ut. . fa la.

Ut. . mi fol.

Ut. . réfa 9
conf. des moyens appels.

Ut\ . . ut tfn'jconf.des premiers fons de la nature.

Ut . . la fa.

Ut. . fol mi.

Ut. . fa ri.

Ut,, . mi ut.

Ut. . fa ré.

Ut.. réfi}
con/onnance des forts appels.
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BassEs Harmonie Sè t

Ut\k. rni uL
a

Ut. . fa la.

Ut. . re fa. \

Ut. . fi ré.

Ut.— ut
y
o£tave.

ïft

60/. . y? re , confoùnânce dbs£orts appas*

ool. . Ut mi , confonnance des premiers fons de

la nature.

Sol,., réfa y conf. des moyens appels*

Sol. . mifolyConCdcs derniers fons de là nature.

Sol. . ré fa.

Sol. . ut mi.

Sol:— fi ré.

Sol. . Jî ré,

Sol . . Ut mi-b.y QonC. des premiers fans delà nature.

Sol,., réfa.

Sol. . mub. foL conk des derniers fons de la nature.

Sol. . ré fa é

Sol. . ut rni-b*

Sol\—fi ré.
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1 1 ï*.

Basses. Harmonies.

Sol. . fâ la, confonnance des foibles appels*

Sol, .. mijol,con{.des derniers fons de la nature*

Sol. . ré fa , conf. des moyens appels.

Sol} -

—

utmi^onfÂQs premiers fons de la nature*

Sol-, . fala^b. , conf des foibles appels.

Sol, . . Tïll-b. foly conC. des derniers fons de la nature*

Sol. . ré fa.

Sol . . Ut mi-b.,ConC des premiers fons de la naturel

La-b.^ fi reVconfonnance des fores appels^

Sol. . ré fa.

Sol. . ut mi'b.

Soly.. fi ré,

La-b. ut ut.

La-b. utfa-d. ut , diff delà tonique avec

la fenfible de quinte.

Sol.—fifolfi 3 conf. mixte, repos.

XJt9 . . mi Ut . conf. des premiers fons de la nature*

Sol. , foires conf. mixte.

Ut, . . ut mu
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Basses. Harmonies.

Sol. . fol ré.

Ut, . . mi ut.

Sol. Jol îé.

Ut . . ut mi.

Ut . . ré fa , confonnatice des moyens appels.

Ut . . mifol . c°nf. des derniers fons delà natureé

Ut . . ré fa.

Ut . . ut mi.

SoL . fol ré.

Ut.— mi ut.

V*.

Sol. . fol 9 o€càve.

ôol. . Jol Id-D. j di(T. de la quinte aveclefoib!e<7/>/*/.

Soly . fa la~b.
y
conf des foibles appels.

Sol. . ré fi y
conf. des forts appels.

Sol, , . mi-* b. Ut con^ ^es premiers fons delà nature.

Sol . . fi ré.

Sol
y
.. ut mi-b.

SoL . lafa-d. y
con(.des forts appels en folt

SoL— fifoly conf. des premiers fons de

la nature et) jol.

VI e
.
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Basses H a r m onies.

Ut . . mi fol ré.

Ut, . . mi fol ut
5

confonnance cîe la tonique

Sol. . réfol ut.

Sol, . . ré fol fi, conf. de la quinte.

La . . z/£ mi fu

La, . . ut mi la , conf. de la fîxte.

Mi. . fi mi la.

Mi, , . 7? mi /o/ , conf de la tierce.

JFa . . la utfoh

Fa> . . la utfa , confonnance de quarte*

Ut . . fol ut fa.

Ut.-— fol ut mi P confonnance de tonique»

Sot . . folfi ré, confonnance de quinte.

Sol . . fol ut mi, confonnance de tonique.

Sol'
y

. . fol réfa , difTI de la quinte avec les

moyens appels.

Sol . . fol fi , conf. de la quinte avec le fore

appelt

Sol

.

. fol ut, extrêmes de la nature.

Sol . . fol refont, de la quinte avec le moyen

appel féconde*

s
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Basses. Harmonies.

Sol . . fol mi , derniers fons de la nature.

Sol'
7

. . fol fa,di(T.de la quinte avec le moyen

appel quarte*

Ut,. . ut mi, premiers fons de la nature.

Ut . . ré fa , moyens appels.

Ut . . mi fol, derniers fons de la nature.

Si . , fa la , foibles appels*

Ut.— mi fol.

Fa . . fa ré.

Fa-d. mi ut.

Sol:-— ré fu

Sol . . fi fol.

Sol . . fita-h.y extrêmes des appels*

Sol # . fi fol.

Sol . . fi fa, extrêmes des forts appels.

Fa-dr, ut /Tzi-^premiers fons delà nature.

Fa . . fi ré, forts appels.

Mub., ut, tonique.

Fa . . ut ré, diff. de la tonique avec lemoyen

appel féconde.

Sol

.

. ut mubé
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Basses. Harmonies.

La-b.-
}

ut fa ,Cônf. de la tonique avec le moyéri

appel quarts
ool . . #r mi-br

Fa . . #r r£

-Mï; . . utfol y extrêmes de la nature.

£a . . Ut la , conf. de la cdnique avec le foi-

Ble appth
Fa-d. ut ré.

Soh— fi ré.

Sol.,
fi fol.

Sol>..fi la, extrêmes des appels;

Fa . . fi la.

Fa .. fi fol
Mi,,

fi fol.

Mi,., ut fol-

Fa . . ut la.

Fa, . . fa réi

Sol . . mi ut.

Sol . . ré
fi.

La\. . ut la y conf.delatoniqiïeaVedlefoifcië

àppth

Sol

.

. réf.

Sij
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Basses. Harmonies.

Ut.— mi ut.

Uti . . fafol ré
y

diff, de la quinte avec les

moyens appels.

Ut,. . mi fol ut.

Ut.* réfafî, diffbnance des trois forts appels.

Ut.— ut mi ut.

^e difciple qui voudra prononcer ces

exemples
,
placera les harmonies vers le

milieu de Tinftrument , & approchera la

baffe de l'harmonie : s'il trouve le tout

trop maigre, il pourra doubler les notes

de baffe& ajouter chaque fois leur uniffon

grave ; il pourra auffi doubler une note

de l'harmonie & ajouter fon uniffon aigu,

évitant pourtant les extrêmes de l'inflxu-

ment , concentrant la fuite dans les trois

octaves de fa, & ferrant l'harmonie &
la baffe de manière à ne jamais occuper

plus d'étendue que deux oclaves & une

tierce. ( art. 68.)

Prononçant ces exemples fur l'înftru-
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ment , on peut auffi les régler , les animer

& les embellir avec la meSure, avec le mou-

vement & avec les variations de batte-

ries expliquées à la fin de la première

partie. Si ces harmonies incomplettes &
ir régulières charment fouvent plus l'o-

reille que les harmonies ordinaires , l'es-

prit n'eft pas auffi Satisfait par leur no-

menclature : l'éclaircifTement qui fuit ,

contentera peut-être quelques Ledeurs.

Nommant les harmonies incomplettes

& irrégulieres
,

je fais abflraiiion delà

baffe , car le total fait Souvent une dif-

Sonance quoique l'harmonie SoitconSon-

nante ; la conSonnance des moyens ap-

pels réfa eft employée pour la baffe ut

avec laquelle il y a conjonction & par

conSéquent diffonance : la conSonnance

des fbibles appels fa la & fa la-h9 eft

employée pour la baffe fol , avec laquelle

il y a deux conjon&ions & par consé-

quent double diffonance : la conSon-

nance des premiers Sons de la nature ut

mi'b, eft employée pour la baffe fard*,

Sii|
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fenfible de quinte, le total eft très-difîî>-

nant : la confonnance des forts appels

eft employée pour la quarte, & Fharmo-

jiie des trois ibrts appels eft encore fort

diflbnante.

Je dis harmonie confonnante ou con-

fonnance pour tout enfemble de deux

notes féparées par un des intervalles qui

régnent entre les fons que la nature ma-

rie enfemble. Pour moi Tenfernbleyb/jE

eft une harmonie confonnante
,
que les

deux notes fonnent dans la pofition foljl,

pu dans la pofition/?/a/, foit qu'elles foient

féparées par la tierce majeure ou par fon

renverfement, la fixte mineure, par l'in-

tervalle de 4 demi- tons ou par l'intervalle

çle8 demi-tons; fenfemble^? ré eft auflî

une harmonie confonnante, que les deux

notes fonnent dans la pofition fi re ou

dans la pofition ré fi , foit qu'elles foient

féparées par la tierce mineure ou par fon

renverfement , la fixte majeure , par l'in-

tervalle de 3 demi -tons ou par Tin-

çervalle de 9 demi - tons ; fenfemble
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fol ré eft encore une confonnance
,
que

les deux notes fonnent dans la poficion fol

ré on dans la pofîtion ré fol, foie qu'elles

/oient féparées par la quinte ou par fon

renverfement la quarte , par l'intervalle

der 7 demi-tons ou par l'intervalle de
5

demi-tons,

Ici comme pour les harmonies réglées,

je nomme diflbnance tout enfemble de

notes , entrelefquellesily a une conjonc-

tion - je dis encore diflbnance pour toue

enfemble de deux notes féparees par un

intervalle plus ou moins grand qu'un des,

fïx intervalles confonnans fpécifiés. L'har-

monie ut ré eft diflbnante a caufe de la

eonjon.étion des deux notes qui fe touchent

dans la gamme : l'harmonie^/? /!/, eftaufix

diflbnante , la quinte qui fépare les deux

notes n'eft qu'un intervalle de 6 demi-^

tons : l'intervalle qui fépare l'harmonie

fila-h. y extrêmes des appels , eft à la

vérité un efpace de 9 demi - tons ,

mais il n'eft pas le renverfement des 3
demi-tons qui fçpa.rent les deux notes dç

S bt
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la tierce mineure ;
la-b. &.Ji£c touchent

dans la gamme , ce font la fixte & la

feptieme.

Les harmonies incomplettes figurent

dans la conftru&ion de la même manière

que les harmonies ordinaires ; les con-

fonnances de deux appels diflbnent dans

la gamme , contrajlent &c phrafent avec

une portion de la confonnance de la na-

ture
7
comme les confonnances analogues

diflbnent & phrafent avec la confonnance

totale de tous les fans de la nature. Les

diflbnances de 2 & de 3 notes font dou-

blement diflbnantes comme les harmo-

nies des articles 91, 92 , 93, &c. elles

diflbnent en elles-mêmes & elles diflb-

nent aufli dans la gamme, contraflant

avec un ou avec deux fons d'une con-

fonnance repos.

Conclusion.

Voilk
,
je crois , les vrais élémens de la

Mufique , les vrais principes de lacompo-
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fition, la fcience harmonique , fart d'or-

donner le. tons, les confonnances & les

diflbnances , enfin Tare de la conftruc-

tion ....

Je ne me hâte pas ici pour citer des

autorités en faveur de mon Eflai
;

je

ne crois pas que nos Maîtres célèbres

ayent le tems de lire des livres de Mufique:

d'ailleurs quand on eft une fois applaudi

pour des productions Muficales
?
on a

plus envie de multiplier fes chefs-d'œuvres

que d'examiner des principes. Je n'ai con-

fulté perfonne : ce n'eftpas par vanité , car

ii j'ai une haute opinion de mes idées ,

j'ai une meilleure opinion encore du mé-

rite des autres
;

je me foumets à tous les

Leâeurs , ce font pour moi autant de

Juges compétens : fi leur approbation me

flatte & nourrit mon amour-propre, leur

critique m'eft chère ; la moindre méfait

faire des efforts pour me corriger & pour

me perfeâionner.

Malgré mes efforts je n'ofe pas ef-

pérer que mon nouvel Effai faffe une
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grande fortune ; aujourd'hui tout li-

vre de Mu fique doit parokre mauvais

ou inutile ; les talens de nos virtuo*

fcs font divins , les chef-d'œuvres de nos

compofiteurs font fublimes ; il eft na*

turel de croire qu'on fçait tout , d'aile

leurs on eft habitué à une méthode ; on

eft familiarifé avec des termes ; & moi

je m'écarte un peu de la route ordi-*

naïre , je parle fjuvent un langage nou*

veau ; l'appui m'eft plus néceflaire qu'à

aucun autre , j'en conviens & je fol li-

cite la prote&ion des Le3mrs contents,

ils voudront fans doute prôner mes prin-*

cipes & ma méthode. Ils fendront l'avarf-

tage & l'intérêt que mes élémens pour-?

ront jetter dans l'étude muficale. Je ne

propofe pas un travail machinal , ni une

vaine tablature
;

je parle peu a la mé-

moire & beaucoup à l'intelligence ; inf-

truifant mon difciple fur les notes , jq

l'habitue en même temps à l'examen %

k la comparaifon , a la réflexion & au

raifonnement.
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Quoiqu'on cite par fois des règles pour

juftifier les petites produirions, ou pour

blâmer celles qui déplaifent , l'oreille n'eft

pas moins le feul guide des leçons de com-

pofition : c'eft, à la vérité , un excellent

guide ; car on écrit nécefîairement de I3

mufique , fi on a l'oreille exercée à la fuite

& à fenfemble des fons , & fi on a les

yeux familiarisés à la fuite & à Penfemble

des notes ; avec cela
5

fi on a du talent , on

écrit de la bonne mufique ; mais il eft vrai

auffi que l'Ecrivain inftruit dans la fyn-

taxcy dans la Poéfîe, dans la Rhétorique,

va plus loin , à mérite égal
,
que l'écrivain

qui a machinalement appris à lire & k

écrire dans l'Ecole.

Si mon Effai n'exerce pas l'oreille ,t

s'il ne fatniliarife pas les yeux avec les

notes , il a cela de commun avec tous

les livres : les difpofîtions naturelles , la

pratique & le tems inftruifent & perfec-

tionnent les organes. J'ai rempli ma tâ-

che, file Le3eur dit, que je fuis le plus près

des élémensfcientîfiques qu'on profefTeen
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chaire , & fi je contente beaucoup de

Lecteurs , mes vœux pourront un jour

erre accomplis. Mon nouvel Ejfai bien

applaudi , la Mufique ne fera plus trai-

tée comme un fimple amufement , fon

mérite & fon utilité feront reconnus , &
ma dcârine fera peut-être auffi honorée

d'une chaire Académique- (t)

( t ) Changeant le fîgne vifible , les leçons

de cet EJJai font encore plus académiques. Il

faut fuppofer que le difcipîe foie inftruit fur îa

lecture muficale , 3c au lieu de prononcer les

exemples fur l'indrument , il faut les noter
;

d'abord abftradion faite de la mefure , diftin^-

guant feulement les conionnances repos. Les ron-

des pourroient faire cet office pour marquer les

notes du repos principal , les blanches fervi»

roient au repos de quinte , les blanches poin-

tées pourroient marquer les repos fufpenuTs
,

&: comme les repos de virgule font rares en Mu-

fique , on pourroit les indiquer avec des cro-

ches : la noire ferviroit pour toutes les har-

monies qui follicitent
, qui appellent, qui con-

trajlçnt 3c qui fontdé(irer. On ne marquerok pas
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Chers confrères
y
ne m'enviez pas la pe-

tite récompenfe qui pourroit m'en revenir

fi monr^W allokferéalifer de mon vivant;

le plus grand avantage rejailliroit fur vous ;

moins les ponctuations au-deffus des notes de baffes.

On notera le tout une féconde fois avec mefure.

Une autre divifion me paroît effentielle : je

penfe qu'il ne faudroit employer d'abord que

deux portées ; les lignes horifontales ordinai-

res des clefs de violon 8c de baffe repréfentent

l'étendue harmonique du clavier : concentrant

l'harmonie , on meuble plus aifément la tête du

difciple ... fa tête meublée , on peut recom-

mencer & écrire le tout en partition _,
toujours

en deux fections , 1 °. abftraction faite de la me-

fure , 2 . mefurant la conftm&ion.

En forme de fupplément Se pour contenter

tout le monde , on pourra parler des accords ôc

de leurs Jignes ^ chiffrant la baffe des exemples

propofés : fi on veut donner une nomenclature

feientinque , on pourra confulter mon Traité ou

ma Méthode. Mais qu'on fe garde à jamais de

vouloir ajouter fur le chapitre des embellifje-

mens ; car mille têtes , mille fantailies , & adieu

la Chaire & l'Académie»
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vos lauriers feroient plus beaux ôc on vous

les préfenteroit plus galamment. La

Chaire Académique annobliroit la Mufi-

fique & notre état feroit un peu plus

confidéré. Croyez-moi, n'écoutons plus

la jaloufie ni l'amour - propre offenfé ,

accordons & réunifions nos voeux , ban-

ni/Tons la difcorde , & rappelions-nous

qu'il faut que les trois fons de la nature

foient unis & liés enfemble pour pouvoir

faire un accord parfait : imitons ce prin-

cipe, unifions l'Art, le Génie & Xhabi^

letè y & notre talent fera un talent par-

fait,

FIN.



EXPLICATION
des Planches suivantes,

JLjes Obfervâtions de cet Ouvrage font

neuves
9

il a fallu recourir à des fignes

nouveaux ^ la manière ordinaire de noter

n'a pas pu convenir à tous les exemples ;

je prie le Muficien qui voudra examiner

ces Planches ^ de lire d'abord leur ex-

plication ,, & de ne pas juger les

exemples fans avoir lu îe texte de XEf-

fhi. On trouvera aifément l'explication

de chaque Exemple; le livre eft divifé

en 121 articles .

} fans compter l'aver-

tiffement ôc la conclufion , & j'indique

l'article & la page à la tête de chaque

Exemple.

Les Exemples des articles 35
l

, 36 $

37 j, ?8, 39, 4* , 42, 43 &44> n
'

ont

rien d'extraordinaire ^ le premier eft noté

fans mefure , il repréfente toutes les po-

rtions de la confonnance des principaux

fons de la gamme d'ut majeur & de la

mineur pour retendre du clavecin à
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grand ravalement; i °. les fons de la nature

3 à 3 , enfemble & féparément ; 2 . les

fons de la nature , avec un uniffon ré-

pété
y 4 à 4 , enfemble & féparément..

Les fuivans font mefurés ^ ils représen-

tent les mêmes confonnances , l'intona-

tion des mêmes tons avec des variations

de mefures & de batteries.

L'Exemple pour l'article 4j eft en-

core mefuré , il repréfente la principale

confonnance, l'intonation des tons qui

ont dans leurs gammes les diefes & les

bémols par nombres impairs.

Les Exemples fuivans font tous no-

tés
9 abftraâion faite de la mefure & du

mouvement , ceux des articles 6p , 70

& 71 repréfentent des chaînes générales

de tons prononcés par l'intonation des

fons de la nature , ce font différens cer-

cles de tons d'ut à ut & de la à la par

différentes routes ; chacun renferme une

fuite de confonnances dont les pofitions

/ont choifies & ordonnées avec les baf

fes dans l'étendue naturelle à l'harmo-
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nie; par «tout je concentre la baffe &
la confonnance dans les 10 lignes hori-

fontales des clefs de fol & de/^z : les

22 notes de ces deux portées figurent y

avec Yut qui les fépare
^ pour les fons

les plus convenables à la marche har*

nionique.

La barre verticale ne figure plus ici

pour féparer les mefures , elle fépare

les tons ; le nombre de diefes ou le nom-

bre de bémols y ou le manque total de

diefes & de bémols qui fuit la clef ou

les barres verticales ^ fpécifie le ton.

La barre verticale double fignifie la

même chofe ici que la barre verticale

fimple ; j'emploie la double après les deux

tons relatifs qui fe fuccedent dans quel-

ques - uns de ces Exemples , après les

deux modes qui fe fuccedent dans la

même o£tave & après les deux tons d'une

autre marche uniforme.

L'Exemple pour l'article 72 repré-

fente une manière choifie d'aller d'&/~

diefe en ut~6émolx&ç quatre manières gêné-

*
ï)
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raies d'aller d'un ton à un autre. Ce font

encore des fuites de fimpîes confon-

nances , les tons font tout uniment pro-

noncés par leurs intonations , le tout eft

ordonné & noté comme dans les Exem-

ples des 3 articles précédens.

Dans les Exemples des articles 7 y ^

lt y 7 8 j 19 , 80 , 81 , 85 & 88, il

n'y a encore que des confonnances ;

mais dans la conflrudion la confon-

nance n'eft pas toujours intonation
y elle

eft tantôt contra/le & follicitatioii &
tantôt repos ; fouvent plufieurs confon-

nances appartiennent à la même gamme 9

deviennent tour- à- tour repos & fe fol-

licitent réciproquement.

Les différens repos de la gamme ont

des durées inégales , & chacun a fes gra-

dations. Je marque le premier , le prin-

cipal 6c le plus grand repos
, par des

notes rondes , le fécond par des blan-

ches', letroifieme par des blanchespoin-

tées ; le quatrième & le plus foible par

des croches. J'indique les gradations de
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repos par la virgule
^
par le point

^ par

les deux points & par la virgule & point

pofés au - deffus des notes de baffes.

L'intonation ou la confonnance de

la tonique forme le premier & le prin-

cipal repos de toute gamme ; la con-

fonnance de la quinte ou de la domi-

nante eft le fécond repos : les autres

confonnances de la gamme font par fois

le quatrième & le foible reposées con-

fonnances de la fixte & de la quarte

,

follicitées par l'harmonie de la quinte ou

de la dominante
-_,

font le troifieme re-

pos de la gamme
3 le repos fufpenfif.

Toutes les confonnances de la gam-

me peuvent contrafter & folliciter un ou

plufieurs repos ; je les marque par des

notes noires > toutes les fois qu'elles con-

trarient & follicitent.

Dans la conftruâion y les repos font

tantôt prononcés & tantôt follicités ;

prononcés
y ils figurent pour des mots

détachés
y
qui

y
à eux feuls ^ expriment

un fens ; & liés avec les follicitations
\

* iij
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ils compofent les phrafes du difcours*

La barre verticale reçoit ici une nou-

velle lignification ; outre qu'elle fépare

ou répète les tons , elle fépare auflî les

membres du difcours de la conftru&ion

de YAriette $ la (impie fait la nouvelle

fonction dans les morceaux fondés fur

une feule gamme , & la double la fait

pour les morceaux qui font compofés

de plufieurs gammes,

A l'aide de ces notions , le Muficien

fuivra facilement les Exemples des huit

articles cités tout - à - l'heure ; il recon^-

noitra & diftinguera les follicitations 9

les repos , leurs gradations , les mots %

les phrafes & les membres du difcours,

Pas plus de difficultés pour lire les

Exemples fuivans : l'article 101 repré-

fente le principal repos , l'intonation

de tous les tons , annoncé & follicité

par les trois principales diffonances de

la gamme. L'Exemple de l'article 102

eft un échantillon de la chaîne générale

des tons, annoncés 6c follicités par les trois
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principales diffonances de la gamme.

Dans les articles 105 & io5 on re-

connoîtrales quatre repos de la gamme;

ils font follickés par les confonnances

& par les diffonances qui contraftent

affez avec eux
,
pour exiger

y
en phrafe

fîmple
y leur retour. Sans avoir égard

ici aux gradations de repos
5

je çon-

fîdere le premier & le principal com-

me un repos de point ; le fécond ^ le re-

pos de quinte
y
comme un repos de deux

points ; le troifieme, le repos fufpen-

fif , comme un repos de point & vir-

gule ; enfin , le quatrième & le plus

foibîe^ comme un repos de virgule. La

fufpenfion eft plus variée ici que dans

les conftrufiions de pures confonnan-

ces ; ce ne font plus les feules confon-

nances de quarte & de fixte qui fut

pendent la conclufion
3

des harmonies

étrangères à la gamme ^ mêmes des dif-

fonances deviennent repos fufpenfifs :

j'indique & je nombre ces fufpenfions

tant ordinaires qu'extraordinaires.



vil) Explication

L'article 107 repréfente le principal

repos follicité par les difibnances de la

gamme ; il forme avec elles une phrafe

finale
y

fimple > double
y

triple
_,

qua-

druple
^ quintuple ôc progreflîve : dans

l'article 75 le repos final étoit follicité

de la même manière par les confon-

nances de la gamme.

L'article 108 repréfente le repos de

quinte follicité par des diffonances étran-

gères à la gamme & formant avec elles

des phrafes fimples & compofées.

L'article 1 1 o renferme l'Exemple de

la phrafe inverfe
5
qui eft interrogative

ou admirative dans la conftruâion.

Les Exemples des articles 1 1 1 & 112

font des paffages de furprife & de tran-

fition enharmonique.

L'article 113 renferme trois Exem-

ples de phrafes doubles , dont les fol-

licitations ont une marche extraordinaire.

Le premier Exemple de l'article 1 14-

repréfente les gradations & les nuances

du principal repos follicité par la diffc-



des Flanches. ix

nance de dominante : je n'ai pas varié

le figne >
le point eft pofé au-defius des

baffes ut 9 mi & fol ; dans la conftruo

tion je me fers des autres marques de

la ponctuation pour diftinguer ces gra-

dations de repos.

Les deux autres Exemples de l'article

114 font deux conftruâlons fur la pé-

riode muficale ,, elles renferment les

nuances les plus agréables & les plus ufi-

tées du principal repos.

L'Exemple de l'article 1 1 j eft un ca-

nevas de difcours mufical fondé fur les

élémens les plus fimples de l'harmonie.

L'article 1

1

6 expofe & explique l'ac-

compagnement de la régie de l'oâave,

Le premier Exemple de l'article 118

eft une troifieme conftruâion fur la pé-

riode muficale ^ c'eft un tout fimple &
complet

j
plus riche en harmonies que

les deux derniers Exemples de l'article

1 14 ; mais fondé également fur une feule

gamme.

Dans les cinq autres Exemples de
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l'article 118 il règne une grande variété

de tons , les harmonies font ordonnées

pour la conftruâion $Ariette & pour

celle du Récitatif.

Les Exemples de l'article 1 2 1 & der-

nier de VEJJai indiquent l'emploi des har-

monies incomplettes & irrégulieres.

La baffe & les pofitions des harmo-

nies font choifies dans ces Exemples
,

elles font toujours ordonnées enfemble

dans les trois oâaves ordinaires des clefe

defa &l de fol. Si l'étendue de la conf-

tru£tion harmonique eft limitée , le

champ de la mélodie eft plus vafte :

dans la partition l'ordonnance harmoni-

que eft concentrée
y
& fouvent les uniP

fons répétés chantent aux extrêmes. Le

Compofkeur qui veut chanter feroit

pourtant très -bien de fe rappeller que

la nature a mis des bornes par -tout.

Parlant de la Poefze muficale
^
je prou-

verai que l'étendue de la mélodie n'efl

pas illimitée...

Ayant ces Exemples fous les yeux^
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le Muficien pourra profiter de mon nou-

vel EJfai, quoiqu'il ne fâche pas jouer

du clavecin; il aura recours aux notes

chaque fois que j'envoie le Leâeur à

l'inftrument : & l'Amateur qui étudie de-

vant le clavecin fera bien auffi de noter

les Exemples & de confronter fes notes

avec les miennes y
avant que de les ef-

fayer fur Tinflrument*

NOTA.
Dans Fimprefïïon des Exemples de mon nou-

vel Effai il y a cLeux fautes graves , je les ai corri-

gé ici.

Article 81 page 108 , la confonnance fa la ut

eft confonnance de quarte y repos de virgule Se

non pas repos fufpenjif ; l'harmonie de la toni-

que le follicite 8c non pas celle de la dominante.

Article 1 1 8 fixieme Exemple page 257, l'har-

monie mi fol o ut-diefe , avec la baflTe la-diefe 3

efi: follicitation
y exclamation admirative 8c non

pas fufpenfion j le morceau eft de la conftru&ion

du Récitatif3 les deux premiers repos de la gam-

me rendent bien tous les repos du récit j 8c les

phrafes inverfes ou les follicitations non fauvées 3

expriment les interrogations & les exclamations

du Récitatif
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